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INTRODUCTION. 



Ls P. Anselme avait annoncé (1) l'existence de deux ouvrages 
jusqu'alors inconnus : le premier était une Instruction, en vers 
français, d'un pire à ses enfants, et 11 l'attribuait à Guillaume 
Raimondll, seigneur de Caumont; le second, un Voyage a la 
Terre Sainte, et Nompar II, seigneur de Caumout et fils de 
Guillaume RaimondII, devait l'avoir écrit en quatrains moraux. 

Les quatrains moraux qui ne se rapportent point au voyage 
de la terre sainte, mais qui sont des Dits et Enseignement d'un 
seigneur de Caumont à l'usage de ses enfants, ont été retrouvés 
à Pérlgueux. H. Gai y, bibliothécaire de cette ville, les a reconnus 
dans le livre Caumont, manuscrit enlevé d'abord au château 
de la Force, envoyé ensuite à l'école centrale de la Dordogne, 
transféré enfin , en 1797, par ordre du ministre de l'intérieur, an 
chef-lieu du département. 

En 1645, M.Galv publia le livre Caumont [2); 11 y joignit une 



(!) Histoire généalogique et chronologique des pairs de Franco, t, IV, p. *T0. 
(S) Le Livre Caumont, ou soûl couteau* les Biti M Emtignemmt du «rigueur 

B. CGC. XLV. Gr. ln-8 {art a cent examplturea). 
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introduction et l'enrichit d'un fac-similé et d'un fort boa 
glossaire. 

Voici le prologue du poète : 

■ Troys choses sont que Caumont a guardé : 
> Premièrement , à s'amye chasteté ; 

a Prendre don de nnlh home qui soit; 

■ Ne soy armer encontre où il ne doit. 

* Si avises se saves nulhemant 

• Qui est celluy que ensemble n'aye tant? 

1 CADMONT IB FIST. 

« FERM CAUMONT. > 

Citons encore un extrait de la préface eu prose ; elle est d'une 
naïveté charmante : 

<■ En l'an que l'on contoit mil quatre cens et xvi, et le preni- 
mierjour de may, je, le seigneur de Caumont, estant de l'aage 
de nv ans, me estoie en ung beau jardin de fleurs où 11 avoit 
foyson de oiseaux qui cbantoient de beaux et gracieux chans, et 
en ptuseurs de manières, don ils me foirent resjoutr, si que, 
emprès, je fuy tant en pansant sur le fait de cest monde, que 
je veoye moult soutil et incliné à maul fere, et que tout ce 
estoit néant, à comparer à l'autre qui dure sans fin 

i Et lors il me va souvenir de mes petits enfants qui sont jeunes 
et ignocens, lesquclx je voudroie que à bien et honneur tour- 
nassent, et bon cuer eussent, ainxi comme père doit vouloir 
de ces illz. Et parce que , selon nature , ils doyvent vivre plus 
que moy, et que je ne leur pourroie pas enseigner ne endoc- 
triner, car il faudra que je laisse cest monde, comme lez autres, 
me suis pansé que je leur feisse et laissasse, tantdls que je y 
suys, ung livre de ensenhemens, pour leur démonstrer comment 
ilz se devront gouverner, selon s» que est à ma semblance. Et 
leur a; fait cest petit livre, nommé caumont, où il y a deux 
cents enseignemens de mon entendement, fait pour lez conregir, 
en lieu de moy, quant Je n'i seray, ont pourront avoir pluseurs 
doctrines que je leur ay mis per escrip; afin que, quant Us 
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seront grau» et auront conoyssuioe, voient comment se doivent 
régir pour atquerre bien et honneur en cest monde , et pour es- 
eblver ycellez diverse* peines susdlctes en l'autre, il pirfalcte- 
ment le veulent eroyre et entendre. . . » 

Cette préface nous apprend donc qu'un seigneur de Caumont, 
âgé de vingt-cinq ans le 1™ mai nie, a écrit les Dit» et Enseigne- 
mens pour ses enfants alors en bas âge ; aucun prénom d'ailleurs, 
aucune autre indication qui pût désigner plus parti eu lié rem eut 
l'auteur. H. Galy, dans l'Incertitude où 11 se trouvait, s'est 
appuyé de l'autorité du P. Anselme . en attribuant les poésies à 
Guillaume Raimond II, Ois deNompar I», seigneur de Caumout. 
et de Magne de Castelnau. 

Voilà donc l'histoire du Livre Caumont; si nous nous y som- 
mes arrêté quelques Instants , c'est qu'elle se rattache étroite- 
ment a celle du volume que nous publions aujourd'hui. 

Disons d'abord comment il nous a été révélé : 

Tandis que H. Galy s'occupait avec une sollicitude si éclairée 
de la publication du manuscrit de Bergerac, H. Delplt, chargé 
par 1b ministre de l'instruction publique d'une mission en 
Angleterre, découvrit au BritUh Muséum, le manuscrit d'un 
autre livre Caumont, dont il voulut bien me rapporter un 



En 1851, je vérifiai moi-même, a Londres, les Indications 
qui m'avaient été données. 

Ce manuscrit du Musée britannique, catalogué au fonds Eger- 
ton, 890, fol. S, forme un volume in-quarto de cent trente-deux 
feuillets en papier; il avait fait partie de la bibliothèque La- 
moignon, où il était entré des archives du château de la Force, 
après le mariage de la fille du garde des sceaux Lamoignon 
avec le feu duc de la Force; il porte encore sur un feuillet de 
garde la note imprimée : Bibliotkeca Lamoniana. If. Vendu 
par le marquis de Basville, au moment de la Révolution . il était 
reslé en France jusqu'en 1840; H. Moore l'acheta alors, dans 
une vente publique, au prix de 80 fr., pour le compte de 
H. Tbomas Bodd, libraire de Londres, dont II était l'agent a 
Paris. 
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Quel est la bibliophile, le numismate ou l'antiquaire qui n'a 
pas connu H. Noore, ce pourehasseur de manuscrits, de mé- 
dailles et d'antiquités? ce savant original qui, expédié des borda 
de la Tamise pour assister a une vente de livres, eu resté 
trente ans dans un petit nôtel de la rue des Bons-Enfants, tou- 
jours ae disposant a partir , mais retenu toujours par l'appât de 
quelques raretés qu'il parvenait a faire passer en Angleterre, 
jusqu'à ce qu'enfin il est mort dans cette même chambre, où, 
défaisant sa malle le matin et la refaisant le soir , il avait vieilli 
sans s'en douter, au milieu de ses préoccupations archéologiques I 

Le Livre Comnont du Musée britannique commence et finit, 
. ainsi que le manuscrit de Bergerac , par la devise : Ftrm. 
Caumant. 

Puis suit une sorte de table des matières rédigée par l'auteur 
lui-même; il s'exprime ainsi : 

■ C'est le livre que, je, le seigneur de Caumont, ay fait ou 
voyalge d'oultremer en Jbérusalem et ou fleuve Jonrdeyn où 
sont compris les royaume* » 

Viennent ensuite tous ta forme d'item et comme autant de 
chapitres, tontes les divisions de l'ouvrage ; après celles qui se 
rapportent an voyage d'outremer, on trouve encore celles-ci : 

« Itbi, ung autre voyalge que je Qs à Monseigneur saint 
Jaques et a Nostre-Dame de Finlbus terre (1). > 

■ Itbh, ung antre romans que je fis d'enseignemens. > 

Ce dernier item reproduit textuellement et Intégralement le 
manuscrit de Bergerac, les Dits et Enseignement, en vers, d'un 
père à ses enfants. 

Leur auteur est donc le même que celui du voyage k Jérusa- 
lem, et du pèlerinage à Saint-Jacques de Compostelle. Le ma- 
nuscrit de Bergerac n'était qu'une partie du litre Caumont, le 
manuscrit de Londres est le Livre Caumont tout entier; leur 
unique auteur a composé les quatrains moraux pour ses enfants 
en 1416; 11 a été à Compostelle en 1417, et à Jérusalem en UI8 
et 1419. 

(1] FiDisterre, cap de Gniict. 
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Maintenant le voyage d'outremer contient-il quelques rensei- 
gnements nouveaux qui nous fassent connaître plu» particulière- 
ment le seigneur de Caumont? 

L'auteur se désigne lui-même comme Nompar(l), seigneur de 
Caumont, de Castelnau (3), de Casteleulier (3) et de Berhl- 
gnlereeW. 

La maison de Caumont se divisai! alors en deux branches, 
tontes deux également puissantes : la branche aînée et celle des 
Lauxun; le nom de Nompar leur était commun. 

A laquelle de ces deux branches appartenait le pèlerin de Jéru- 
salem? Il nous apprend encore lui-même qu'il était de la branche 
aînée ; en effet, lorsqu'il fait arborer sa bannière dans l'église 
du Saint-Sépulcre, a coté de celle du roi d'Angleterre, 11 décrit 
ainsi ses armes (5! : d'azur à trois léopards d'or, onglet de 
gueules, et couronnés d'or; tandis que la branche cadette des 
Caumont, seigneurs de Lauzun, portait : Itérée* en bande , d'or, 
île gueules et d'azur. 

La maison de Caumont éprouva bien des vf ci ssl tudes pendant 
les longues guerres des Anglais et des Français) la possession 
de plusieurs places et forteresses en Agenats, en Pérlgord et en 
Bazadafs, entraînait fatalement les seigneurs de Caumont A 
suivre le parti du plus fort ; mais comme les chances de la 
guerre tournaient souvent, ils en subissaient les conséquences: 
leurs terres étalent ravagées, leurs villes occupées, leurs biens 
confisqués, lorsqu'ils se trouvaient du cote des vaincus,- aussi, 
pendant tout le quatorzième siècle et pendant la première moitié 
du quinzième, les voit-on tour A tour se ranger sous les ban- 
nières de France et d'Angleterre. Si même ils n'étaient pas en- 
gagés dans ces grandes luttes, ils se trouvaient obligés de 
prendre parti dans les querelles continuelles qui divisaient les 



{*) Homper, p 
(S) Chcrtel»* 



-, en Agenoie, p. i 
en périgord, p. 1 . 
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maisons de Poix, d'Albret et d'Armagnac, unies à. la maison de 
Caumont par de nombreuses alliances 

Nompar II, seigneur de Caumont, l'auteur des JHU et Ensei- 
g-Mtaen» , le pèlerin de Saint-Jacques de Compoatelte et de la 
terre sainte, offre un exemple frappant des malheurs qui ont 
affligé sa maison; il était né en 1391. Son père, Guillaume Baî- 
mond II, seigneur de Caumont, avait suivi te parti des Anglais; 
il rentra dans l'obéissance du roi Cbarles VI, par un traité conclu 
avec Bernard , comte d'Armagnac, en UQ5. Elevé chez le comte 
de Poix, son cousin, Nompar se maria jeune; car, à l'âge de 
vingt-cinq ans, il était père de plusieurs enfants; le nom de sa 
première femme ne nous a point été conservé; mais les sen- 
timents qu'il manifeste pour elle et sa préoccupation constante 
pour ses petits-enfants révèlent en lui les affections les plus 
douces et Le respect dé ses devoirs. Déjà, en 1416, Indigné des 
crimes et des désordres de son temps, il avait cherché a se dis- 
traire, par la poésie, des tristes réalités qu'il avait sous les yeux; 
il demanda ensuite à la religion les consolations que lui refu- 
saient les délassements de l'esprit. En 1117, il alla à Compos- 
telle; en 1418, il entreprit le voyage de Jérusalem et voulut 
visiter, en humble pèlerin, pour accomplir un vœu de son père, 
ce» champs de bataille d'Orient, où. plus de trois siècles aupa- 
ravant, ses ancêtres, accompagnant Pierre l'Hermlte et Gode- 
frov de Bouillon , s'étaient signalés par des exploits dont les 
trouvères avalent perpétué la mémoire dans leurs chansons de 
gestes (1). 

Avant de partir, le seigneur de Caumont notifie ses ordon- 
nances en sa terre, afin que son peuple connaisse ses volontés : 



(Il 


Voir la Chanson SAnt 


oche, publiée p 


ar H. Puai 


, Paris, 


Techner, ISIS, 




— fini» OU Cuir) de Cmimnnl Bu Siège c 












II, p. 100; — 






, ses eiploils, 


i", 


. 30, 39, 90, 37, SS, S» 


43, U. 48. 








Léo 


IwHlT ou Oygni et Godtfroy d» Bon 


!ton, publiés par UH 


de ReifTeulierg 


Borgne!, Bruxelles, Haycz, 


18(6, (SU cl 




in-4°; se 












Gaumo 




Baudouin dt Séboorc, Vole 






S vol. i 


-S-.— Voiries 


roue 




ard de Oiumo 


M, t. H, p 


516-3S9 


IM, 41*, 444 



Digfeedby Google 



II règle tout ce qui doit se faire en son absence; 11 recommande 
sa femme et ses enfants a la loyauté de ses vassaux; 11 compte 
sur leur fidélité et les en récompensera : il prévoit les dissensions 
qui pourraient s'élever parmi cm, et y pourvoit. Il demande au 
clergé des prières publiques pour le succès de son voyage, et de 
le recommander au prône tons les dimanches ; 11 prie toutes les 
femmes de ses terres de dire pour lui, chaque samedi, sept fais 
l'Ave, Maria! En cas de mort, il désigne son fils aîné Nompar, 
on à son défaut, son second Dis , pour son héritier universel. 
Il défend de croire la nouvelle de sa mort avant qu'elle ne soit 
prouvée, et un an seulement après qu'elle aura été annoncée. 

Il laisse sa femme et ses enfants au gouvernement de son cou- 
sin, le comte de Folx, et charge de le seconder son bel oncle 
Arnaud de Caumont et son bfen-atmé écuyer Galbardet de 
Tozens; enfin, après avoir indiqué toutes les mesures a prendre 
pour maintenir la paix sur ses terres, et pour la conservation de 
ses places , châteaux et forteresses, 11 remercie ses sujets de 
l'affection qu'ils lui ont témoignée, ainsi que de leurs sacrifices 
pour l'assister dans son voyage, et les prie de lui pardonner s'il 
a fait quelque chose qui leur déplaise, comme il leur pardonne 
lui-même, de bon cœur, ce qu'ils peuvent avoir commis contre 
lui. 

Après avoir pourvu à son absence, le seigneur de Caumont 
règle, par une convention particulière, les obligations qne con- 
tractent envers lui ceux de ses écuyers qui doivent l'accompa- 
gner dans son voyage, et les engagements qu'il prend lui-même 
vis- a- vis d'eux. 

Ses écuyers jurent sur les saints Evangiles de le servir loyale- 
ment, sain et malade, sans y rien épargner, et de ne point le 
quitter tant qu'il vivra; ils s'obligent, en cas de querelle entre 
eux, à se demander pardon les uns aux autres, et a renoncer à 
tout mauvais dessein. 

De son côté, le seigneur de Caumont jure de ne jamais les' 
quitter, sf ce n'est en cas de mort ou bien de quelque grave 
maladie qui pourrait faire manquer son voyage, et alors il s'en- 
gage à leur fournir les moyens de se guérir et d'assurer leur 
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S'ils tombaient malades en revenant, la mort seule pourrait 

I»s séparer. 

tes écuyers restant sur ses terres assistent à ee contrat pour 
le valider par leur témoignage. 

Sous le titre de Prologue du voyage, le seigneur de Caumont 
te livre à des considérations remontant jusqu'à la création du 
monde, et corroborées par de nombreux passages de l'Ecriture 
sainte : tout vient de Dieu, nous ne pouvons trop taire pour lui, 
les biens de ce monde sont périssables, la mort surprend, l'enfer 
menace , nous devons donc nous tenir prêts et tâcher d'entrer 
au royaume céleste ; pour cela il faut se séparer du mal, jeûner 
et faire l'aumône; il conclut en priant celles et ceux qui liront 
ee livre, de dire leur chapelet pour le repos de son ame. 

ANALYSE DU TOTAGE. 

Parti de Caumont, te 27 février 1418, Nompar II se rend, 
par Agen et Toulouse, à Castelnaudary. Son intention était de 
prendre la route de Venise; mais le comte de Fois, qu'il rencontre 
à Saint-Martin, le détermine à s'embarquer à Barcelone. Apres 
un temps d'arrêt à Majorque, il traverse le golfe de Crète et 
l'archipel Grec, puis arrive à Candie. 

A Rhodes, il trouve un jeune chevalier de grande lignée, du 
royaume de Navarre ; et comme il avait besoin d'un chevalier 
qui lui conférât, au saint sépulcre, l'ordre de chevalerie, il 
l'emmène avec lui à Jérusalem. Côtoyant tes rivages de l'Ile de 
Chypre et de ta Turquie d'Asie, lis abordent à Jaffa. Le consul 
des chrétiens et un des frères mineurs, gardiens du saint sépul- 
cre, apportent au seigneur de Canmont un sauf-conduit du sou- 
dan de Babylone. Il débarqne alors et, sous l'escorte d'un officier 
turc et de ses soldats, il se rend à Jérusalem. Arrivé à l'anti- 
que Lydda, Il fait célébrer une messe en l'honneur de saint 
Georges, sur le Heu marne de son martyre, en présence des Sar- 
rasins, qui se moquaient de sa dévotion. Il descend à Jérusalem 
dans une grande hôtellerie située en face de l'église; là, les 
frères mineurs viennent le prendre a minuit, et le mènent, à la 
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umomxmo*. sUj 

lueur des torches, visi 1er les lieux saints; admis enfla dans l'église 
du Saint-Sépulcre, il y est reçu chevalier, après avoir prêté le 
serment d'usage. Il visite ensuite la terre de Judée, le désert de 
Jéricho, le fleuve Jourdain; enfla, 11 décrit tons les pèlerinages 
de la terre sainte et les indulgences attachées à l'accomplisse- 
ment de chacun d'eux. 

En commémoration de son voyage, le seigneur de Caumont, 
de retour à Jérusalem, institue un ordre de chevalerie qui avait 
pour marque distinctive une écharpe d'azur, sur laquelle se 
trouvait un écu dont le champ était blanc et chargé d'une croix 
vermeille, allusion à la passion de Notre Seigneur, et eu l'honneur 
de saint Georges, et au haut de l'écu était écrit ( febm. 

A la mort d'un chevalier de l'Ecbarpe, tous les antres devaient 
faire chanter trois messes ; mais le seigneur de Caumont devait 
faire chanter vingt messes, et si un chevalier perdait son héri- 
tage , il était tenu de lui donner de quoi s'entretenir conformé- 
ment à son rang. 

Retrouvant à Jafla son navire qui l'attendait , notre pèlerin 
lait voile pour Chypre; il débarque à Famagouste et se rend par 
terre à Nicosie, où il visite le roi Jean II, de Luslgnan ; pois, lon- 
geant les côtes de J' Asie-Mineure, il revient passer deux mois à 
Rhodes; H traverse ensuite l'Archipel, touche, au cap Saint- 
Ange , la Horée qu'il cotoye jusqu'à Modon ; de la 11 veut se 
diriger vers la Sicile; mais, devant Navarin, des vents contraires 
le ramènent à Modon. Balloté par les tempêtes dans le golfe de 
Crête, il court les plus grands dangers. La foudre brise le grand 
mat de son navire et y met le feu. Le seigneur de Caumont 
adresse un vœu à la sainte Vierge : le feu s'éteint soudain et 
le calme renaît. 

Il arrive en vue de Syracuse et croit entrer au port : une 
nouvelle tourmente le rejette sur les eûtes de Calabre et l'en- 
traîne vers Messine sans qu'il puisse y aborder; enfln, après de 
continuelles péripéties, les vents le repoussent à Syracuse , où il 
s'arrête pour réparer les avaries du navire, et 11 adresse à la 
sainte Vierge une oraison de gratitude. 

Un mois après, il s'embarque pour la Sardalgne; il suit la cote 
de Sicile jusqu'à Messine, mais là 11 ne pent franchir le détroit; 
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les Tenta t» refoulent jusqu'au cap Pissaro, une furteuse tem- 
pête s'élève et menace de l'engloutir; mais, préservé mhucuteu- 
sement par saint Elrae, tl réussit a se réfugier an port de Palo. 
Dégoûté d'une navigation si hasardeuse et qui devait le devenir 
encore davantage par la mauvaise saison, le seigneur de Can-- 
mont se décide à passer l'hiver en Sicile; H donne congé au 
patron de son navire et se rend parterre a Païenne. 

Il rencontre en chemin le sire de Sainte-Colombe, chevalier 
du Béarn, qui avait été nourri & Caumont, chez son père. Le 
ebevalier, heureux de retrouver le seigneur de Caumont, solli- 
cite un don de sa courtoisie : c'est d'aller passer l'hiver dans nu 
château qu'il possède à l'Intérieur de la Sicile Le seigneur de 
Caumont, après en avoir conléré avec ses écuvers, la lui ociroie ; 
U emploie son temps à se divertir et à coasser dans les environs;. 
mais le mal du pays et le regret d'être éloigné de sa femme ai 
tendrement aimée lut faisaient attendre Impatiemment le mo- 
ment du retour. 

Sur l'avis ou'un, navire catalan s'apprêtait à partir de Paierme 
pour Barcelone , il se décide à profiter de cette occasion. De re- 
tour à Paierme, il va visiter et décrit arec admiration les sépul- 
tures et les mosaïques de Sainte- Marie de Montréal, et le lieu où 
rut déposé le corps de saint Louis , avant sa translation ara 
France; seulement notre voyageur accepte pour vérldiques les 
obles que lui racontent les bons moines de Montréal, en attri- 
buant aux rois. Guillaume de la dynastie normande ce qui sa 
rapportait aux rois des maisons d'Anjou et d'Aragon. 

Avant de quitter Paierme, le seigneur de Caumont assiste à 
m fabrication du sucre, qui était alors l'objet d'un grand com- 
merce en Sicile; il en décrit les procédés encore peu connus 
dans le reste de l'Europe. 

Il s'embarque enfin et se dirige sur la Sardaigne; le navire 
qni le portait et un vaisseau sicilien , venant d'Alexandrie , se 
rencontrent et s'entre-choquent ; des deux cotés 11 en résulte un 
grand dommage: le vent contraire le repousse à Paierme, d*où, 
après une relâche de quatre jours , il part de nouveau ; mais, 
déjà eu vue de la Sardaigne , Il est rejeté sur les côtes du Barba- 
rie, où, pour dernier contre-temps, l'attendait nn calme plat. 
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Dans » détresse, le seigneur de Caumont, ainsi que sesouip*- 
gnoos, ton! vœu d'offrir un cierge a Notre-Dame de Carbon- 
naire , si elle les taisait sains et sauts aborder à Cagliari. Aus- 
sitôt toutes les difficultés disparaissent , un vent favorable les 
conduit 4 Cagliari. A peine débarqué, le seigneur de Caumont 
ra s'acquitter de son vœu 4 Sainte-Marie de Carbonnaire, et lui 
porte un immense cierge de cire pesant vingt-huit livres et 
décoré de ses armoiries. 

Après avoir suivi les cotes de Sardalgne, et traversé le. golfe 
de Lyon sans nouvelle mésaventure, 11 atteignit les lies Baléares 
et entra, le 18 mars 1419, au port de Barcelone. Il s'y reposa 
quelques Jours , et, prenant son chemin par la Catalogne, le val 
d'Andorre , le pays de Foli , les comtés de Commlnge et de Bi- 
gorre, le Béarn et la vicomte de Marsan, il arriva en son châ- 
teau de Caumont , le 14 avril 1430 (i), ayant passé dans l'accom- 
plissement de son voyage un an, un mois et quinze jours. 

Le seigneur de Caumont fait suivre son récit d'un état des 
joyaux et autres objets qu'il avait achetés 4 Jérusalem et rap- 
portas 4 sa femme et aux seigneurs et dames de son pays , dans 
une huche de bois de cyprès. 

Ils consistaient en étoffes de soie brochées d'or, en damai , 
satins, camelots, toiles des Indes; en chapelets d'ivoire, de 
.calcédoine, de cristal de roche, de cyprès et d'aloès; en an- 
neaux et croix d'argent dore, et de serpentine; en joyaux tels 
que rubis et perles; en bourses tissues d'or et de sole; en gants 
blancs de chamois; en longs coutelas de Turquie; en oiseaux 
de Chypre pour parfumer les chambres; en roses d'outre-mer, 
peut-être les roses de Jéricho (Anastatica MerichunlicaJ, citées 
par H. de Saulcy dans son voyage à la mer Morte. Ces objets 
avaient touché an saint sépulcre ou aux lieux saints; Il s'y joi- 
gnait encore toutes les autres reliques que noire pèlerin avait 
recueillies, et une fiole pleine d'eau du Jourdain que, plus de 

(i) le seigneur de Caumont avait commencé son voyage le » février MIS ; 
il le termina le M avril 1*30. D'après noire manière de compter, un absence 
aurait doré deui aua et quinze jours; mais du avait «lors l'hiMnada de ne 



Digfeedby Google 



En entrant dans une analyse aussi complète de ce livre, j'ai 
désiré qu'on pût en saisir l'ensemble avant d'en examiner les 
détails; le style de l'auteur est tant soit peu rude et obscur. 
Quoique le fond de la langue appartienne à la langue d'oïl , les 
Idiomes du Béara et du Perigord y déteignent parfois sur 
l'anglo-normand des Plantagenet. Quand on a surmonté les dif- 
ficultés, il y a quelque chose qui domine tout ce récit : c'est 
l'expression d'une Coi ardente et naïve; c'est le catholique qui 
s'irrite des crimes et de la corruption du siècle , et qui , s'éloi- 
gnanl avec dégoût des choses terrestres , élève son Ame vers les 
Joies célestes et le Donneur éternel; a chaque occasion ces as- 
pirations de la foi et celte indignation contre son époque éclatent 
tous la plume du seigneur de Caumont. Ainsi , il s'écrie (1) : 
« L'on ne cesse de 1ère guerres, prendre lieux, bouter feux, 
forsscr femmes, destruire le peuple qui tant à Nostre- Seigneur 
acousté, et tueries hommes, piller les serviteurs de Dieu et 
les églizes qui sont temple de Rostre-Seigneur, et plusieurs 
antres violences que je ne nomme pas. Et j'ai ouj dire à aucunes 
gens qu'au temps passé, les rois, tes princes et les grands sei- 
gneurs et barons resoient bastir les moustlers et les églises , et 
à présent, est au revers qu'ils les d estent et abattent et font dé- 
truire I » 

A Hbodes, il laisse échapper cette réflexion (2) ; 

■ Cette île est le chef de la religion de saint Jehan où de- 
meurent grand nombre de chevaliers qui toujours maintiennent 
la guerre contre les Sarrazlns par terre et par mer; 11 me semble 
qu'ils font aussi bien que les autres chrétiens qui se font la 
guerre entre eux, et ont plus le cœur à se détruire les uns les 
autres, qu'à aller contre les mescréants de la foi de Notre-Sei- 
gneur. •> 

Les descriptions dn seigneur de Canmont sont pleines de 
conscience; 11 raconte ce qu'il entend; aussi doit-Il lu) arriver 

(1] PlgoHletlO. 
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quelquefois de refléter les préjugés ou les erreurs de son temps. 
C'est ainsi que, dans ['Asie-Mineure , 11 prend une petite île 
située en face de Tarses (1) pour la Colchlde du PoutEuxin,d'où 
Jason rapporta la toison d'or. 

A Rhodes, en visitant les ruines delà cité antique (3) où s'éle- 
vait le fameux colosse , il croit y retrouver la ville des Colos- 
sleus, auxquels saint Paul, captif à Rome, adressait ses épîtres. 
Les guides à cette époque étaient-ils donc aussi Ignorants et 
aussi menteurs qu'aujourd'hui? et, pour faire valoir leur pays, 
abusaient-ils déjà tellement de la crédulité des voyageurs 1 

Maintenant que nous avons ramené sain et sauf le seigneur de 
Caumont dans ses terres, on désirera peut-être savoir si les 
consolations spirituelles qu'il était allé chercher à Jérusalem 
exercèrent une heureuse Influence sur le reste de sa vie. Hélas ! 
elle devait être encore bien agitée et bien perplexe; de retour 
en France, 11 y trouve le parti royal abattu-, les Anglais, unis 
aux Bourguignons , maîtres de Paris; Henri V, époux de Cathe- 
rine, déclaré en même temps héritier et régent du royaume ; le 
Dauphin réfugié à Poitiers , s' efforçant de lutter contre tons les 
ennemis conjurés contre lui. 

Pour celui qui était à la fois vassal du duc de Guyenne et 
sujet de Charles VI, la situation devenait d'autant plus diffi- 
cile que les droits du suzerain et du souverain semblaient con- 
fondus dans la personne du roi d'Angleterre. 

Nous manquons de documents précis sur la ligne de conduite 
que suivit d'abord le seigneur de Caumont; mais si nous exa- 
minons deux actes de l'année 1427, nous sommes porté à croire 
qu'il avait embrassé le parti des Anglais. 

Le premier de ces actes, passé à Nérac, le 12 janvier, est un 
traité d'alliance et de bonne amitié entre te seigneur de Cau- 
mont et Charles d'Albret, comte de Dreux, qui soutenait en 
Guyenne la cause de Charles VII ; c'est une promesse d'aide et 
assistance réciproques contre tous seigneurs et toutes personnes, 

(I) Page 7). 
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excepté le roi, le duc de Guyenne, le comte de FoJx et lenr 
propres lignage». 

Entre autres clauses, on remarque celle-ci : 

• Que si nuls de la part du roi passaient par nos terres (celle» 
du comte d'AlbretJ, menant prise des terres de Caumont, que 
nos sujets soient tenus de la leur Oter, à leur loyal pouvoir; et 
si, pareillement, les Anglais menaient prise de notre terre, et 
passaient par les terres de Caumont et de Clairac, que les su- 
jets du seigneur de Caumont soient tenus de la leur ûter, à leur 
loyal pouvoir- » 

Parmi les signataires de ce traité se trouve le nom de Nau- 
donet Gaubert (1) qui , en 1418, avait été témoin de l'accord fait 
par le seigneur de Caumont avec ses écuyers, au moment de 
son départ pour la terre sainte. 

Le second acte est une déclaration donnée à Réiicrs, le 
30 juillet 1437, par le comte de Poix, lieutenant général pour 
le roi , en Languedoc et en Guyenne , accordant à son cousin , le 
seigneur de Caumont, ainsi qu'à toutes les villes , bourgs, châ- 
teaux et forteresses qu'ils possédait, trêve de guerre pendant 
dix-huit mois. 

Le 15 février 1434, le seigneur de Caumont, veuf de sa pre- 
mière femme, se remaria à Jeanne de Durfort, fille de Jean de 
Durfort et de Jeanne de Gornay ; il continua à soutenir la cause 
des Anglais, que le rétablissement des affaires aurai et le succès 
de ses armes rendaient de plus en plus périlleuse pour leurs 
adhérents. 

En lia, Brandelis de Caumont, frère cadet de Nompar II, 
et qui tenait avec lui le parti du roi d'Angleterre , fit sa sou- 
mission à Charles TU, et se rendit à Jean de Bretagne, comte 
de Pentb lèvre. 

Le 13 mai 1443, le roi Ht une déclaration en ces termes : 

» Attendu que Nompar, seigneur de Caumont, qui sert les 
Anglais à Bordeaux, a confisqué envers nous son corps et tous 
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tes biens; considérant les services bons et agréables de Bran 
delis, qui a remis ses places entre nos mains et qui fait la guerre 
avec le comte de Penthlèvre; et que si Nompar mourait, Bran- 
delis lui succéderait, donnons Caumont et autres places, châ- 
teaux et seigneuries de Nompar, a Brandelis.n 

La même année, le comte de Pentbièvre fit épouser à Brande- 
lis Marguerite de Bretagne, sa nièce, fille d'Olivier de Bretagne; 
et c'est de ce mariage que sont descendus les ducs et maréchaux 
de la Force et l'unique branche de la maison de Caumont, qui 
s'est perpétuée jusqu'à nous. 

Quant à Nompar, le poète des Bits et Enseignement , le pè- 
lerin de Compostelle et de Jérusalem, compromis dans la cause 
des Anglais , il s'exila volontairement avec sa femme et son 
beau- père , et mourut en Angleterre en 1U6. 

Charles VII confirma, par de nouvelles lettres patentes, la do- 
nation des biens de Nompar à Brandelis, qui en prit possession 
le 35 mai 1447, et obtint de Louis SI , en 1463, la permission de 
rétablir les fortin cations de ses places, rasées pendant la rébellion 
de son frère aîné. 
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ERRATA. 



S, on, lisez : on. 
9, 7, 10, on, litex : on. 

faits, lisez : fais. 
TOttï, Usez : yods. 

Naudonet, Gaubert, lisez ; Naudonet Gaubert. 
e, lisez : et. 
dores, lises : d'ores. 
asceste, lisez : astece (hastece). 
beln enrêe, lisez : beinenrée. 
Semy, lisez : Servi. 

après : Int présentée, ajoutes ; el mariée. 
de le Scaellz, lisez : de l'Escuellz. 
Collossensses, lisez : Collossenses. 
; Sietl, Nyl. lisez: Myl. 
5 et 6, Ferflne, lisez : Serflne. 
10, Caslruy ; anuy, lisez : Castrojanny. 
2, pats, lisez : païs. 
90, de la fere, lisez ; de l'afere. 
27, a celle, lises : acelle. 
9, à Lesteile, Usez : a l'Estelle. 
10, de Lesteile, lisez : de l'Estelle. 
16, veolr, iises : voir. 
33, Nicosie, lisez : Famaguusle. 
35, Bécollaeée, lisez : DieoUacé (S. Jehan) 
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VOYAIGE 

D'OIILTREIER 



JHÉRUS4LEM. 



FERM CAUMONT. 



C'EST le livre que je le seigneur de Cadmokt et de 
Chàstelneeï ay fayt on voyaige d'oultremer en Jhéru- 
salem et du fleuve Jourdeyn, où sont compris les royau- 
mes, principes, comtés, illezetautrespaisetterres,et 
les nomps des lieux et nombre des lieues d'aler et de 
venir, tant par terre que par mer, et combien de temps 
je demouray le complir despuys mon département jus- 
ques à mon retour. 

Et premièrement, sont les ordenances que je lessay 
en ma terre à mon pueple avant mon département. 
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Item, l'ordenance des gentilshommes et autres qui 
alérent avec moy on dit voyaige. 

Item, le voyaige de Jhérusalem. 

Item, les serements que font les chevaliers on saint 
Sépulcre. 

Item, le désert de Jérico. 
Item, le chemin on fleuve Jourdeyn. 
Item, les pérégrinations, indulgences et pardonnances 
de poyne et coulpe de la saincte terre Jhérusalem. 

Item, le devize que je prins à pourter on dit voyaige. 

Le retour de Jhérusalem. 

Les joyes que je pourtay d'icelluy pals d'oultremer. 

Item, ung autre voyaige que je fis à monseigneur 
saint Jaques et à Nostre Dame de finibus terre. 

Item, ung autre romans que je fis d'enseignemens. 
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CE SONT lis ordbhàiices que je Caumont ay leissées 
en ma terre quant je en parti pour faire le saint pas- 
satge d'oultremer en Jhérusalem. 

Je li ssismua m Caumont si Chàstïlneup tf ut 
BwiBÉGi'iÈaïS , nottiffique et faiz assavoir à tonte le uni- 
Tersité de ma terre , à toux en général , que comme 
jadis mon très redoublé seigneur mon seigneur mon 
père, cuy Dieux absolle par sa sainte pitié et miséri- 
corde, le temps qu'il vivoit eusse entreprias de fere le 
saint voyatge d'oultremer au saint Sépulcre en Jbéru- 
salem où Jhésu Crist notre redemptor voulait prendre 
mort et passion pour nous pouvres pécheurs et péchc- 
renes rachater des paines d'enfer où nous- fussions été 
perdus, se son précieux corps ne fust. Et pour ce que 
Nostre Seigneur Dieux l'a tiré à sa cort, à la gloire du 
royalme celestial de Paradis, il n'a puel acomplir sa vo- 
lonté et désir a y aler, ainsi que son entente' estoit : je 
comme sou vray filz et universel héretier, tant à con- 
templation de sa bonne dévocion que par ycelle que 
je mesmes y ay par moy , en remession de mes griefs 
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pechiés que encontre Dieu , mon créateur, j'ay acom- 
mis et faiz , me sois de bon et vray cuer expousé de 
fère et entériner le dit saint voyatge et passatgc d'oultre- 
mer, visiter le saint Sépulcre Nostre Seigneur, en l'aide 
duquel et de mon seigneur saint George, est mon en- 
tendon et ( désir le ) parfère et mettre a bonne fin 
vraye. Pourquoy (très) affectuosament je prie à vous 
mes chiers foyals (et liges), à mes bonnes gens de ma 
ditte terre, tant gentils religieux, prostrés et gens de 
sainte églize et autres de quelque estât ou condition que 
soyez, qu'il vous pleise prier Jhésu Crist nostre Sauveur, 
avec bonne et parfaite dévotion, que luy vigne à plesir, 
par sa sainte bénigne humilité , me doner povoir , grâce 
et auctorité , ainsi que mon corps ferment désire. Et. à 
la benoite vierges Marie , se précieuse mère, plaine de 
toute miséricorde et de humilité , veuilhes aussi prier 
quelle soit ma advocade envers son précieux cher Filz, 
que par le mérite de sa sainte passion , me donne aler et 
venir sauvement et seurement, sain et haytiez ratourner 
entre vous, mes bons amis et frères, et me donner fere 
les ouvres que soient à honneur de mon corps et sauva- 
don de mon arme. Et à cause que j'ay en voulor à vous 
déclarer ung poy de mon cuer pour ce que escripte est 
chouse ferme et clèr et à toudiz , mais manifeste et cer- 
tayne à celle fin que vous puissies mieux veoir et enten- 
dre une partie de mon entente, quant je ny seray, je 
vous lesse par escript certaines ordenances, cy dessoubs 
escriptes, feites et par articles ourdenées, lesquelles 
vous prie, veuilles avoir en mémoire, et pour l'amour de 
moy, mettre paine à les complir, chascun en droit soy, 
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sellon leur fourme et teneur, par la manière que de mot 

à mot s'ensuivent. 

Premièrement , que comme vous soyez tous dis estes 
envers mon dit très redoublé seigneur de père et envers 
moy et tous nostres prédécesseurs, ausi qu'il n'est mé- 
moire du contraire, bons, vrays et f oyais liges, je cont- 
fisant de votre bonne prodomîe et loyauté, vous recom- 
mande bien aifectuosament et de cuer, et molt bien 
chiérement vous prie que vous ayes par recommandés 
ma très chère et ma très bien amée m'amye et m'amour 
vraye, et mes petis enfans aussi que je vous lesse par 
bien entiegrement recommandés, et parmesmes toux 
mes lieux , plasses, chasteaux et fortalesses, et toute ma 
terre par entier, comme ceux esquelsj'ay trésparfeite 
comfiance ; et feré que se doyt par reison , car tousjours 
m'aves mostré bon seignal de vraye amour; et à présent 
enmonabscence, quand je n'y seray, vous prieycelle 
bonne vraye amour que me pourtes, vueilliez monstrer 
tellement que , à mon retour, je vous en aye à mercier ; 
et de vous tel report puisse oîr que par jamais je et mes 
successeurs vous en soyons tenus d'ayssi en avant, et 
vous en aye à rendre tel bon guéredon , ainssi que j'en 
ay bonne voulenté et espérance de le 1ère, s'il plast à 
Dieu. 

Item, mes bons vray amix, comme vous savez, le 
monde est aujourduy plein de tribulacions ; et aucune 
fois, quant l'en pense estre en paix et bonne tranquillité, 
aucuns débas et discencions sourdent par le pals tant par 
enviez, par malvais repors, que aultrement en fin- 
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seurs diverses voyes et manières vouleniaires; n que, se 
nul accident vous avenoit en aucune manière, ou aucune 
noveleté vous estoit fette maintenent, quant je seray 
hors de pals, longtain de ma terre , que sans vous esmo- 
vojr chaudement ne haster, vous veuillez premièrement 
avoir bonne délibération et advis, et vous governer 
bien saigement, avant que nul soubde esmovemant soit 
par vous commis ne atempté. Mes par bon et amodéré 
conseil vous régissiez selont Dieu, raison et bonne justice. 
En manière que, par mille guise, dé cens puisses estre par 
houstinité. Affin que nul mal ne vous en puisse advenir 
couvertement, ne l'en puisse dire qu'en vous ne soit 
tout bon gouvernement. 

Item, à vous frères religieux, retours, vicaires et toute 
autre manière de prestres qui estes et demores en ma 
terre, je vous prie umblement et de cuer, que de bon 
voloir vous plaise dire chascun de vous, deux fois cbasque 
sempmène, le Confitemim Domino çuoniam bonus, par 
tel que Nostre Seigneur Dieu Jhésu Crist me vueille gar- 
der et deffendre en mer et en terre de tout pérills et 
temptacion de maligne esprit. Et chescun dimanche 
auxi que vous cbanteres messe et fares le saint sacrifice 
à Nostre Seigneur, qu'expressément de moy fassiez 
commémoracion en vostre mémento et bonnes prières 
que feres à Dieu . Et en les prières que ycelluy jour sont 
acostumées a feire en l'Ëglize, vous me vueiller denun- 
cier au bon pueble qu'ils m'aient en remembrance en- 
vers Nostre Seigneur, qu'il me ostroye par son plaisir que' 
je puisse retourner liez et joyeux entre eux. 
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Iran, à tous gentils femmes et autres quelconques 
demoditteteîxe, à toutes en général et à chascune par 
soy, vous prie si affectuosament comme je puis, qne do 
votre'boWW volehté et' «Spéciale amour, que j'ay bonne 
confiance que me poùrtes, que vueilliez dire pour moy, 
jusques à mon retour, tous les samedii de l'an, à co- 
mensfier le jour de mon département, sept fois le Ave 
Marie , en honneur et remembransse des sept joyes que 
le vierges Marie précieuse beut de son benoît c trier Filz ; 
ou si le samedi n'aves loisir ou ne le poves faire , que les 
dittes le dimanche, avec bonne et vraye dévocion, pour 
affin que par ycelles bonnes prières à la pucelle Nostre 
Dame qui ne pourta que ung enfant , plaise me achater 
grâce avec luy, que je puisse sain et sanf (ère mon 
voyatge à mon honneur et sauvacion. 

Itim, ai le cas avenoit que estant en ycest saint 
voyatge, Nostre Seignor faisoit son commandemant de 
moy , attendu que tous nous somes venuz eu cest monde 
de nient et nez de nos mères pour morir et trespasser 
de cest siècle pleins de labour et de tristece, en l'autre 
qui perdurablement sens fin durera ; je vous prie moult 
chèrement que, en icellny cas, vous pleise avoir ma 
pouvre arme chaytive pour recommandée, et ne le 
mettre pas en obly, aine vueillez prier toux et toutes 
dévotement icelluy Seigneur, qui nous fist et fourma à sa 
semblance et nous défiera quant luy pleira, que par 
sa sainte miséricorde et pitié , aie compassion et merci 
de mon arme, ainssi que de boncuer, de vraie et entière 
' dévocion me transporte visiter le saint lieu où il prist 
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mort et passion pour nous le jour du vendredy ahouré , 
et le saint Sépulcre où les bons prodomes Joseph 
d'Ârimacias et Nicodemus nrisrent son précieux corps , 
quant l'eurent demandé à Pilate le faulx malveis tirant ; 
que par sa sainte résurreccion qu'il ressuscita de mort 
à vie le jour de Pasques, luy pleise résusciter mon corps 
et mon arme en la compagnie des saints angels de Pa- 
radis où est la joie perdurable sans fin; m'égeussant 
lesquelles prières et autres bonnes oraisons, tous doint 
grâce et pouvoir que puisses fère choses qui soient au 
profitz de vostre corps et sauvacion de vos armes. 

Item, mes bons et parfais amix, s'il estait ainssi, 
comme dit est, que Nostre Seigneur fist son comande- 
mant de moy, j'ay establi, ordénié et institui et à 
présent faits, ordonne et instituisse emprès moy, mon 
vray et uni versai hérétier, Nomper de Caumont, mon 
premier fils , de toute ma terre et de toux mes biens et 
de tout quant que j'ay entieremant , ainssi comme estre 
doit par droite ligne et parfeite raison, sellon Dieu et 
le monde; et vous prie bien affectuosemant tant par 
vostre devoir fère que par vostre honneur observer et 
garder, et suis certain que vous ne tares pas du con- 
traire , que ledit Nomper , mon filz et vray hérétier, 
vueilles recevoir par seigneur et lui estre bons , vrays 
et foyals ligez et obéisans, comme estre deves et toux 
dis avez acoustumé estre à mondit très redoublé seignor 
mon père et à moy, et à nostres prédécesseurs. Et que 
par mesmes il vous fasse ce que fere vous devra, cousi 
que tout bon seignor doit fere à ces vassaux ; et je 
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vtieil que ainssi soit. Et par conséquent, si Dieux faisoit 
son comandemant de luy, que fusse aies de vie à tres- 
passemant, que ainssi le fores de mes attitrés enfains 
ainsi conte de gré en gré seront descendus ; que par 
semblable manière et par semblant cas, les vueillez re- 
cevoir pour seigneur ou pour dames, sains nulle contra- 
diccioD , et continuer envers eux en toute bonne loyauté 
laquelle avez tos dû acoustumé, et Tares par le plaisir 
de Dieu jusques à la fin. 

Item, se aucuns vous repourtoient de moy aucunes 
paroles que on voyatge je fusse trespassé de cest siècle 
en l'aultre, que Nostre Seignor eusse fait de moy son 
plaisir, que soubdaynement ne les veuilles pas croire. 
Car, si par aventure, pour vous fere displeisance au cuer, 
aucuns messongiers et jongleurs vous repourtoient que 
se seroit ainssi , pour vous mettre en miencolie et tris- 
tesse , et n'en seroit riens en aucune manière ; ni quels 
que repourteurs que soient, ne vueillez croire nul 
d'eulx , sinon que se fussent soufÔsans gens et dignes de 
foy, et parfeîtement bien enfouîmes de la vérité, et 
peusseot prover et monstrer bonnement que ainssi 
fusse , et encores que entièrement ung an soit passé 
ainçoys que en croyez riens ne d'un ne d'autre. 

Item , sachiez que je lesse tout amplemant m'amye , 
mes petis enfans et toute ma terre par entier, on gou- 
vernement de monseigneur le Conte de Foiz qui m'a 
norry, comme en celluy où j'ayplus de espoir de par- 
feite comfiance. 
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Itkh, plus, mes bons amis, j'ai député et ordené 
mon beau onde Araaut de Caumont et mon bea amé 
escuier Galhardet de Toaeux pour avoir le régiment et 
estre réridentement guouveraeurs de ma très chère et 
ma très bien amée m'amye , de mes enfant et de tous 
aultres, et auxi de toute ma terre de Guascoigns, de 
Génois (d'Agenois), de Pierregore et de Bandes; coma 
ceulx eaquels je me confize grandement de leurs sens, 
loyauté , bonne discrétion et diligence , pour tous régir 
et gouverner paisiblement et pacifflquemant, en tous 
priant que a ce qu'il tous diront , demonstrarona , con- 
seilleront et anùnistraront, les vueilles croire et estre 
vrays obéissans, et les secourre et aidier , se mestier en 
ont , comme à nostre propre personne ; et vous démon- 
trés de partide on eulx encontre touta aultres qui mal 
ni desplaisir leur vouldroient fère, si par gardant mon 
devoir et touchant mon bien et mon honneur et de m'a- 
mye, rie mes enfans, de toux et de toute matière, leur 
querrient discencions en quelque manière. Et par sem- 
blant cas, ceulx que j'ay commis et leiasé pour la garde 
de mes lieux, plasses, chaeteeux et fortelesses, leur 
vueilles estre obéissans et favorables en toute nécessité, 
et feire pour eulx ce qu'ils tous eomanderont , et verrez 
estre faisable , touchant la sauvacioo et fortifficacio» 
d'ycelles, par affin que, en défiante de réparacion et 
bonne diligence , ne se ayent à perdre. 

Irai, vous prie à vous toux en général que vneiBei 
avoir, l' un envers l'autre , bonne paix , amour, acort et 
vraie tranquillité, sans avoir nulle noise, i 
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ne débat ensemble, ains vueiUex estre bons et foyals 
amis, comme frères, ainssi que estre devez. Car par 
dtsce&cions et débats toux lea maulx du monde no 
évèonent ; mes si vous avez nulle demande à calanger 
l'un sur l'autre , en quelque manière que ce soit , que 
par devant mes officiers à ce députés, les faites venir 
et mettre en ma cort, laquelle vous sera ouverte à voua 
tare droit et raison et tonte loyale justice. Tontes foix 
ti aucun grant débat ou querelle sourdoit de Tus à 
l'autre , et vous semblasse que mes officiers ne fussent 
assez soufnsans pour ycelluy débat, déclarer vous pria 
les vneiltes remettre et cesser de celluy pleyt jusque» 
à ma venue et retour. EtparlagracedeNostreSeigneur, 
oyez que j'aie lei parties, je les metray a bonne paix et 
aconit. 

Item, sachiez que j'ay grant joie de ce que je cognois 
que vous toux pranes en gré que je acomplisse cest 
saint voyatge que j'ay en propos de fere ; et à par que 
plaisir j'esproves à la grande amour que mostré m'avez, 
de ce que de très bon voloir m'avez aidé, et secouru 
largement du vostre, en manière que je m'en tiens par 
bien content et vous en mercie de tout mon cuer ; et 
plaise à Dieu, le Père omnipotent, qu'il me donne tant 
vivre en bonne prospérité, que je vous en puisse rendre 
bon guéredon, ainssi que j'ai bonne affection et vouloir 
de le fère. En vous priant de bon cuer que se je vous 
ay feit cbouse qui vous desplaise , qu'il vous plaise me 
le pardonnes : et si vous en aves feit à moy, ne dit que 
ne me doye tourner à desplaisir : par afin que Jhésu 
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Crist, nostre redemptor, me pardonne mes péchiez 
et deflallimens ; ainsi qu'il pardonna ceulx qui le mi- 
rent en croix , je vous pardonne de bon cuer et de 
bonne foy. 

Pourquoi, mes bons vrays amix et armez, pour 
acomplir ma dévotion, huy que est le . xx. jour du mois 
de février, l'an de l'incarnation de Nostre Seigneur 
mil. cccc. xviij, je prins orendroit mon chemin, s'il 
plest à Dieu le tout poissant et à la Vierges précieuse , 
sa chère mère , et au bon chevalier monseigneur saint 
George auxquels plaise me ottroier que, sauvement et 
seulement, je y puisse aller et retourner paisiblement à 
honneur de moy et sauvation de mon arme ; et en ré- 
mission de mes péchiés que Jhésu Crist par sa bénigne 
grâce vueille remettre et pardonner, quant vendra à mes 
derreniers jours, ainssi qu'il pardona la Marie Magda- 
lene ; et ycelle sainte parolle me vueille dénuncier qu'il 
fist au bon lairon en l'abre de la vraie croix quant il li 
pria : « Sire , souveigne te de moy quant en ton régne 
seras. » El Nostre Seignor luy respondi : « Huy seras 
avec moy en Paradis. » Toux et toutes le vueille/. prier 
que par le mérite de sa sainte passion , au pas de la fin , 
celle sainte parolle et perdurable don à moy et à vous 
luy plaise ottroier que puissons venir au saint lieu des 
bons esleuz à la sua dextre. Et quant je seray par delà , 
je le prieray pour vous tous et toutes, que dez bienfaiz 
que je diray he feray, vous en done bonne part, et de 
tout mal vous vueille garantir. En vous priant que 
tout jour vous vueille souvenir de ma très chère et ma 
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très bien amée m'amye et mes petits entons ignocens 
que sont tous vostres et seront tant comme vivront. Et à 
Dieu soiez vous recommandes tous et toutes; ore me 
baisiez et le Saint Esprit soit avecques vous et garde 
moy et de mon arme. 

Et en témoing de ce, les ordenances sus dittes j'ay 
signé de ma propre main pour plus de fermeté avoir : 



CE SONT les apointements et ordenances fettes 
acordées et passées entre moy le seigneur m Cavmout, 
de Chastelneuf et de Berbegiheres d'une part, et mes 
escuiera Bertran Chastel, Gonsalvo deBonelles, et autres 
de ma compaignie d'autre part, sur lepartiment de 
nostre voyatge pour aler au saint Sépulcre d'oultre- 
mer en Jhérusalem , par la manière que de mot à mot 
s'ensuivent : 

Premièrement, que les diz mes escuiers et aultres 
m'ont juré et promis, promettent et jurent sur les 
sains Evangebs Nostre Seigneur, qu'ils me serviront 
bien et loyaument, sain et malade, en tontes et quantes 
voies et manières qu'ils porront, à leur loyal povoir, 
sans nul travail de leur corps espargnier. 
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lirai, qu'il* ns me lesseront jamais, ne sa partiront 
de ma compaignie en quelque part 'où je vueille aler, 
pour quelconque cause ou occasion que ce soit, jUsques 
à tant que je soie retournes en ma terre, se non que 
ce fusse per cas de mort, que Dieux eusse fait son 
commandement de moy , et aùltrement non en aucune 
manière. 

Item, si aucun débat, discenssion ou noise sordoit 
de l'un à l'autre, comme aucune fois avient par le 
chemin , qu'ilz seront tenus lendemain par tout le jour, 
demander pardon l'un à l'autre , et de ieissier toute 
en-or et iniquité. 

Itkm, je leur ay promis, promet et jure de leur 
fera bonne compaignie et ne les Ieissier nullement, se 
non que ce fusse par cas de mort , ou si aucune grande 
enferme lé leur survenoit à l'alant, en laquelle je en 
eusse aperdie mon voyatge ; et si, en celluy cas, les me 
convenoit lessier, que me seroit bien grief, je sera; 
tenus de lez lessier de quoy ils se puissent fère gou- 
verner et retourner par dessa en ma terre. 

Et si le cas estait que, au retour en nous en ventent, 
l'accident sus dit avenoit, que aucun d'eulx fusse ma- 
lade , que Dieux deffende de ne lez lessier point jusques 
à la mort. 

LESQUELLES chouses susdittes et chacune d'yceUes 
furent fettes, promises et jurées le .xxvij*. jour du mois 
de feuvrier l'an mil .ccoc. xviij. que nous partîmes de 



Digfeedby Google 



EH JHÉBISSALEM. 15 

Caumont pour acomplir ledit voyatgc ; à ce présens et 
tesmoings: Galliardet de Tozenz, Naudonet, Gaubert, 
Guassion de le Causée , Archambaud de le Mo)£ , Jehan 
deLauriole, Jehan de Taris et Clément de Salungnac, 
escuiere de ma terre. 

Féru Cauhoht. 
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LE 

PROLOGUE DU VOIATGE. 



NOPER, SEIGNEUR DE CàUMONT, DE ChASTEIU NuEF , DE 

Chastead Cbllœr et de Berbegiiiéhes. Chouse notoire , 
manifeste et vraie que Nostre Seigneur Dieu Jhésu Crist 
fist et créa le siel , le terre , les quatre bélémens , tout 
le firmament et tout quant est; et nous forma assa 
semblance, et pour ce que chascun scet que par le 
pecbé de notre premier per Adam, pour le désobias- 
sence qu'il fist de mangier du fruit de vie qui lui 
avoit' et que nous estions dampnex 



par le grant amour qu'il pourtoit. . 

ama mieulx mourir et prendre 

que ce nous fussions été 



1 Les pointa indiquent des lacunes provenant d'une page du a 
it bd partie déchirée. 
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de son précieux sanc, lequel par sa débonayreté, espandi 
pour nous, en l'albre de la vraie croix où il souffri si 
craelle mort et amère , comme vous savez et avez oy 
dire, de lequelle nous devrait bien souvenir ; et devrions 
considérer les griefs, travaillz, maies lengors et en- 
goysses que , par notre sauvacion , il ha voulu souffrir 
pour nous. Si que de corps, d'arme et de foy devrions 
estre tous jours en luy et fère ces comandemans. Car 
sans double il m'est bien ad vis que, se ung seigneur 
terrien m'avoit sauvé la vie et gardir de mourir, que 
jamais ne lui fauidroie , ains aurait toux dis comande- 
mant sur moy ; et tout ainsi serait-il bien raison que à 
Nostre Seigneur qui de le perpétuele mort nous ha gardé, 
nul jour ne heure ne ly devons faillir, ne pourrions 
assez fère pour luy , mes toux tamps devons prier que 
nous doint le sue grâce et amour, et toux jours que en 
avons besoing. Car nous n'avons bien ne honneur , ne 
avoir ne po vous , si de luy ne vient , et pour ce devons 
estre obéissons à complir sa voulante et plaisir, se vou- 
lons vivre en sa glorie perdurablemant. Car chacun 
puet bien savoir que cest monde n'est pas notre domicile 
ne demeure, ains est mort et paine misérable, pleine 
de travail et de tristece. Et donques devons nous estre 
diligens avoir la vie de durée , non pas tant se attendre 
ez chouses mondaines ne avoir tant le cuer aux déliz 
de cest siècle que ayons aperdie le joie sans fin , et au 
denier l'aurons nous tout à lessier et savons l'eure ne 
quant, carnulls ne puet faillir à le mort; et cellon ce 
que chescun aura fait part dessa , sera guéredonnés part 
delà , n'en doubtez point , et si nous y sommes huy , par 
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aventure n'y serons pas demein. Caria sainte Escripture 
dit aiiissi : Nulhis tam fortis eut panant vincula mortis, 
c'est à dire qu'il n'y a nul si fort que le mort en aie 
point de mercy. Et par espérience le povez veoir que 
tantost l'en sera sain et en bon point , tel jeune et fort , 
et encontinent deviendra malade et tantost cherra on 
lit de le mort; si me semble qu'il n'y a que de mettre 
paine et trévail fere en manière que paissons entrer on 
régne celestiel quant départirons de cest siècle misé- 
rable qui n'est que rozée. Et certainement je ne double 
point que, se nous voulons , que n'y entrons bien, si 
nous gardons de mal 1ère ; car sachiez que nulls n'y 
puet entrer s'il n'est souparé du mai purement et ac- 
compagnié du bien. Et qui ne ce tient à bien fere, est 
chouse de sa dapnacion ; et pourront avoir grand duel 
au jour de jutgemant ceulx à qui Nostre Seigneur dira 
de sa propre bouche : fte makdicti m ianem eternvm ! 
alez malediz on feu étemal ! Et je ay souvant panssé en 
ces chouses et sny moult trist , doutant et marri quant 
me souvient de le mort que fera le départiment du 
corps et de l'arme , et je ne say quel chemin aura à 
tenir, mes bon, se Dieu plest. Et s'il nous souvenoit 
du périll que avons à passer quant avons voulenté de 
mal fere , ne faillirons pas si souvant ne si longuemant ; 
mes poy nous en membre et appar que l'en ne cesse de 
fere guerres, prendre lieux, bouter feux, forsser 
femmes, destraire le peuple qui tant à Nostre Seigneur 
ha coasté , et tuer les hommes , pilher les serviteurs de 
Dieu et les églizes qui sont temple Nostre Seigneur, e 
plusieurs autres violences que je ne nomme pas. Et j'ay, 
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ouy dire à aucunes gens, que au tamps passé les rois, 
les princes et les grans seigneurs et barons fesoient 
bastir les mortiers, les églizes, et à présent est au re- 
vers qu'ils les desfont et abatent et font destruire, et 
ce n'est que l'enemi qui les a lassiez, et conjoins à soy, 
que n'ont le coer que en fere mal et bastir guerres et 
discenssions par lez pals, l'un contre l'autre, et a leurs 
proucbains voisins, contre droit et raison, dont ilz en ont 
grant péchié de ce que font et (ont fere ; et monstrent 
bien qu'il ne leur chaut de l'amour de Dieu , ne des 
bonnes gens, ne proucbains voisins, ne n'ont en mé- 
moire le narolle que l'Ëscripture dit : Tarn regUmt 
quam principibus mors nulli miseretw; sachiez de 
certain que le mort n'a merci des rois, des princes ni 
de mill autre, si grand seigneur soit, que toux ne lez 
preigne. Et ceulx qui veullent guerres, devraient fere 
comme le loup , sellont que ce lizes fables , que une foiz 
s'enmonta sur une haulte mootaigne avec toux ces petis 
tombas qu'il avoit bien chèrement noms, pour leur 
démostrer le pals à l'entour, et leur dit : « Or regardes, 
mes filz, je vous ay noms tant comme j'ai peu , et main- 
tenant je suy si vieux que je ne puis cheminer, mes 
vous estes asses grans et fors pour vous donner conseil 
dores en avant. Toutes foiz je vous voeil aviser d'une 
chouse de lequelle vous veuillez bien garder. C'est assa- 
voir que on pals où vous vouldres fere votre prise, ne 
fettes point votre maison ne babitacion , si vous vueillez 
vivre sans double; et, se ne fettes ce , vous ne portiez 
avoir si longe durée comme j'ay eu : car si je eusse fait 
le contraire , je n'eusse pas tant vescu ne vous si bien 
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noms.» Pour ce à mon propoux ceulxqui ont leurmeson 
et habitaeioa en ung pais et ont entente y demeurer, se 
dey vent garder fere mal au gens du pâte entoura eulx, 
par especiel à leurs prouchains voisins; car ilz portent 
bien savoir qu'ilz ne seront pas asseur ne in auront 
durée. Car nuyt et jour s'auront à garder, et j'ay ouy 
dire souvant que qui ha mal voisin, si ha maul matin. 
Pour ce vouldroie-je plus avoir cent livres de rente et 
estre amez du pueple et des voysins à l' alentour, que 
ne feroie mille, que me voulussent mal, he fusse en leur 
disgrâce. Car qui est amez du pueple est amez de Dieu. 
Or regardées que ma prouflte, vaut-il la rente que jour et 
nuyt me faussit estre armés. Je ne tendroie pas que ce 
fusse rente ains se pourroit bien appeller le mort. Pour 
ce n'est si belle chouse que quand Dieu donne le grâce 
et l'amour du pueple et de son voisin. Ausi est-il le 
segont comandement Nostre Seigneur qui dit : DiUge 
proximum tuum sicut te ipsutn , c'est à dire que 
amez ton prouchain comme toy mesmez, et qui fera le 
comandemant de Dieu sera sauvé ; et bien se doit aviser 
donques que l'en ne face mal expressemaut à son voisin, 
et aviser se ce sera bien fait ou mal. Car quant 1,'en le 
fait, après s'en repent, et alors n'est pas temps, et 
vous dit que trop aaceste n'est pas sagesse ; mes nous 
n'y avisons pas , ains avons le cuer et le voulenté plus 
au mal fere que au bien continuer , et à paines sera que 
qui ma) fet que mal ne ly viegne, car l'en dit voulentiers 
que on monde n'a si belle chouse comme barat , car il 
tourne de ce costé où le don vient, et c'est bien raison. 
Et vous di que qui veulx tenir tel voie , n'entrera ja 
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en Paradis. Et pour ce que n'avons le cuer en bien, 
Hostie Seigneur nous envoyé tempestes, mortalités et 
plusieurs tribulations et msachances , pour les mais et 
ombles péchiez et tirennie que aujourduy acometons 
tant que je en suis bien méreviUé que ne prenons à cuer 
ce que l'Escripture dit : Fac bene dum vivis, post mor~ 
tem vivere si vis ; fay du bien en démenties que vivras , 
si veubc vivre quant mort seras. C'est à dire , si veuli 
avoir Paradis; mes nous n'y avons pas l'imaginassion 
mes que audions fera huellz de siere à Nostre Seigneur, 
si comme se il ne veoit goûte. Mes en bonne fois nous 
ne povons riens fera, pansser ne cogiter qu'il ne le 
sache tout et cognoiscions à les tins qu'il n'avoit riens 
devant les yeulx. Pour ce nous en devrions amender 
nostres vies et fera du bien puisque tamps avons. Car 
l'en dit voulentiers : que qui temps ha et tamps demure, 
tamps lt faut ; et auxi l'Escripture dit : Non mode keterit 
qui forsan cran morieris, ne te alégras pas tant no- 
nobstant que soies sain et en bon point, car par aventure 
- demain morras. Pour ce faissions le bien et lassions le 
mal. Car le bon ange) que Dieux nous ha bailtié a le 
part droite , nous conseille tout pour le bien ; et l'enne- 
mi qui est à le part senestre , le mal pour nous décevoir, 
Pour ce prenons le meilleur et solons ombles et courtois 
et ne fassions pas comme Lucifer, qui estoit le plus res- 
plendens angel de Paradis, et pour son grant orgull, 
Jhésu Crist le fist descendre à l'abisme d'Enfer où il 
est le plus omble deable qui soit; et yci avons bon 
exemple que ne sions point orgueleux ne fassions contre 
le mandement Nostre Seigneur. Car le chouse qui plus 



Digfeedby Google 



23 

li desplet, c'est ourgul) qui est le plus orrible péehié de 
tous les sept péchiez mortetz, et par lequel rognent plus 
de mate ; et qui en péchié mortel muert , il est dampnez. 
Pleise a Dieu que nous en puissions garder; mes un 
ligneux vouldroit que tous fussent comme luy : aussi 
est l'ennemi, qui vouldroit que tous fussent dampnez 
comme il esL Pour ce devons aller le droit chemin et 
esfre en Nostre Seigneur, etnonpasfere comme plusieurs 
font en eest monde , que leissent leur propres seigneurs 
pour se mettre avec leur hennemix pour or ou par 
argent, comme pluseurs font qui lessent Dieu pour le 
deable, qui sont parens de la turpe qui change les yeuhr. 
pour le coue ; ainsi font ces changeurs de mestres, qui 
vendent leur honneur que est le plus belle chouse que 
home puisée avoir et qui plus vaut , et le changent pour 
or et par argent que ne vaut néant; mes tels audent 
toux embrassier, et qui trop embrasse, poy estraint; 
pour ce devons fere bien et estre en Dieu, et le prier 
qu'il ayt pitié et merci de nous. Car Dieux demeure 
tout jour ; que ayons en nous repentence et retournons 
à luy. Car il ha dit dessa bouche : Nolo mortem petxa- 
toris sed ut convertatw et vivat ; je ne veulx pas , dit 
Nostre Seigneur, la mort du pécheur mais que se con- 
verte et vive. Et qui ne se convertira envers luy sera 
dampnez en enfer à le mort perdurable. Pour ce devons 
juner et fere du bien et aumosnes as pouvres tant 
comme povons he avons loisir ; et fassions ce que Nostre 
Seigneur dit : Da tua dum tua stmt, quia post mortem 
tua mm sont , quia dore non poteris quando sepultus 
eris , que veult tant dire : donne le tien en dementros 
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qu'il est tien et as loisir ; car après le mort ne sera pas 
tien ; car donner ne le pourras pas quant en terre seras, 
c'est assavoir quant seras mort. Et en ycelle manière 
pourras acquérir l'amour Nostre Seigneur qui est le plus 
précieuse chouse que soit ; et serons bons marchans et 
ferons bon gaing acquerra tel noble hérétatge que toux 
jours durera ; mes pluseurs ne le font pas , ains acqué- 
rant le puis d'Enfer en pluseurs de manières : mes l'en 
se devrait estudier à ayder a bastir eglizes, eomforter 
les desconsollés, visiter les melades en leurs lis et 
pensser d'eulx premiéremant que de nous; et c'est le 
mandemant de Nostre Seigneur qu'il dit proprement 
de sa bouche : Clan sis in mensd prima de paupere 
pensa ; quant tu seras à ta table , à ton dtsner ou à ton 
sopper, avant toutes choses penssa premier dez pou- 
vres de Dieu ; et qui fait ce qu'il comende , il s'en va 
tout droit en Paradis. Et ainxi est moult bonne honno- 
rable chose et de grant proufflt qui enprant aler vi- 
siter le saint lieu , où le précieux corps Nostre Seigneur 
fut mis, amprès qu'il fut crucifié en croix pour nous. 
Car c'est le sauvemant de toux ceulx qui de bonne 
dévociony vont, et ce doit faire qui pu et, mes toux 
ceulx qui povent ne le font pas; que bien sont clers 
ceulx que j'oy dire qui y vont ; toutes foiz je croy bien 
qu'il y en a pluseurs qui le laissent affere pour ce 
qu'il est si loingtain et de si grant despensse qu'ils n'y 
pourraient contribuir, et ceulx je criens qui ont plus 
souffisant raison que ceulx qui ont bien de quoy et 
demeurent pour prendre l'aise de leur corps, que par 
aventure leur vausist mieulx ne prendre pas tant de 
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séjour ne repoux ; car ungpoy de travail est bon à 1ère 
qui après retournera tout bien et grand prouffit. Car 
qui du bien veult avoir, mettre le faut les mains, et 
ainsi dit le françois que à paniea vient null bien sans 
paine ; et pour ce null ne doit estre necligent à tra- 
vailler pour atquérir honneur et sauvacion ; et sachiez 
que necligence est une de plus pires taches que l'en 
puisse avoir sur soy fors que tracion. Car l'ostel de 
l'homme necligent jamais sa fin ne sera de null bien, 
ains par necligence vient en cheitivece et pouvresse. 
Et pour ce lez gens qui sont dîligens et prudens en 
leurs besoignes et négoces, tels sont sages et ne puent 
avoir se bien; non ores pourra l'en dire que.celluy 
qui ha ordonné cessi , ne le scet mye rettenir pour soy, 
mais ce je leur ottroie que je n'ay pas si grant discré- 
tion en moy. Toutes fois je vouldroie bien, par le plaisir 
Dieu, que je eusse le grâce que je le sceusse dire et 
ordonner en celle manière que ceulx qui en auront 
besoîng , le sceussent aprendre et estancher pour eulx : 
car ce serait à moy plaisir et à eubx prouffit. Mes pour 
déclarer mon entencion qui n'est pas grant , j'ay prins 
cette matière à conduire pour moy que ne say quant ay 
à demorer en cest monde , fors tant comme au plaisir 
Dieu sera. Et ay considéré ces chouses sus dittes, bien 
que le tamps fait son devoir et va en déchéant , et nous 
qui de heure en heure allons tout jours à le mort; si 
que je ne voy que nous ayons point de tarde de fére 
du bien qui bon vouloir y a ; et en vérité je vouldroie 
que ainxi comme je y ay bonne , ainii qu'il stet que 
mester avons. En priant celiez et ceulx qui cest livre 
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(irout, «ng Pater noster pour l'arme de moy Caumont 
■cueillent dire, ce leur vient à plaisir; que Dieu leur 
dont Paradis au finir. Amen. 



ENSUIT ce ledit chemin et voyatgo d'outremer co- 
mencié pour le gracie Nostre Seigneur et monseigneur 
saint George , à Caumont en Guasconhe , au mois de 
feuvrier, le .xxvij*. jour, eu l'an de l'encamacion mil. 
.cccc. iviij. 



t, de Caumont je m'en aflay couchier à le 
ville du Port Sainte Marie où il a .iiij. lieues. 



Du Port Sainte Marie à la cipté d'Àgen — ij lieues. 
De Agen parti lendemein que fut le premier jour de 
mars et de careyme, et me allay disner à la ville de 
Moissac en Carssin qui est à .vj. lieues, et couchier part 
delà la rivière de Tarn, davant Chastesu Sarreirâ, à 
Nostre Damé d'Allem où il ha . i. lieue. 
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De Notre Dame d'Allem au lieu de Grisolles : v. lieues. 

De Grisolles je tiray ver la cipté de Tolouze pour 
voir le Saint Siuaire de Jhésu Crist Nostre £ 
iiij. lieues. 



LAUREGUES. 

Se Avinhonet à le ville de Cbastel Nef d'Arri : 
ij. lieues. 

De Chasteau Nuef d'Arri au lieu de Saint Martin : 
j. lieue , où je trouvay monseignor le conte de Foiz 
qui avoit pris ledit lieu de combatemant; et mou en- 
tente estait d'aller à Venise raoy mettre en mer, et 
ledit monseignor de Foiz me conseilla que je ne fetsse 
point celuy chemin par cause dez guerres qui on pals 
estaient. Si que m'en fit tourner vers Barcellone en 
Cataloigne , et celluy jour je m'en revins avecquez luy 
à le ville de Masières où il a .v. lieues, et au chef de le 
ditte ville a ung très beau chasteau et fort sur une 
rivière , bien enmurré et de grosses tours machacoUées 
tout autour, et par dedens est tout dépmt merveilleuse- 
mant de batailles; et y troveres de toux les générations 
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Crestiens et Sarrasins, ung pareil, masckj et femèle, 
chacun sellon le pourteure de son pais. 



LA CONTÉE DE F01Z. 



De Masières à la eipté de Pamies : ij . lieues ; très belle 
cipté et riche en lequelle a ung hault chasteau molt 
fort. 

De Pamies à Foix : ij. lieues. Cest une moult souve- 
reyne place de fourtercs.se asize sur ung hault roc de 
toutes pars, sens nulle venue, et le chasteau par dessus 
bien basU de bons murs et de tours , et au pié d'ycelluy, 
a une grosse ville de mille feux, bien enmurrée tout 
autour, et une rivière qui li passe pardevant : et ce dit 
communemant partout que l'en nesset une plus forte 
place à une tiel ville au pié comme celuy. 

De Foiz à la ville de Tarascon : ij. lieues, et passe l'en 
par davant une très forte plasse que l'en laisse à main 
senestre, qui se nomme Mongallart, grandement hault de 
montaigne et de roche , et plus avant on ne veoit une 
autre, à la main destre, qui s'apelle Calemes qui aussi est 
souvereynemant hault, qui n'a garde de nul engein ne 
d'estre pris afforce, tant qu'il ni auroit vitailles. 

De Tarascon à la ville d'Ax en Savartes : iij. lieues, 
au dehors de lequelle ville a ung chasteau rochier assis 
en très bel avantatge , et fort. 

D'Ax à l'ospital de Sainte Suzanne : ij. lieues. 
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De l'espital on chasteau de Carol : ij. lieues. 

Et entre deux a une montaigne appellée Pimorent que 
dure une lieue et demye, chargée de grans nefs par 
lequel est moult périlleux à passer ; affection que nul! 
ne me tombast , non pourtant que , se Dieux plest , je 
ne mueray point mon propoux que je ne fasse mon de- 
voir, tant corne je pourray. Et pour les grans tribula- 
tions, discencions et enviez que je voy, encestpaïs, 
se mener les uns envers les autres, et yceUes plus 
prestes de croistre que de laissier, que me desplet; 
pour ycelles eschiver et fouir à leurs temptacions vou- 
lentaires et à toute maulvaise vie deshordenée , et que 
je ne vueil pas ainsi exploier mon tamps attendre tant en 
les chouses mondeines que je ne pansse en les chouses 
espirituelles ; à contemplation de la sainte passion que 
Nostre Seigneur souffri pour tout l'omaing linatge , et 
par avoir pardonnance et rémission de mes péchiés que 
encontre mon créateur j'ay comis et faix, dont je me 
rent coupable en lui demandant que, par ce humilité, li 
plaise avoir pitié et mercy de moy, cheytive arme qui 
atant sa grâce et sa miséricorde avoir : laquelle sur moy 
par son beau plaisir, vueille espandié à la fin de mes 
jours, j'ay entrepris on l'eyde de Dieu , de le glorieuse 
vierges Marie et de monseigneur saint George, et expou- 
sé tout mon cuer entièrement, & fère le saint passatge 
d'outremer en Jhérusalem, visiter le saint Sépulcre 
Jhésu Crist , où son précieux corps fut mis. Et est ainsi 
que le cas puet avenir, que aucuns auront ceste mesme 
entencion que au présent j'ay , et vourront enprendre 
de aler et fère le voyatge susdi, comme le plus digne et 
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le plus souverain qui eoit , mes pource que aucune foii 
l'en délaisse aler dehors, en maintes pars, par deffaute 
que l'en ne scet quel chemin l'en doit tenir : à celle fin 
que millz ne puissent avoir telle excusacion, et ne per- 
dent si honorable ne ai prouffilable voiatge , je leur ay 
mis en cest livre par escript , tout le chemin que je ay 
bit alant et retournant , à fin qu'ils soient meulx en- 
dressés ; ont sont compris , toux les royaumes , prin- 
cipes, ysles et pais, et toux les noms des cités, villez, 
chasteaux et autres lieus et plasse», tant dessà la mer 
que par delà , et le nombre dez lieues, et combien je 
demouray despuis le jour que je parti de Caumont, qui 
estait limdy .xxvij. jour du moys de feuvrier, l'an mil. 
cccc.xviij; lequel voyatge plaise à Dieu, Nostre Sei- 
gneur, par le mérite de sa sainte passion , que soie fait 
à sajuvacioo de mon arme , et que celle parfette amour 
que par sa digne grâce nous démonstra en nostre co- 
mensament, nous vueille par son bon plaisir démostrer 
à oo&tra lin. 



LE PAIS DE SÀRDA1GNE. 

De Carol à la ville de Puieh Sardain j . lieue. 

De Puch Sardain à laborguadedeDas... j. lieue. 

De Das au lieu de Bagua. iij. lieues, 

et passe l'en à une oaoulte grant et haulte montaigne 
qui s'apelle Coll de Yau, lequel dure une bonne lieue de 
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montant et une autre de davallant, de très su! port et 
périlleux chemin. 



LA CONTÉE DE CATALOIGNE. 

Di Bagua a la ville de Bergue iij. lieues. 

De Bergue à Casserras j. lieue. 

De Casserras à Balceraii. iij. lieues. 

De Balcerein on lieu de Saut Pierre d'Our. ij. lieues. 

DeSaintPierred'OuràlaciptédeHenreze. mye lieue. 

De Menreze à Chasteau Gualliu j. lieue. 

De Château GaUin à Nostre Dame de Monserrat : 
ij. lieues , lequelle fet moult de grans miracles , et y est 
en une chapelle bien dévote et riche , édifiée en unes 
roches moult estranges, et sur une d'yceUes roches au 
plus hault , ha ung chasteau où l'en ne puet monter que 
par ung chemin estroit par escalons faitz de la roche 
mesme, à grant dangier le montée et de maie venue ; 
et au pié de celluy est bastie le abbaye de Nostre Dame 
ou leditte chapelle est , en lequelle fist chanter toux les 
mornes du monestir messe haulte de Nostre Dame, so- 
leinpniaumaiit avecques les orguines. 

De Monserrat au lieu de Coll Béton...... j. lieue. 

Du Coll Béton au lieu de Espareguieres. . . j. lieue. 

De Espareguieres à le ville de Mertorell. . j. lieue. 

De Mertorell au lieu de Molin de Rech. . . ij. lieues. 
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Et entre ceux deux lieux , ha une rivère que l'on 
appelle Lobregat, lequelle je passay à une barque , et 
jouste ledit port, a un vilatge qui s'apelle Saint Andrieu. 

De Molin de Rech à la cipté de Barcellone, port de 
mer : ij . lieues, où je arrivay le .xxj. jour du mois de mars, 
et demouray en la ditte cipté jusques on quart jour du 
mois de may après suyant, l'an mil. cccc. six, lequel jour 
je me mis en la mer, on plaisir de Nostre Seigneur, en 
une nef de lequelle estaient patrons Ramon Ferre et 
Fransois Ferrier, de la ditte cipté de Barcellone. 



Qtast je fuy parti de Barcellone, bien & l'avant en 
la mer que l'on ne veoit que siel et eue , cy commensse 
à venir grant vent que de tout nous cuyda pourter en 
terre de Barbarie. Mes Dieu qui ne veulx notre domatge, 
nous donne grâce de arriver à ung port au royaume de 
Mallorque, à une vile qui s'apelle Alcudie lequelle est 
à . ce. milles de la ditte cipté de Barcellone ; et content 
.v. milles par une lieue : et la ditte ville est environée 
de mer , excepté devert l'une part bien la montance de 
deux treitz d'arbalestre. Et ce disoit qu'en toute celle 
ille du royaume de Mallorque n'avoit de nuUe condition 
de beste sevest que serfs et lapareux. 
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LE RÉA1TME DE MÀLHORQUE. 



Item , après que le bon tarons fut venu, je parti dudit 
port d'Alcudie et tiray à l'avant, passant pardevant l'isle 
de Menorque , où l'en conte : lx. nulles. 

Item , d'îcelle ditte isle de Menorque entray en le 
guolf de Lion qui est unne mer où l'en ne trouve fons ; 
le guolf dure .ce. lxxx. milles ains que l'on ne soit 
dehors , sens veoir terre de nulle part. 

Item, saillant d'icelluy guolf de Lion, il avint ung 
jour de dimenche, à eure de mydi, le . xiiij. jour de may, 
pluseurs dalfins vindrent prés de la nef , et le patron 
d'ycelle les tira d'une lance à un fer branqu , liée à ung 
cordell, et en férut ung qui fut mis dans la nef, et d'il- 
leques fut départi à une des deux nefs que alloient en 
notre compaignie ; et corne nous ajustions pour en don- 
ner à l'autre , se leva ung vent fort qui fist férir notre 
nef, du chasteau d'avant à l'autre, sur le chief denier, 
si grant cop qu'il emporta les chambres secrètes en la 
mer et pluseurs autres tables de l'une nef et de l'autre : 
et elles si entrelacées que l'on ne les povoit dessen- 
partir, et ce gastoient l'une l'autre en telle manière que 
la mer entrait dedens. Si que les patrons des dittes nefs, 
volant le meuchief qui ainssi estoit avenus pour celluy 
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poysson, furent grandement esbali, et toux ceulx qui 
estaient dens moult descomfourtés ; qu'il en y avoit 
qui se despuilloient et sautoient de l'une nef en l'autre, 
si espaventés estaient et crioyent à haulte voix les uns 
et les autres à Dieu et à la vierge Marie que nous voulait 
par sa pitié aider et secourrir de cell perill où estiomps. 
Et croys fermement que se ne fussent les bonnes oray- 
sons que chacun luy faisoit de bon cuer, que nous 
estioms en voie d'estre péris et noies en la mer, que 
autre que Dieu ne nous eu povoit garder ; d'où estoît 
grant pitié de veoir et ouyr les cris et les complains que 
les bonnes gens faisoieut ; dont loué soit Dieu Nostre Sei- 
gneur toutz jours que nous ba bouté hors de celle grant 
périll , et luy plaise par sa pitié nous en veuille gardir 
et deffendre d'essy avant. 

Item , après que Dieu nous eut fait celle grâce , parti 
dudit guolf de Lion et passay pardevant i'isle de Saint 
Pierre qui dure .1. milles, où il n'a nulle habitation de 
nulle riens. 

Iteii, de I'isle de Saint Pierre à une grant roche 
reonde qui s'apelle le Toro : xx. milles, lequel Toro 
est bien à l'avant dans la mer tout autour revironné , 
et dedens ne demeure nulle personne ne beste , se n'est 
que oyseaux. 

Item , de cetluy Toro à .xx. milles plus avant, passay 
davant une grant montaigne que l'on appelle le Chef de 
Taulat , et illéques nous prist ung vent que fut force que 
nous alassons arrière on port de Boutes, qui est en I'isle 
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du royaume de Sardeigne à .x. milles dudit Chief de 
Taillât plus en arrière. 

Itbh , davant ledit port de Boutes, ha une isle appelée 
Palmesolz, bien grant, qui tient de tour . xx. milles, et .x. 
d'ample, environnée de mer tout autour, en lequelle 
isle demeurent chevaux, éques, motons, cervis et 
chiens sauvatges qui y naisent dedens de leur nature ; 
et sur l'entrée de celle isle, ha un pont de pierre où il ha 
.vij. arxsfais de mein d'orne, lequel pont ha de large 
quatre brasses et cent de lonc , et par nulle autre part 
l'on ne puet entrer meyns de bateau, et en ledite isle 
se recueill blé deux fois l'année. 

Item , quant le bon vent fut venu je parti dudit port 
de Boutes, et retournay arrière au Chief de Taulat , et 
de là tiray au chasteau de Caille , port de mer et cipti 
qui est en leditte isle de Sardeigne, duquel lieu de Tau- 
lat audit chasteau de Caille content .lx. milles; et le 
chasteau est en avantatge de roche, et trois villes asson 
pié, pousées à manière de ung landier, et sont bien 
grosses et fermées de mur, et la première , quant l'on 
prent terre , s'apelle la Napolle , ont je estoie lotgié ; et 
l'autre que est à la main droite , quant l'on entre , a 
nom Villenove ; et l'autre de la part sénestre, Estam- 
paig : lequel chasteau et villes tient le roi d'Aragon. 
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LE HEAUME DE SARDEIGNE. 



Item , partant dudit cbasteau de Caille , passay par 
davant Sainte Marie de Carbonaire qui est à .lx. milles 
de Caille. 

Item , de Sainte Marie de Carbonaire en Trapena, ou 
royaume de Cessille : clxxx. milles , et trouve l'on une 
ille qui s'apelle Marempne où il ne abite riens fors que 
sauvoizines. 

Item , après l'on trouve deux ylles : l'une s'apelle la 
Yuissie et l'autre la Fonhane, en lequelle a ung chasteau 
du roy de Cessille, et cestes deux ylles sont prés l'une de 
l'autre , et de la susditte ille de Marempne à cestes deux 
ylles, ha .xx. milles. 

Item, après l'on trouve une autre ylle qui se fet 
nompmer la Pantanallée , lequelle ille est toute poblée 
de Sarrazins fors tant que il y a ung chasteau de Cres* 
Uens que se tient par le roy de Cessille, y est à 
.lx. milles desdittes deux ylles de la Yuis.se et de la 
Fonhane. 

Item, de laditte ylle Pantanallée à une ille en la 
couste de Cecille que s'appelle Marsalle : lx. milles. 
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Itkm, deMarsailleà une autre ylle que l'on appelle 



Item, deMatzare à la cipté de Chaque. . xxx. milles. 

De Chaque à la cipté de Gergent xl. milles. 

De (iergcnt on chasteau de le Lieuquate. xxx. milles. 

De le Lieuquate à la ville de Terre Nove. xxx. milles. 

De Terre Nove on Chief deRessequaram. xl. milles. 

De Ressequaram on chasteau de Chicle . xv. milles. 

De Chicle au chasteau de Poussaillo. ... x. milles. 

Del Poussaillo à un chief de ille que s'a- 
pelle Capoupasser. xxx. milles. 

et ou .iiij. lieu est une tour déserte, la tour delaMarcée, 
ont ha un port que ce nomme le port de Pals où il ha 
une chapelle. 

Item , de Capoupasser à la ville de Cuille que est sur 
une montaigne : xx. milles , et au port de la mer esta 
une tour qui s'apelle le tour de Bendique, on les tient 
garde pour les Sarrazins. 

Item , d'icelle tour à la cipté de Saregosse on royaume 
de Cessille : xx. milles, sur l'entrée de lequelle qui 
vient pour mer, ba ung très beau chasteau , hors de 
leditte cipté ung triet de pierre, nommé Tenneniaig, et 
est quairé ; en chacun quayré une tour reonde ; et par 
dedens tout voûté de pierre sans null ovratge de fust, et 
la fontayne d'eue fresche liens au fans du chasteau, où 
l'ondessen par ung degré bien loue ; le mur ba d'ample 
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deux grans brasses bu plus estroit. La entrée de la porte 
est bile de grans pierres de marbre ; la mer le va au- 
tour, ce n'est devert la eipté , laquelle aussi le mer en- 
vironne de l'un costé, et de l'autre, nessen fault la 
montance d'un giet de dart. Dléque ha ung autre chas- 
teau loing de le cipté bien .ij. traitz de pierre, lequel 
s'apelle Marque! ; et à chacune part audit chasteau ha 
unne murrete qui vient férir à la mer où nulx de leditte 
cipté ne peut saillir ni entrer, ne nulle beste, ce n'est 
que au pié de celluy , ha ung portel où convient à passer, 
à grant dangier du chasteau, qui par mer oessen veult 
aler ; et leditte cipté est entre ceulx deux chasteau, 
bien enmurrée et bastie sur bonne roche tout autour, et 
tient grant perprise. 



LE RÉAUME DE CESS1LE. 



Item, dehors toute le cipté à deux treitz d'arbalestre, 
ha une église de Sainte Lussie, prés de lequelle a une 
petite chapelle, soubs lequelle ba une caverne de roche 
où l'en dessent par. xxxij. eschalons, en lequelle la bein 
eurée sainte demouroit en dévocion et faisoit pénétance ; 
et les mescréans li misrent serpens pour la fère man- 
gier. Mes onques ly firent null mal , mes puiz les mes- 
créans la tuèrent à une dague, et fut sepellie illeqaes en 
ung bars de roche où misrent son corps, lequel ha este 
amblé par les Genevois de .lx. ans eusse. 
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Item , plus avant dent traits d'arhalestre est la église 
où saint Jehan évougéiiste escript ung livre : et de bouI» 
leditte église ha une chapelle de roche faite en croix où 
l'on dessent par deux degrés, et l'un est de .nvj. escha- 
Ioïis, et l'autre de . zxxj . En lequelle chapelle est le pilier 
où fut flagellé ledit saint Jehan , lequel est de marbre et 
ha.x. palms et demy de gros, et bien autre tant de loue; 
et sont . vj . autels en leditte chapelle où ledit saint Jehan 
ebantoit messe ; et venant d'icelluy lieu à la cipté , est 
l'ostel où sainte Lucie nesquit, et par la vertu de Dieu, y 
est naissue unne fouteyne , et maintenant tu ont fait unne 
chapelle. 

Item, partant de celle ditte cipté de Saragosse à .X. 
milles en la mer, en celle mesme partie, Ton veoit le 
chasteau et ville d'Aguoste, chief de contée. 



LE GUOLFE DE CRETE. 



Itbm, après l'on entre en le guolf de Crète, lequel 
guolf dure .Tij."- milles, et passe l'en pardavant le 
royaume de Calabrie, et de Calabrie, pardavant la du- 
chie de Cheffallonie qui est une ille poursoyà ,cccc. 
milles d'Agoste, de lequelle ylle susditte à la ylle du 
conté de Jassenton : xl. milles. 

Inv, du Jucenton à les deux ylles qni ont nom les 
Tamsphanies : xxx. Huiles. 



Digti^dby Google 



40 VOYUGE D'OOLTBUBR 

Item, de les Tamphaines à la cipté de Modon qui est 
en terre ferme, on principe de le Moureye : 1. milles, 
devant lequel est le ille de Sapience à . iij. milleB du- 
dit Modon. 

Item, de ta ditte ylle de Sapience on lieu de Corron 
en cell mesme pals : xviij. milles. 

Item, de Corron au chief de Maleye Hatapan : 1m. 
milles, dens lequel est le port de lez Cailles où ce dit 
qu'elles vont prendre port quant passent le mer. 

Item, dudit chief de Maleie Hatapain, au chief de 
Saint Angel qui est le derrier chief du principe de la 
Mourée : lx. milles ; entre lesquels est le guolf du 
chasteau Raupa et le guolf de le Levenque : de vezint ces 
deux, le ylle du Semy en lequel Jhésu Crist se démostra 
cruciflîé à Saint Estassi ; et de cest pals fut entiquemant 
seigneur le roi Henelaus, mary de le belle royne de 
Gresse qui avoit à nom Heleyne , lequelle par force s'en 
apourta Paris en Troye. 

Item, dudit chief de Saint Angel jusques à la ylle de 
Setvill : x. milles, lequel antiquemant fut nonpmée 
Sitarée, dans lequel ylle est le temple de la déesse Vé- 
nus, ont la dessus ditte Helleyne estoit vennue fere 
oreison ou sacriffice, quant ledit Paris la priât et lass'en- 
mena, comme dessus est dit. 

Item, davant seluy dit Setvill, a ung petit roc en la 
mer désert, qui a nom Lou, et au plus hault est l'aue 
fresche , et si est abondons en bestiars comme sont mo- 
tons et chieuvres, et près de cest dit roc, a trois autres 
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rocxs désert à qui disent : tria, deux et as; et en celluy 
lieu comence l'on entrer en l'Àrcepellée, lequel est une 
partie de mer moult copieuse de ylles poblées et désertes 
qui antiquemant se appelaient les ylles Ciclades ; qui 
estoieat jus la seignorie des rois des Grecx, et aujourduy 
est de divers seigneurs ; et' ledit Arcepelée est partit par 
iij. escneles, le une si ha nom de Tresmontane, l'autre 
a nom èschelle Meyane, et l'autre, eschelle de Hy jour, 
par lequel je passay, allant en ledit pellegrinatge, où trou- 
vay les ylles cy desoubz escriptes. 

Item, partant de la ditte ylle de Setvill, trouvay le 
ylle du Sequillo qui est loing .xxx. milles, lequelle 
ylle fut par tamps poblée et à présant est déserte ; toutes 
fois y a moultz bestiaux sauvatges, corne sont chevaux 
asnez, motons, porcx, chèvres, serfe et d'autres bestes 
sauvaizines. 



LE ILLE DE CANDIE. 



Itxm, au partant de laditte ylle du Sequillo ha .xxx. 
milles, trouvey le grant ylle de Candie que huy est jus 
le seignorie des Venessiens, lequel entiquemant fut ap- 
pellée le ille de Cret, et pour ceste raison est ainssi ap- 
pellée le guolf de Cret ; et furent seigneurs et rois anti- . 
quemant de ceste, Saturnus et Jupiter, et les déesses 
Venus et Juno qui fut suer et fama de Jupiter, lesquelles 
antiquemant les gentils coUoient pour Dieux; et de 
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leditte ylle fut roy ycelluy jiist et doeturier Minus qui en 
son temps ne après, en exerssisse de justice ne eut per ; 
de le moitte duquel fu née à celle merveilleuse et om- 
ble best qui fut appelle Minotaur, qui fut enfermée et 
enclouse dens celle entrigade meson faite par Dedelus, 
merveilleux maquanit, lequelle meson fut nommée Le- 
barinte et aujourduy par moultz est vulguelmant appelle 
le cipté de Troie : en lequel meson estaient condampnés 
à être mis les jeunes filz des Héténésiens, par vengance 
de le mort des Endrogeux, filz dudit roy Minus, jusques 
tant que, par le sort, y fut tramis le proux et vaillant 
Tezeu, fils de Egeu roy de Attenes, condampné à estre 
dévoré par ledit Minotaur, lequel Tezeu, par consseil et 
ajude de Àdriane, fille dudit roy Minus, oussit ledit Mi- 
notaur et eschapa du périll de leditte meson Labarinte. 

Ii-km, du chief de leditte ylle de Candie josques à la 
cipté de Candie : c. milles, en lequelle cipté font les 
nefs et les carraques de siprés, devant lequel, à .x. 
milles, ha une ylle appelée l'Escandeye où demeurent 
auquns hennitens. 

Item, plus avant de leditte Eseandeye,loîng.v. milles 
dens le mer, ha unne roche reonde appellée Lou, en 
lequel demeure un hermite. 

Itkm , à . xx. milles plus avant ha une ylle qui a nom 
la Plane , lequelle est déserte et sens nulle habitation. 

Item, de la ditte ylle de la Plane à la ylle de Scar- 
pento : c. milles, et celle yille est poblée et est en la 
seignorie du grant mesure de Rodes. 
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Item, de celle vile de Scarpento irouvay la yile du 
Saint Nicolas du Carqui à .lx. milles, lequelle est 
poblée, et de le seignorie dudit grant mestre ; et se dit 
que pour preguiéres du bieneuré saint Nicolas, nesun 
fer en laditte ylle pour labour que l'on ne face , n'en se 
puet rompre ne nzer. 

Item , de laditte ylle de Saint Nicolas jusques à la ylle 
de le Piscopeie ha .x. milles, lequelle est poblée et de 

le srignorie susditte. 

Item, de le ylle Piscopeie à le ylle de lez Semies, 
t. milles, Ole poblée et en la ditte seignorie. 

Item, de les Semies à les ylles nommées Escuells de 
Saint Paul -v. milles; et ce son ylles désertes. 



LE ENPIRE DE GRÈCE. 



Item , des ylles sus dittes à la cipté de Rodez .xxx. 
milles , où je arrivay le jour du corps de Dieu , lequelle 
cipté est proche le mer et en une grande ylle pour soy 
mesme, en le empire de Grèce. Et c'est le dernière ille 
du susdit Arcepellée et le chief de la religion de Saint 
Jehan, où toux tamps continuement demeurent grant 
nombre de chevalliers qui toux dis mayntienent le 
guerre contre les Sarrazins pour mer et pour terre , 
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que, me semble, font aussi bien comme les autres cres- 
tiens qui font la guerre entre eux mesmes, et out plus 
le cuer à destruire l'un l'autre, qu'aler contre les mes- 
créans de le foy Noetre Seigneur. 

Eu lequelle cipté avoit ung jeune chevallier bon et 
sage, de grant lignée du royaume de Navarre, qui 
s'apelloit messire Sancbo de Chaux, et estoit frère de 
messire Jehan de Chaux vicomte de Vaiguier. Et pour 
ce que à moy estoit nécessaire avoir ung chevallier 
aveque moy, à me fère chevallier au saint Sépulcre, je 
pris celluy pour les choses sus dittes, et pour les bonnes 
meurs et costumes que je coguoissoye en luy, et le 
bonne renompmée qu'il avoit; lequel chevallier en 
heut très grant joye, et de très bon tallant, s'en vint 
aveques moy en Jhérusalem où il me fist chevallier , 
devant le saint Sépulcre Nostre Seigneur , ung samedi 
le .vin* jour du moys de julhet, l'an que l'on comptoit 
mil. cccc. xix. 

Item , partant de la ditte cipté de Rodes, passay en 
ung chief qui a nom Séticaps et c'est au pals de Tur- 
quie à .lx. milles loing de Rodes, où il ha une généra- 
cion de gens qui s'apellent Turcx, lesquelz sont contre 
le foy et la loy de Dieu Nostre Seigneur. 

Item , de Séticaps à .xl. milles plus avant trovay ung 
chasteau près de mer, dudit grand mestre de Roddes 
qui s'apelle chasteau Rog, lequel est dedens le pals de 
le ditte Turquie. 

Item , de celluy chasteau Rog plus avant . xxx. milles, 
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a une ille déserte apellée Cacomo, et, entre ycelle et la 
terre ferme, ha on port moult bel et grant, lequel en 
tamps passé solloit estre cipté qui s'en entra à fons , 
et encore» aujourduy aparent grant partie des bostels 
et mesons en le fons de le mer. Et devant ledit port, 
en terre ferme de Turquie, deux mille dedens terre, ha 
ung chasteau qui s'apelle Saint Nicolas de Moirée, prés 
duquel ha une cipté déserte qui en tamps passé fut 
appellée Mirrée, de lequel fut éveque le beneureu saint 
Nicolas. 

Item, de le ditte ylle de Cacomo à .1. milles en terre 
ferme de Turquie, est le chief de Séridoines davant 
lequel à une mille , sont deux ylles désertes : le une 
appellée Saint Pierre, et l'autre, Séridoine ; en les queles 
ne croist riens, si ne sont choux sauvatges. 

Item, du chief de Séridoines à .clx. milles c'est le 
chief de Saint Piphani, le premier chief de le ylle du 
royaume de Chipre. 

Item, du chief de Saint Piphani jusques à la cipté 
de Baffe, ha .xxx. milles, ondit royaume de Chipre; 
lequel cipté fut jadis la mestre cipté dudit royaume, et 
fut par les gentils consacrée à la déesse Venus en temps 
où tout le dit royaume et illéques édifflérent ung grand 
temple. 

Item, de celle dite cipté de Baffe au chief du Gua- 
vata en Chipre . 1. milles. En ledit chief ha ung monestir 
de Calogeres greex qui s'apelle le monestir des Guatz; 
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car y tiennent moult dez guatz, pour destruire les 

serpent aspis que demeurent alentour d'eux. 

Itim, ha .celx. milles plus à l'avant dudit chief de 
Guavata, est la cipté de Japbe, en terre de Sarrasins, 
devant lequelle les autres deux nefs furent mises, la 
vespre de saint Pierre et de saint Paul, ung poy d'avant 
midy , le . xxvuj* jour du moys de juing ; en lequel cipté 
l'on dit que fut premièrement tractée la mort de Nostre 
Seigneur Jhésu Crist, et au tamps passé leditte cipté 
fut conquistée pour les crestiens et destruite ; quant à 
présent n'y a nulle habitation, et devant celle je de- 
mouray en la nef sans saillir en terre deux jours , que 
furent venus devers moy ung des frères Meneurs de 
ceulx qui gardent le saint Sépulcre, et ung autre home de 
trois que sont, qui demeurent par délia, consols pour les 
crestiens ; lesquels me portaient sauf conduit du Sou- 
dain de Babiloyne qui tient toute celle terre de mes- 
créans en sa main. Alors je sailli hors de la nef et pris 
terre à ladite cipté de Japbe, le premier jour du moys 
de juyllet ; et furent venus audit port le lieutenant du 
Soudeyn et plusieurs autres Sarrazins et mescréans 
aveques luy qui s'en allèrent en moy en Jhérusalem. 



LA SAINTE TERRE DE JHÉRUSALEM. 

Iran, en ycelle ditte ciuté de Japhe, saint Pierre l'a- 
postre aloit peschier pour le mer , et y est ung houstel 
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de pierre reont, fait à manière de mig colombier dcsoubz 
terre, où il demenroit. En lequel hostel Nostre Seigneur 
se apparut ally , et là ledit saint Pierre resuscita une 
femme qui avoit nom Tabita, qui estoit servente des 
apostres ; et de cousté celle ostel, en ha ung autre ung 
poy plus mendre, fait de celle manière ou saint Paul de- 
moroît, et après, un autre petit ostel où saint Andrief 
estoie, et en toux ceulx lieux ha perdonances, comme 
poires veoir plus avant en cest livre. 

Item, de toute celle nuyt que je fuy arrivé à leditte 
cipté de Japhe, ne m'en parti jnsques au lendemain, entre 
midy et eure none, que m'en allay ha une ville mer- 
chande que s'appelle Rames qui est ha .xi j. milles plus 
avant, en lequele se dizoit que nasquit le glorieux saint 
monseigneur saint George et aussi saint Harssat, duquel, 
ce luy plest, j'ay azouré sa précieuse teste à la cipté de 
lymotges, en le duché de Guyenne. Et en ceste dite 
terre de Jhérusalem l'on compte trois milles pour une 
lieue. 

Item, ha .ij. milles de Rames à la senestre main, a 
une cipté que l'on appelle Lidie, et est dissipée et desfaite, 
excepté le grant église qui aussi bien est le majour 
partie rompue , en lequelle monseigneur saint George 
fut marturizé et décollé pour les hennemys de le foy , 
davant le grant autel, où présent ha un ung aultre 
autel, où je fis dire messe de monseigneur saint George, 
présens plusieurs Sarrazins qui n'àvoyent gniéres dé- 
votion, dont je avoye grant despit de leur contenence 
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que faisoient au précieux corps de Nostre Seigneur qui 
nous ba toux fourmes et resemus ; et les faux chiens 
n'en tenoient compte, ainsB'enmoncoyent, en cette ditte 
église à grant pardonance , leqnelle tiennent les Grex 
tant corne se monte ses deux autels sus dis , et le plus 
de l'autre partie, les Mouros ; et haut sur le elochier ha 
ung petit houstel reont ont les dits Morous crient de 
lassos hault à leur Baffbmet de Hèque, enleurlantgatge, 
. segii ont leur mauvayse ordenance, nuyt et jour a certay- 
nes heures. Et alant à leditte cipté de Lidie, près du 
chemin à main destre , l'on trouve ung figuier, que l'on 
dit, est de ceulx de Faraon, lequel figuier porte son fruyt 
au corps du albre. 

Item, après que laditte messe de monseigneur saint 
George fut ditte, je m'en tournay a Rames eu lequeUe 
ville demouray pour quatre jours, et après que les .iiij. 
jours furent passés, je me mys à chemin sur le mye nuyt, 
pour ce que les challeurs de seu pays sont se grandes 
et maies que à paiues est que gens ne demeurent mourtz 
sur les chemins ; et m'en allay le droite voye à la sainte 
cipté de Jhérusalem, on grand désir et voulenté, & voie 
destre, lequelle est plus avant de Rames .xxxv. milles, 
en lequele je arrivay ung jour de geudi, à heure nône , 
le .vi\ jour du susdit moys de juillet, et là fuy logié en 
ung grant oustel qui est davant l'églize du saint Sé- 
pulcre. 

Itbm, à le mye nuyt, les frères Meneurs que gardent 
le saint Sépulcre me vindrent quérir et moy menèrent 
on grant lumière, par toute la cipté de Jhérusalem en 
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toux les sains lieux où nostre Seigneur Jhésu Christ avoit 
été entre les faulx Juifs quant le menoient si cruelmant ; 
et puis me menèrent hors le ditte cipté en la vaill de 
Josaphat où est le saint Sépulcre où le précieux corps 
de Nostre Dame rat mis et pousé , après qu'elle fut tres- 
passée : duquel sépulcre les angels le prïndrent et 
renpourtèrent au siel, et là passsrent par unne fenestre 
haulte qui est au cuer derrière ledit sépulcre, auquel 
sépulcre ha une grant églize où l'en dessent par .xlil. 
degrés de pierre ; et la clef de celle ditte églize tiennent 
les Sarrazins, et fautt payer argent ha eux qui entrer y 
veult ; et en celle ditte val) Josaphat se dit que nostre 
Seigneur venrra fere le jutgemant , plaise à luy que soit 
bon pour nous et par toux fiels crestiens. 

Et partant de leditte vall Josaphat, allay au mont 
d'OUivet duquel lieu nostre Seigneur s'en munta au 
siel et lessa le fourme desson pié en une roche, dens 
une chapelle qui est au mylieu de l' églize , lequelle est 
en une monteigne faite en reont; et monte l'en par 
.six. degrés de pierre, en lequelle aussi fault apaier qui 
dedens veult entrer ; et de celluy montd'Ollivetjetiray 
en Galilée où les apostres furent envoyés par l'ange! , et 
là Jhésu Christ se aparut à eulx, et d'equi en hors m'en 
allay à Montession où Nostre Seigneur fit la cène à cez 
apostres , duquel lieu m'en retouraay en la cipté de 
Jhérusalem- 

Item, celluy mesme jour que je fuy «rivés en Jhé- 
rusalem et venu des sains lieux où part dessus avez ©y, 
et estoit venrredi , le gardien et lestfiz frères Meneurs 
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me vindrent serchier à l'eure de vespres par aller à la 
sainte église du saint Sépulcre oestre Seigneur. Si que 
je m'en alay avesques eulx ; et quant fuy davant laditte 
église, à ung grand pavement qui est davant y celle, 
je trouvay laditte place presque pleyne de Sarrasins ; 
et à la porte du saint Sépulcre , avoit ung grant hofficier 
d'eux avec sertains autres qui gardaient laditte porte , 
et par avant que null entrasse dedens, prenoient de 
chascun sertain treuntatge, et puys les metoyent dedens 
l'un après l'autre, toux par compte. Et quant je fuy 
liens, eulx fermèrent le porte en bonne clefs et le 
scellèrent. En tel manière demouray toute celle nuyt 
davant le saint Sépulcre lequel est en laditte églize bas 
loing du cuer, par soy mesmez environné d'une cha- 
pelle tout autour en reont, faite de voûte qui n'est pas 
guières grant ; et celle mesme nuyt je confessay , et 
quant se vint lendemein qui estoit samedi et du mois 
de juillet le .viij*. jour, l'an mil .cccc.xix. je entray en 
celle ditte chapelle où le saint Sépulcre estoit, ouir ma 
messe de monseigneur saint George sur l'auter du 
saint Sépulcre Nostre Seigneur; et après qu'elle fut 
chevée, et moy reçeu Nostre Seigneur, celluy plaist, le 
bon chevallier que dessus vous ay nommé , me donne 
l'ordre de chevallerie , et moy signe l'espée et les espé- 
rons dourés, et me frappe .v. coups, ha honneur des 
.v. plaies Nostre Seigneur, et ung ha honneur de mon- 
seigneur saint George; et puis le frère religieux qui la 
messe avoit chantée qui encores estoit revestu, entre 
luy et ledit chivalUer me baillèrent laditte espée toute 
nue en la main, moy estant à genoulx disant en ceste 
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manière : que je prenoie celle espée en honneur et 
révérence de Dieu et de mon seigneur saint George et 
pour garder et deffendre sainte Eglise , et encontre les 
hennemis de le foy; et en celle point je la mys en la 
gucyne que j'avoie cintée. Toutes foix, par avant me 
firent promettre et jurer .vi. choses sur ledit autel du 
saint Sépulcre, ainssi qu'il est acoustumé de faire à 
tous ceux que, en cell saint précieux et digne lieu, 
prennent ordre de chivallerie. Lesquelles dittes chouses 
s'ensuivent. 



Q ENSUIVENT les serements que font les chivalliers 
on saint Sépulcre Nostre Seigneur en Jhérusalem le- 
quel je NONPEB, SEIGHItIR DE CiUMOMT, DE ChàSTEÀU-NoET, 

de Chàsteav Cullieh et de Bekbeguieres, oy fait pour 
le plaisir de Dieu le .viij". jour du mois de juillet, en 
l'an de l'incarnacion mil. cccc. six. 

Premier, il promettent garder et deffendre sainte 



Segondemant, de aidier à toute sa puissance à con- 
quester le Terre sainte. 

Tiercemebt, de guarder et deffendre son pueple et 
fère justice. 

Le Quabt, de garder saintemant son mariatge. 
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Ls Quint, de non estre en lieu ou place où soit faite 
nulle traJzon. 

Le Siséme , de deffendre et garder les veufves et or- 
phelins. 

Item, après que nostre Seigneur Dieu Jnésu Christ 
m'eut fette le grâce d'avoir fait et comply les chouses 
sus dittes, je fie mettre le banière de mes armes toute 
desplée, en laditte églize du saint Sépulcre. C'est assa- 
voir ung esqu d'azur à trois lieuparts d'or, ongles de 
gueulles et coronnés d'or, lequelle fut mise au costé 
dez armes du roy d'Angleterre; et quant ce vint l'eure 
de prime, lez Sarrazins furent venus à le porte de la 
ditte églize sainte, et moy achevé entièrement par la 
grâce Nostre Seigneur, ce que je voulloie, et moult 
désiroie, ne fis autre demeure, mes je m'en alay vert 
laditte porte pour saillir dehors où trouvay les Sarrazins 
qui estoient venuz pour la obrir ; et à la yssue nous 
contèrent et nous firent paler par la manière du jour 
d'avant ; et fait cclla , je m'en toumay à mon lotgemant 
en la cipté disner. 



TERRE DE JUDÉE. 



Item. Quand je fuy disné, je parti de Jhérusalem et 
a'en alay en BeUem que est une cipté dissipée à. x. nulles 
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de Jhérusalem ; en laquelle cipté ha une grant églize bien 
gente, et là ueaqui le fils de Dieu de le pucelle vierge 
Marie, auquel lieu a ung autel où je ouj messe de la 
Nativité , et davant cest lieu est le grépe du buef et de 
le mulle où Neutre Dame rescondit son chier enfant 
Jhésu Christ, par double du roy Herodes qui faizoit tuer 
les ignocens, et aussi davant cest lieu ha ung autre 
petit autel où je ouy autre messe de la Nativité et de- 
mouray, tout celluy jour et toute la nuyt, enladitte cipté 
deBellem. 

Itmi , lendemein haulte cure, je parti de Bellem et 
m'en alay vers la montaigne de Judée où est la meson de 
Zacaries; ha .v. milles, et à la main sénestre, ha ting 
lieu quis'appelle Capharneum, lequel estoitde Centurion 
où ce dit que fut fait l'encluge où les doux de Nostre 
Seigneur furent forgés ; en lequelle mezon de Zacaries 
sainte Helizabet porta escondre son filz saint Jehan 
Babtiste, quant les Juifs le serchoient, et le mis en une 
roche lequelle , sitost corne l'enfant y fut pousé , se alla 
obrir , et lez Juifs qui le serchoient, ne le purent traques 
trouver. En cest lieu ha une chapelle, et près d'icelle 
eu ha une autre où Nostre Dame fist le Magnificat; en 
lequelle demeurent sertains Henninis qui ebascun jour 
y font l'office, cellon leur ordenance. Et près deceste 
difcte meson de Zacaries, est le meson où ledit saint 
Jehan Babtiste nesqui ; de lequelle je m'en retournay en 
le cipté de Jhérusalem où l'en compte .iiij. milles; et 
. entre ceste meson de saint Jehan Babtiste et leditte cipté 
de Jhérusalem , en my la voie, est l'albre duquel se dit 
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fut faite une partie de la croix Nostre Seigneur. Et celle 
mesme nuyt que je arivay en Jbérusalem, entray autre 
foix au saint Sépulcre où demouray toute le nuyt jus- 
ques au lendemein haulte prime; en lequelle sainte 
èglize sont .vj. manières de ordes de .yj. générations : 
et premièrement sont les frères Meneurs qui gardent le 
Sépulcre ; après, les Grexs qui tiennent le grant autel du 
cuer de le églize ; les Judiens qui ont une chapelle denier 
le saint Sépulcre ; les Hermines au mont de Calvaire en le 
chapelle où est le lieu où fut crutiffié Nostre Seigneur ; 
les, Crétiens de le centure , et les Jacobins tiennent les 
quatre chapelles qui sont en la place devant leditte 
sainte églize. Lesquels chacun d'eux s'y font leur office, 
nuyt et jour, sellon la manière et usatge de leur pays 
que est moult estrange. Et cestê églize du saint Sépulcre 
est bien grande et belle , et est fette d'une guize moult 
estrange; et il y a ung beau clouchier et hault de 
pierre, mes il n'y a nulle campane, car les Sarrazins 
ne le veuilent; aussi ledite cipté est bien grande, et 
devers l'une part est la vall Josaphat que est bien 
longue ; et d'icelluy cousté est leditte cipté plus haulte 
que de nulle autre part; et par dedens sont quatre rues 
principaux , toutes d'un renc et longues tant comme 
ung home pourroit tirer la pierre en deux trailz , et par 
dessus sont toutes voûtées de belle pierre bien gen- 
tement; et au chief de ceste cipté, devers le mont 
dession, est le chasteau du roy David. 
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LE DÉSERT DE GÉRICO. 



Item, ores avint quant je huy visité le saint Sépulcre 
et les autres sains lieux dens la cipté de Jhérusalem, et 
ceulx dehors , je fis mes ordenances pour aller au désert 
de Jérico et au fleuve Jordain. Car en celluy pais ne ha 
nullz vivres ne eschessement de l'eue, et pour ce je 
fis porter aveques moy de vitailles celles qui à moy 
estoient nécessaires ; et pour ce que ceu pais est pé- 
rilleux pour le maulvaize gens qui liens habitent qui ne 
vivent que de rouberie et de ce de autruy , je fis tant 
que j'en le nepveu du seigneur d'eulx, qui vint à moy 
acompaignié de quelques .xx. parsonnes aveques luy, 
lequel fut mon conduit par tout cell pais , aller , re- 
venir. Et ainssi parti de Jhérusalem et fis mon chemin 
droit à la cipté de Bétanie qui est à .ij. milles, et est 
destruite que poy de gens y demeurent, mes il y a une 
églize en lequelle est la tombe où Nostre Seigneur res- 
suscita leLazer qui avoit été mort .iiij. jours. De leditte 
cipté m'en allay au désert de Jérico où il ha .xviii. milles, 
auquel désert est le grant montaigne où Nostre Seigneur 
-Dieu Jhésu Christ jeune le caranteyne dans unes ca- 
vernes de roches que sont au mylieu de le montaigne; 
et au bout des .xl. jours Nostre Seigneur commensse 
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avoir irng poy de faim * , et le diable vint à luy pour le 
tempter qui ne savoit pas que fus celluy serteinemant, 
et le pourta toute sa faude pleyne de pierres , et luy 
dit : Si filius Dei es, foc ut istt lapides panes fiant , 
c'est à dire , ce tu est le filz de Dieu , fay que cestcs 
pierres soient faites pain. 

Nostre Seigneur lui respondit : Non in solo pane vivit 
homo, sed m omni verbo quod procedit ex ore Dei. Que 
veut tant dire : non tant solemant vit l'on de pain mes de 
le parolle que procedisse de le bouche de Dieu. Puis 
le diable le prist, et Nostre Seigneur se lesse porter à luy 
au plus bault de le montaigne , et de lessus le diable li 
raonstra tous tes régnes du monde et le dit que l'en 
faroit seigneur s'il le voloit azourer. Et Nostre Seigneur 
li respondit : Union solum Deutn adoraiis et UH soli 
servies; c'est à dire, ung seul Dieu azoreras etycellny 
suel serviras. Après, le diable le monta sur ung bault 
pinacle de roche et le dist : Si filius Dei es, mute te 
deorsum quia escriptum estinpsalmista : Angelis suis 
mandavit de te ut custodiant te in omnibus vus tuis, 
in manibus portabunt te ne forte off endos ad lapident 
pedem tuum. C'est à dire , se tu est filz de Dieu, lesse 
te cheoir de bas, car escript est en le psalmiste que 
Nostre Seigneur a ordénié aulx siens angels que toy 
gardent en toutes tes voyes, car te porteront en les 
meyns pour ce que par aventure ne te faisses null 
maul à tes pies. Auquel diable Jhesu Christ respondit : 

1 S. Matthieu, cb. IV. 
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Vade rétro, Satana, non temptabis dominum Deum 
tuum. Que veult tant dire : vat-en derrière , Sathanas , 
ni) temptaras le Seigneur ton Dieu. Et lors le diable le 
lessa, et les angels le vindrent aministrer. Et après ce 
que j'eu esté an dit lieu où avoit feit le jeune , je m'en 
descend] bas au pié de le ditte monteigne à ung mo- 
nestire de saint Jebachim où le nuyt davant je avoye 
lotgié. 



LE FLEUVE JOURDEYN. 



Item , d'icelluy monestire de Saint Jebachim je m'en 
allay vers le fleuve Jourdayn qui est à .x. milles ; et pre- 
miéremant l'on trouve, par dessa ledit fleuve une mylle, 
ung lieu qui s'apelle Saint Jehan où est le première 
églize que lut faite; auquel fleuve Jourdeyn Nostre 
Seigneur fut babtizé par saint Jehan Babtiste ; et dit 
Nostre Seigneur dessa bouche : que toute personne qui 
dens ledit fleuve se lavaist, qu'il fusse lavé de toux ses 
péchiés. Et pour cette raison et honneur et révérence 
de luy, je m'y baigney et me mis tout liens. Ce fut le 
,xij\ jour du moys de juillet; près duquel fleuve est 
une mer ont soloient estre édiffiées les ciptés de Sodôme 
et Gomorre et trois autres qui fondirent en abisme par 
le péchié de luxure ; et à présent s'apelle le mer Morte, 
dans laquelle ledit fleuve Jourdein s'en entre et passe 
pour le my heu , sens soy mescler avec leditte mer. Et 
deves savoir que c'est au pays d'Arabie où il ha une gé- 
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néracion de gens qui s'apellent Alarebs qui ne portent 
vestu que lez chemizes longes jusques à terre, et sur 
le testuung chapeau lié à une toille; et vont toux à fié 
fors que aucuns qui vont à chevau sobre meschantes 
bestes qui la plus grant partie sont asnes et petitz sou- 
miers ; et eulx ne portent nulle armeure fors que une 
petite verge en le main à ung petit fer que ne vaut 
guières tout; et si vont pies deschaux et sens espérons, 
et en telle manière se abilleut , quant eulx se vuellent 
bien arréer he vont en guierre. 

Item , quant j'en ensuités se saintes pérégrinacions, je 
parti de ceu pays et m'en retournay en Jhérusalem, par 
le chemin que je avoie fait , on grans chaleurs que faisoie 
et mal tamns de cheminer , et que les pélegrins ne trou- 
voîent à boire ne à menger ; et tant pour cella que pour 
les chaleurs, mouraient par lez chemins. Et là que je 
fuy retournés en Jhérusalem, celle mesme nuyt entray 
autre fois au saint Sépulcre ; car il est à coustume à 
toux pellegrins qui par dcllà sont, de hi veiller deux 
nuytz he trois au mais que soit. Toutes foix hi ay-je 
entré quatre : et cest avantatge dizoient que ne avoient 
plus fait ha autres qui yffusscnt esté. Et pour chacune 
entrée et yssue avez à paler argent aux Sarrazins. Ores 
ay-je mis en cest livre, tout enséquent, les pellégrina- 
cions cy desoubz escriptes, à celle fin que plus clare- 
rnent chescun les puisse mieux veoir et entendre : 
lesquelles pleise à Nostre Seigneur que j'aye ensuités 
assauvacion de mon arme et en emandement de ma vie. 
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CI ENSUIVENT les pérégrinacions, endulgences et 
pardooances de peine et de coulpe de toute le terre 
sainte , que je Noper, seigneur de Caumont, dk Chastuu 
Nuef, dk Chasteàii Ctjllieh et de Bebbeguièbes, ay ensuite* 
par le grâce Nostre Seigneur; lesquelles endulgences 
furent concédées de saint Silvestre, papa, à la requeste 
de l'empereur Costantin et de sainte Hellène, sa mère, 
et furent escriptes enlacipté de Jhérusalem le .xiij". jour 
du mois de juillet, l'an mil .cccc. xix. 



LES PÉRÉGRINACIONS DE LA CIPTË DE JAPBE 
JUSQUES EN JHERUSALEM. 



En la cipté de Japhe est le lieu où saint Pierre résus- 
cita de mort Tabite, serviteure dez apostres, auquel lieu 
ha.vij. ans et .vij. carantènes de vray pardon. 

Itku, le lieu où saint Pierre peschoit ; 
vij. ans et .vij. carantènes de endulgence. 

Item, près de le cité de Rames , à main cenestre , est 
le cipté de Lidie où monseigneur saint George fut raar- 
turizéet décolé; 

vij. ans et .vij. carantènes de endulgence. 
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Itkm, la cipté de Rames où fut né Josep qui descen- 
dit Jhesu Criât nostre Seigneur, de le croix ; 
vij. ans et .vij. carantènes de pardon. 

Item, le ebasteau H émaux où est le lieu où lez deux 
diciples cogneureut Jhésu Crist en le fmccion du pain, 
après sa resurreccion ; 

vij. ans et .vij. carantènes de pardon. 

Itkm, en ycelluy ebasteau est le sépulture de Gléopbas 
qui fut ung des diciples de Jhésu Christ : 
>ij. ans; vij. carantènes de pardon. 
Item. Le sépulture de Samuel le prophète : 
vij. ans; vij. carantènes de pardon. 



LES PERÉGRINACIONS DU PAVEMENT DAVANT 
L'ÉGLISE DU SAINT SEPULCRE. 



Devant l'églizedu saint Sépulcre, on my lieu de le 
place , ha une pierre pour signe , et est dit que en ce 
lien Jhésu Crist se repousa pourtant le croix; 

vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item, en ycelle place sont .iiij. chapelles : le pre- 
mière est fondée de le vierge Marie et de saint Jehan 
évangéliste ; le segonde est fondée des Angels ; le tierce, 
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de saint Jehan Babtiste; le quarte, de sainte Marie 
Magdalène. Et en chascune d'icelles ha .vij. ans; vij h 
carantènes de pardon. 



LES PÉRÉGRIMQONS DU SAINT SÉPULCRE. 



Et premiéremant je diray du Mont de Calvaire où 
Jhésu Crist fut cruciffié et espandit son sanc et morut 
pour nous , ou quel lieu ha plenière endulgence de peyne 
et de coupe. 

Item, après se trouve davant le porte de leditte églize 
le pierre où Jhésu Crist fut mis, après qu'il fut despendu 
de le croix , et là fut oynt et envolupé d'un linseul de 
Josep et Nicodème , où il ha pardon de peyne et de 
coupe. 

Item , auprès se trouve le sépulcre où Jhésu Crist fut 
mis après que il fut oynt, et là repousa trois jours, et 
de là ressuscita glorieusement ; on quel lieu ha plenière 
endulgence et vray pardon à payne et coupe. 

Item, après le saint Sépulcre, ha une chapelle de le 
vierge Marie , en lequelle se aparut premiéremant Jhésu 
Crist assa mère après sa résurreccion ; 

vij. ans , vij. carantènes de pardon. 

Itsh, en laditte chappelle ha une fenestre, en lequelle 
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ha une partie de le coliimpne où Jhésu Crist fut tur- 
.nwnté en le mesou de Pilate ; 

vij. ans, vij. carantènes de vray pardon. 

Item, en leditte chapelle, à main cénestre, ha une 
autre fenestre, en lequelle fut par long tamps le moitié 
de le croix où Jhésu Crist fut cruciffié ; 

vîj. ans, vij. carantènes de vray pardon. 

Item, on mylieu de leditte chapelle, a une pierre 
reonde, et en ce lieu fut esprové lequelle dez trois crois 
estoit celle de Jhésu Crist, par ung corps mort qui en 
ce lieu fut, ressussita lantost que touche le croix de 
Jhésu Crist; 

vij. ans; vij. carantènes de pardon. 

Irai, au dehors de leditte chapelle, au pié du degré, 
a une pierre reonde, et en ce lieu se aparut premier 
Jhésu Crist à Marie Magdalène , le quérant, en forme 
d'un ortolen ; 

vij. ans; vij. carantènes de pardon. 

Item, a la main cénestre, est une chapelle qui est 
appellée le chartre de Jhésu Crist, où il fut enchartré 
tant comme on disposet le partus de le croix, l'eschefle, 
les doux et les autres instunnents convenables par le 
mort de Jhésu Crist; 

vij. ans ; vij. carantènes de pardon. 

Item, en alant autour du cuer de l'égtize, se trouve 
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le chapelle où lez chevalliers divisèrent les vestimants 
de Jhésu Criât ; 
vij. ans; vij. carantènes de pardon. 

Item, se trouve, après, une chapelle où fut trovée le 
crois, le lance, lez doux, le coronne; en lequelle ha 
vray pardon de peyne et de coupe. 

Item, auprès se trouve le chapelle Sainte Hellène ; 
vij. ans; vij. carantènes de endulgence. 

Item , est une autre chapelle , en lequelle est ung au- 
tel soubz lequel est une columpne à lequelle fut lié 
Jhésu Crist et coronné d'espines ; 

vij. ans; vij. carantènes de pardon. 

Item, on mylieu de l'église a une pierre qui se appelle 
le mylieu du monde ; 
vij. ans, vij. carantènes de endulgence. 



LES PÉREGRINAQONS DEDENS LA CIPTÉ 
DE JBERUSALEM. 



, se trouve le meson du mauves riche qui 
les migues du pain de sa table ne veullent donner à 
pouvre Lazare ; 
vij. ans , vij. carantènes de pardon. 
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Item, le meson de Pilate où Jhésu Crist fut tourmenté 
et jugié à mort, il y a vraie endulgence de peine et de 
coulpe. 

Item , le lieu où Siméon , le Sirénen , fut prié que yl 
aidaist à pourter le croix à Jhésu Crist ; et en ce lieu se 
tourne devers les filles de Jbérusalem, leux disant que 
ne plouracent point sur luy mes sus elles et sus leurs 
enfans; 

vij. ans, vij. carantènes de indulgence. 

Iteu, le meson de Hérodes où Jhésu Crist fut vestu 
de blanc , en signe qu'il estoit fol ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item, le meson de Joachim et Anne où fut née le 
vierge Marie ; 
Pardon de peyne et de coupe. 

Item, le meson où estoit le vierge Marie quant les 
Juifs menoist son enfant en le meson de Pilate ; et quant 
elle le vit ainsi mener, elle chelt toute pasmée et corne 
morte; 

vij. ans ; vij. carantènes de indulgence. 

Item-, le lieu où Jhésu Crist perdons lez péchiés à 
Marie Hagdalene ; 

vij. ans; vij. carantènes de pardon. 

Iiïm , auprès, sur unne arche, sont deux pierres 
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Manches bus lesquelles il est dit que Aéra Crist se re- 
poiisa pourtant le croix ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Itm, le temple de Nostre Seigneur où la vierge Marie 
fut présentée , où Siméon recepat l'enfant Jhésu entre 
les bras, le jour de la Purification ; 

Il y a pardon de peyne et de coupe. 

Item, le porte Saint Estienne par out il passa quant 
on le raenoit lapider ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item , à destre est le porte dorée par out Jhésu Crist 
entra en Jhérusalem, le jour de Raies ; où il hay vray 
pardon de peine et do coidpe. 



LES PÉRÉGRINACIONS DE LA VALL DE JOSAPHAT. 

Item, dehors le cipté , jouste le riuseau de Cédron, 
est le lieu où saint Estienne fut lapidé ; 
vij . ans ; vij . carantènes. de indulgence. 

Item, le riuseau de Cédron où fut par loactamps 
l'albre de le croix où Jhésu Crist fut pendu ; 
vij. ans ; vij. carantènes de indulgence. 
Item, on mytien du vall de Josapfaat est le sépulture 
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où le vierge Marie fut enterrée , et il y a un vray pardon 
depeyneetdecoupe. 

Itbm, en ycelluy vall est une caverne où Jhésu Crist, 
la nuyt de sa passion, ala ourer ; et là , sua sanc et eue 
pour nostre rédemption ; 

vij. ans ; vij. carentènes de indulgence. 



LES PÉRÉGÏUNAQONS DU MONT OLrVET. 

Pauma y est le jardin où Jhésu Crist fut pris ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Iran, le lieu où saint Pierre coupa le oreille à Malais ; 
vij. ans ; vij. carantènes de indulgence. 

Item, le lieu où saint Pierre, saint Jacques et saint 
Jehan furent séparés des autres, et où ils se adonnirent ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Irai, ung poy plus hault est le lieu où saint Thomas 
receput la sainture de la vierge Marie ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Iteu , on mylieu du mont Olivet est le lieu dont Jhésu 
Crist voyant le cipté de Jhérusalem, se print à plourer; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 
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Item , ung poy plus bault est le lien où la vierge 

Marie receput le palme del angel ; et là lui fut notifié le 

jour de sa mort ; 
vij. ans ; vij. carantènes de indulgence. 

frai , plus hault, à main cénestre , est Gallilée où les 
apostres furent envoyés par l'angel ; et là Jésu Crist se 
aparut à eux; 

vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item , de l'autre part, à main dextre, est le mont d'O- 
livet ; et de cest lieu monta Jhésu Crist aux sieux , où il 
ha vray pardon de peine et de coupe. 

Item, en retournant du mont d'Olivet est le lieu où 
les apostres composèrent le Credo; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item , auprès est le lieu où Jhésu Crist fist le Pater 
noster ; 
vij. ans ; vij. carantènes de indulgence. 

Item, au pié de le montaigne est l'églize de Saint Jaque 
le Minor qui fist veu que ne mengeroit ne beuroit jusques 
que Jhésu Crist seroit résuscité ; 

vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item, auprès est le sépulture de Zacharie le prophète; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 
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Itsu, nacres est la vallée de Stloé, oùestte&mleyne 
où le vierge Mari» lavoit les drapellez de eau enfant; 

vjj. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Irait, auprès est le fonteyne de Siloe où Jhésu Crist 
envoya le veugle se laver , et tantost recrouva le veue ; 
vij. «as ; vij. carantènes de indulgence. 

Ithc , auprès est le place où fut séé Isaïe, le prophète, 
par le mylieu, du seé de bois ; 
vij. ans;vij. carantènes de indulgence. 

Irm , en montant on mont de Sion est le meson où 
se misèrent les apostres quant Jhésu Crist fut pris ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Iran , ung poy plus hault est le camp de Alchedemac 
qui fut achats des .xxx. deniers dont Jhésu Crist fut 
vendu; 

vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 



LES PËftftiRlNÀQONB DO MONT DESSIOff. 



Premieb , en venant est le lieu où lez Juifs voulurent 
ravir le corps de le vierge Marie, quant les apostres pour- 
taàart ledit eerps en sépulture ; 

vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 
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l'IBM, auprès est l'égll» de Saint Sauveur que jadis 
fut le me&on de Oavptae ; eu lequelte meton est le grant 
pierre qui fut mise davant l'uis du monument de Jhésu 
Crist; 

vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item, en leditte meson est le cbartre où Jhesu Chat 
fut mis, tant que Caypbe tenoit le consseill avcquez les 
Juifs et que il examine), les faux temoings ; 

vij. ans ; vij. carantènes de indulgence. 

Item, auprès, en alant on mont Dession , se trouve le 
lieu où saint Jehan dizoit messe à la vierge Marie après 
la mort de Jhésu Crist ; 

vij. an»; vij. carantènes de indulgence. 

Item, après est le lieu où la vierge Marie trespassa ; 
et il y a pardon de peyne et de coulpe. 

Item, auprès est le lien où saint Matthias fut esleu on 
lieu de Judas, et saint Jacques le Minor, évesque de 
Jhérusalem; 

vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item, le lieu où fat enterré premier saint Estienne 
aveques Gamaliel et Abibon; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item , auprès sont deux pierres où Jhesu Crist aucune 
foiï preschoit à ces apostres ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 
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Item , derrière i'églize est le lieu où fut chaufée l'eue 
dequoy forent lavez les pies dez apostres et rosti l'aignel 
paschal; 

vij. ans; vij, carantènes de indulgence. 

Item, desoubz I'églize est le cépulture de David et 
Salomon et pluseurs autres rois ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item , dedens I'églize où est le grant autel, est le lieu 
où Jhésu Crist flst le cène , et où il sacra son précieux 
corps et dona à ces apostres ; et il y a vray pardon de 
peyne et de coulpe. 

Item, auprès est le lieu où il lava les piez à ces 
apostres; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Puis se trouve, dehors I'églize, le senache oMes apos- 
tres recepurent le Saint Esprit ; il y a vraie indulgence 
de peyne et de coulpe. 

Item, descendant au claustre, se trouve le chapelle 
où Jhésu Crist se parut à saint Thomas, et où il fut 
certifié de sa résurrexcion ; 

vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

En s'en alant vers le chasteau de David , est I'églize de 
Saint Jaques, et là fut décolé ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 



Digfeedby Google 



71 

Item, plus outre est le lieu où Jhésu Criât s'aparut aux 
trois Maries, disant : A vêle; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 



LES PÉRÉGRINACIONS DE BELLEM. 



Phkmieu, en le voye, à deux milles, est le lieu où 
s'apareut le stelle aux trois Roys ; 
vij. ans ; vij. carantènes de indulgence. 

Item, auprès est l'eglize où fut né Hélie le prophète ; 

vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item , dedens l'eglize est le lieu où Jhésu Crist fut né, 
et il y a Vraie indulgence de peyne et coupe. 

Item , auprès, le greppe où il fut mis entre le buef el 
l'asne , où il ha pardon de peyne et de coupe. 

Item, à la main destre, est le chapelle où Jhésu Crist 
fut circuncis al .viij*. jour de sa nativité, et il y a vray 
pardon de peyne et de coupe. 

Item, à la main cenestre, est le chapelle où le stelle se 
desparut aux trois Rois, et où il préparèrent l'offrande 
qu'il firent à Jhésu Crist ; 

vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 
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Irai , dehors l'églize, on cloître, est l'escolle de Saint 
Jéronime où il translata la Bible ; 

vij. ans; vij. earantènes de indulgence. 

Iteh, auprès est le lieu où il fut enterré ; 

vij. ans; vij. earantènes de indulgence. 

Item, plue outre est te chapelle où feront mis une 
partie des innocens que fist ossire Hérodes ; 
vij. ans; vij. earantènes de indulgence. 

Item, au dehors de le cipté , en alant à le montaigue 
de Judée, est le cépulture de Rachel ; 
vij. ans; vij. earantènes de indulgence. 



LES PÉREGKINAQON'S DE LE MONTAIGNE 
DE JUDÉE- 

Piuîmier , se trouve le meson de Zacharie où entra le 
vierge Marie et salue Helizabet, et là, compose Magni- 
ficat; 

vij. ans; vij. earantènes de indulgence. 

Item , en l'entrée de leditte meison , ha unne cha- 
pelle où sainte Helizabet musa saint Jehan pour Hérodes 
qui faisoit tner les innocens , et là se trouve le pierre 
qui se fondît par le musier ; 

vij. ans; vij. earantènes de indulgence. 
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Irai, dessus en leditte meison, est le lieu où Zacha- 
rie escript, quant saint Jehan fut né : Jofumna est 
nomen et; et adonc fut rendue la parolle ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 



LES PËRÉGIUNACIONS DE JKKIOO. 



Item, près de Jérico est le lieu où se seet le veugle , 
jouste le veugle que Jhésu Crise enlumina ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item, ainsies que on vigne au désert de Jérico, à la 
senestre main, a une grande montaigne où Jhésu Crist 
on milieu jeûna .xl. jours et .si. nuytz ; et il y a vray 
pardon de payne et de coupe. 

Item, au chief de le monteigne est le Heu où le diable 
pourta Jhésu Crist et ly mostra toux les régnes du monde ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Item, le cipté de Jérico où se trouvet lez serpens de 
quoy est fait le tiriaque ; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

Itbm, à la dextre mein, est le monestira Saint Jé- 
roime; 
vij. ans; vij. carantènes de indulgence. 

40 
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LES PÉRÉGRINACIONS DU FLEUVE JOURDEYN. 



Item , jouste le fleuve de Jourdain, à ung tret d'arba- 
leatre, est l'eglize de Saint Jehan Babtiste, où il est dit 
que Jhésu Crist estoit quant saint Jehan dist trois foix : 
Ecce agnus Dei, etc. ; 

vij. ans; vij. carantèues de indulgence. 

Item , le fleuve Jourdeyn qui divise Judée et Arabe , 
où il ha vray pardon de peyne et coupe. 

Item, de l'autre partie du fleuve est le lieu où saint 
Jehan babtisoit Jhésu Crist; et en ce lieu estoit Bétanie 
le segonde ; 

vij. ans; vij. carantenes de indulgence. 

Item , après se trouve la mer Morte qui fut créé de 
pluye et de feu , quant Sodoma et Guomorre et les au- 
tres ciptés fondirent, et en y celle entre ledit fleuve de 
Jourdain; 

vij. ans; vij. carantenes de indulgence. 

Item, outre celle mer, est le cipté de Ségor où se 
sauva Loth du feu des dites cités; 
vij. ans; vij. carantenes de indulgence. 
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Itsm , jouste le ditte cipté , en le voye , est le estatue 
de seel en laquelle la famé de Loth fut convertie ; 
vij. ans; vij. carantenes de indulgence. 

Ci feniceht les péeegeikacioms , indulgences' et par- 
donnances de la Terre sainte. Et commence à parler de 
le devize de le escbirpe d'azur que je prins à pourter 
au dit voyatge Jhérusalem. . 



CEST LE DEVISE DE L'ESCHIRPE D'AZUR QUE LE 
SEIGNEUR DE CAUMONT A LEVÉ AU VOYAGE 
JHÉRUSALEM. 



Nopeb, seigneur de Caumont, de Chasteau Nuef, de 
Cbasteau Cullier et de Berbeguiéres, fois assavoir que 
j'ay enpris de porter sur moy en divise , une escbirpe 
d'azur, qui est couleur qui signifie loyauté, à mémoyre 
et tesmoign que je le vueille maintenir. Et en icelle 
eschirpe a une targe blanche , à une croix vermeillie , 
pour que mieux avoir en remembrance le passion 



Item, w. e. quarantaines ; item, xix- quarantaines. 
Tons les pardon* dessus scriptx montant la somme desus scripte. 
(Wo.'s du nioiHHfirfl , nais d'ont oui™ icritun.J 
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Nwtre Seigneur. Et umï en honneur et souvenance de 
monseigneur niât George , par tel qu'il lui plaiaa œoy 
estre en toute bonne ayde. Et hanlt en le torgs ha «s- 
cript : FERM. 

Item, se Dieux faisoit son comandement d'aucun da 
ceux de leditte eschirpe, se aucuns l'aient, chacun fera 
chanter trois messes, deux de requiem et une de mon- 
seigneur saint George pour l'arme d'ycelluy; etmoy,.xx. 

Et oultre ce j'ay establi et ordonné que se null de 
leditte eschirpe perdoit son héritatge et n'avoit de quoy 
vivre , suy tenus , là quant par luy seray requis , ly don- 
ner et tenir son estât sellon qu'il appartiendra. 



LE RETOUR DE JHÉRUSALEM. 



Le retour que je fis de le Sainte Terre , venant en 
terre de Crestiens à mon pays, partant de le sainte cipté 
Jhérusalem on moys de juillet le .xvij'. jour. 

PaumouauifT de la cipté de Jhérusalem je m'en re- 
vins en Rames : xxxv. nulles, où je demouray jusque» - 
le -XX*. jour dudit moys. 

Inx, de Rames je parti et m'en alay en Japhe : 
xij. milles, où les nefs qui m'avoient porté me démoli- 
raient; et celluy même jour que je y arrivai, je m'en- 
barchay ; et lendemain firent voyle et la voye vers le 
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royaume de Chipre. Et là pris port en Une opté qui 
s'appelle Famagoste, où l'on compte .cccc. milles. Et la 
cipté est hédifiée à rive de mer, en laquelle ha une mot 
belle églize ; et en ceu pays content à lieues. 



LE ROYAUME DE CHIPRE. 



Item , de Famagoste je m'en alay pour terre vers le 
ruy de Chipre; lequel demoure à .xij. lieues, en une 
cipté grant que l'on appelle Nicossie. Mes première- 
mant, on partant de Famegoste, je passa; devant 
ung chasteau en terre playne, qui s'appelle Chasteau 
franc, à .iiij. lieues j lequel le roy de Chipre avoye fet 
fère, n'avoit guierres, et me sembloit estre ben basti 
et fort, sellon le lieu playn où il estoit assis. De celluy 
chasteau , sans rescansser ; je tiray plus avant .iiij . lieues, 
à ung lieu del espitel de Rodes qui s'apelle Mores où je 
couchay celle nuyt. 

lTBM,deMoures aie cipté de Nicossie : iiij. lieues, où 
le roy estoit ; pour lequel j'eu mot grant chère et teste. 
Et estoye logié à ung grant houstel de Saint Jehan de 
Roddes que est comanderie ; en lequel houstel ha une 
chapelle où il ha de belles reliques lesquelles me furent 
mostrées. C'est assavoir le bras de monseigneur saint 
George , le chief de sainte Anne , mère de Nost re Dame , 
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et le corps tout entier de sainte HenfTémie, et le fer de le 
lance on quel monseigneur saint George ossist le ser- 
pent , et pluseure autres saintes reliques. 

Ores quant j'e'u demourë avec ledit roy deux ho trois 
jours , je m'en retomay, par celluy mesme chemin que 
je a voie fait , à le cipté de Famagoste d'où je estoie parti, 
et où les nefs me demoroient. Si deves savoir que c'est 
ung pays grandemant plein de chaleurs, tant que les 
gens à peynes hy ousent chevaucher de jours fors que 
de nuytz , pour le granl ardeur de solliel. Et gens es- 
trangiers à paynes y puent durer longament en sainte ; 
et en cest pays sont communément les arrayzims noirs , 
et les vins sont toux blancs. 

Item, à Famagoste me mis en la mer et fis le voye 
pour le couste de Chipre au chief de Saint Andrief où il 
ha .lu. milles. 

Item , de cetluy chief de Saint Andrief à le ville du 
Carpas : m. milles. 

Item, de Carpas onchasteau de la Candera : ni. milles. 

Itrh, du chasteau de la Candara au chasteau de 
Leonde autrement dit BufTavent : xxx. milles. 

Iteh , de BufFalvent au chasteau et ville de Cbérines : 
x. milles; lequel est port de mer et la mestre fors de 
Chipre. Et celle hediffie selluy magnanimo Hechilles, qui 
fut roy de Thessalie. 
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Item , de celluy Chérines su chasteau de Saint Hella- 
rioo : v. milles. Ores laixe le royaume de Chipre et viens 
en pays de Turquie qui par avant solloit estre nommé 
Hermine , et à présent sont Turcx mescréens. 



LE PAIS DE TURQUIE, 
QUE PARAVÀNT SOLLOIT ESTBE HEBHINE. 



Premièrement, le cipté de Tersson prés duquel est le 
grartt cipté de Entioche , qui est loin dudit chief Saint 
Andrief : c. milles; lequel cité de Tersson se tient au- 
jour d'uy par le roy de Chypre ; davant lequel ha une 
ille qui s'appelle Colquos où demouroit le moton en le 
leyne d'or que conquesta Jeson , roy de Tessalie. 

Item, de leditte cipté de Tersson jusques au chasteau 
du Qurc : 1. milles. 

Iteh , de Qurc à une ylle qui 9e nomme l'Esquellz 
provenssal qui pour tamps solloit estre poblée : lx. milles. 

Item , de le Scuellz provinssal au chasteau et vile dé 
Sachû : c. milles. 

Item, de Sachim au chasteau et vile de Hasulimurre : 
xv. milles. 
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fan , de Hastihmurre ou ehasteau et ville de le petite 
Antioche : xzx. milles. 

Iteu, de le petite Hentiocne au ehasteau et ville de 
rEscaodeleur : xl. milles ; lequelle est le mestre force 
du grand Caramanly, chief de Turcxs, pour qui, les 
forces susdittes se tiennent. Est vray que devant le dit 
Escandeleur, le jour de Saint Lorens, nous trouvâmes 
en le mer, sus le point du jour, une gallée année de 
Turcxs qui venoit de Alexandrie ha Danùete , chargée 
de marchandise qui valtoit , sellon que l'on disoit , plus 
de .lx. nulle ducats, et estimoient que dedens povoit 
bien avoir deux cens et .xx. combatens , avant plus que 
meins. Et comme nous le vîmes, chacun se arma, et se 
vist à point; et tirâmes droit à eux cuydans celluy jour 
abesonher aveques eui ; et pour ce cas ilz feizoientcon- 
tenence de venir aussi escontre nous ; mes sitost comme 
nous fûmes bien près pour les férir, ilz virent tout à cop 
leur gallée et s'enfuirent vers ledit port d'Escandeleur 
qui se tient pour eulx , et notre nef après les va suyant, si 
que les gardâmes d'arriver. Mes ils avoient grant avan- 
tatge que se ajudoient des deux voylles et d'avirons où se 
dizoit que en avoit .lxxx. que toux tiroient à ung cop; 
et pour oe ilz, voyant que nous leur fûmes à davant, 
priudrent autre chemin, et nous à l'enchaux. Mes le 
vaut nous va faillir au plus grand besoing que ne po- 
vions aler plus avant; et ainsi nous esehaparent les 
Turcxs mescréens, d'où estions tous maternent corros- 
siés; et dura l'enchaux du point du jour jusque près 
d'eure none. 
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Item, de l'Escandeleur à la cipté de Satallie : xc. 
milles; lequelle cipté est de Gretssi, enpereur ho roy 
de Turquie ; devant lequel cipté a uog grant guolf qui 
s'appelle le guolf de Satallie en lequel, ou lampe passé, 
toutes les nefs qui par illeques passoient , périzoient , en 
jusque tant que sainte Helleyne , mère de l'enpereur 
Costantin , hi bouta ung clou de ceux en quels fut en- 
cloué Jhésu Crist, nostre Seigneur, en le croix. 

Item , de Satallie au chasteau de fer et d'au : ce. 
milles ; lequel chasteau est au dit pays de Turquie, et 
se tient pour le grant mestre de Hoddes, à maugré des 
Turcxs. 



LE ILLE DE RODES. 



Item, dudit chasteau de Fer et d'Au à la cipté de 
Roddes : xxv. milles ; où je fuy de retour au moys 
d'aust, le .xviij*. jour, et hy demouray presque de 
deux moys. Cette cipté est en une ille bien grande et 
complie de toux biens ; et y a de belles fortalesses qui 
sont bien guardées pour gens autres que Grecxs ; et 
aussi faut il mester, pour chouse du pays de le Tur- 
quie qui confronte avec le ditte ille, chière pour chière, 
de le ditte cipté de Roddes, où il n'a que ung poy de 
travers de mer; à lequelle cipté le mer bat au pié dez 
murs, et droit ont les nefs prendent port ha une grant 
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chaussée faite de grans pierres de massonerie eranej- 
lée aux bors, qui se tient en te mur de le cipté et entre 
dedens le mer bien .iiij. tretz de dart; et tout au Jonc 
d'icelle sont assis .xvi. molis de vent, toux d'un ranc, 
qui nuyt et jour molent yver et esté; et à paynes l'on 
les voit toux ensemble molir he toux à ung cop cesser. 

Item, de Roddes je me levay nng bon matin et m'en 
alay pour terre à une haulte montaigne qui est près de 
leditte cipté .v. milles, que l'on appelle le puy de Phi- 
lermo, où jadis solloit estre le cipté de Roddes hé- 
diffiée ; et en ceu tamps se solloit apeler Colossensses, 
où saint Paul feysoie les épistoles, et c'est une place 
moult avantatjose mes est tout despasti fors que d'un 
chasteau qui est sur l'entrée de le venue ; et en toute 
l'autre partie de le montaigne, n'a riens fors que une 
chapelle de Nostre Dame bien dévote, leqUelle fet de 
grans miracles; et pour cause d'icelle, mon voulloir 
fut de y aller pour oyr messe , après lequelle je m'en 
retourna? le jour mesmes à Roddes. 

Item, près de leditte cipté de Roddes ha une petite 
chapelle où est le lieu où premièrement fut trouvée le 
teste de saint Jehan Babtiste qui au présent est en Rome ; 
et pour miracle de Dieu audit lieu, s'est fette une fon- 
teyne , de lequelle chacun boit voullentiers qui liens 
entre ; en lequelle chapelle ha de grans pardons, he je 
y estoie le feste de saint Jehan décollacé , et là lis 
chanter messe et si ay-je esté depuis ; et celle chapelle 
tiennent les Grexs. 
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Item, devers l'autre partie de le cipté, entre le 
chasteau et la mer, ha une église qui s'apelle Saint 
Anthony, en lequelle ha pardon à peyne et coupe .iij. 
jours de le selmaine, c'est assavoir le lundi, le me- 
credi et le veurredi ; et là suy esté, si plest à Dieu, 
pluseurs foix et faytes dire des messes. Et aussi dedens 
le chasteau de leditte cipté, ha ung beau houstel ex- 
pressément pour recevoir tous mellades. Et tout ceulx 
qui dedeus fenicent, sont absolus de peyne et de coupe, 
comffès et pénitans ; et ceste grâce ha esté ottroyée et 
comfermée pour les Sains Pères de Rome : et pour cause 
d'icelle, pluseurs grans seigneurs et autres, quant sont 
mellades, s'i font porter, et là sont servit/ de messes 
et bien penssés de myres et d'autres bonnes viandes et 
de bons lis, à le despensse del espital de Roddes; et 
cet houstel appelle-1'on le enfermerie, et toux ceulx 
qui dedens entrent visiter les mellades, guaynent aussi 
sertains jours de indulgence. 

Item, deves savoir que en leditte cipté de Roddes, 
ha ung chasteau à l'un chief de le ville bien grant, fort 
et bien basti de murrs et de tours tout autour; et de- 
dens ycelluy, en le chapelle de liens, ha Une des es- 
pines de quoy Nostre Seigneur fut coronné, lequelle 
devient toute florie le jour du veurredi saint, en telle 
eure comme Nostre Seigneur pris passion. Et dit-l'on 
que nulle des espines ne Sourissent fors que celles qui 
ont touché au propre test de Jhésu Crist; et celle dite 
espine ne se mostre que une foix l'année, au dit jour du 
saint veurredi ; et lors chacun le puet veoir. Et toutes 
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foix en eeluy tamps je n'y estoie myo, mes pour le grant 
dévotion et affection que j'avoye de la veoir , le lieu- 
tenant du grant mestre de Roddes et les seigneurs 
frères chivalliers de le religion, la moy mostrérent se- 
cretament, en disant que le cas pareil n'avoit été plus 
fet à nul autre , ne n'eussent rompu leux costume et 
ordenance, ce ne fut pour l'amor de moy a qui ils 
vourroient fère plaisir et toute honneur. Et furent par 
moy remerssiès grandement. Lequelle espine estoyt en- 
cloustrée en ung beau vessel d'or ; et après, moy mos- 
trerent le bras de madame sainte Cathelline et pluseurs 
autres reliques, lesquelles toutes je asouray en révé- 
rence de la passion Nostre Seigneur. 

Item, le .xx\ jour du moys de septembre, je me mys 
en mer au port de leditte cipté de Roddes , pour m'en 
revenir au bon pays de Guasconhe en ma terre ; et fis le 
voye par davant le couste de le Turquie à un chief qui 
entre dens la mer qui se nomme lez Escuelles de Saint 
Paul où l'on compte .xxx. milles. Et près d'icelluy chief, 
a une ille que l'on appelle les Semyes, et de l'un à 
l'autre, n'a que ung poy de traves de mer. 

Item, après Tille de les Semyes est te chief du Crieu, 
ha .xl. milles ; et c'est le derremer chief de le Turquie. 

Item, dudit chief du Crieu ha une ille qui est de 
l'hospitel de Roddes qui s'appelle le Languo : x. milles; 
lequelle ille est bien poblée et grandemant complie de 
toux biens. 
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Itxh , du Languo h ylle déserte que l'on apelle Vira : 
xv. milles. 

Item, du Viro passay entre deux ylles : le première 
est à main séaestre que l'on apelle le Piscopie, et 
l'autre, de main dextre, se nomme Nitzere , qui sont à 
.si. milles l'une de l'autre et & .v. de leditte ilie de 
Viro et sont toutes deux poblées et de le senhorie de 



Item , après les illes susdittes , l'on trouve deux 
autres illes désertes que l'on appelle l'une Caloquirane 
et l'autre Quirane, lesquelles sont à .v. milles plus 
avant à main cenestre. 

Item , après celles dittes illes Caloquirane et Quirane, 
l'on trouve deux petis rocxs près l'un de l'autre , qui se 
nomment les Coffres où il habite riens, et sont à .xx. 
milles des illes susdittes. 

Item , après les Cofires est une ille assez grande qui 
s' apelle l'Estampaleye où il ha ung chasteau hault sur 
une roche au bout de le mer, lequel aussi s' apelle l'Es- 
tampaleye , et celle ille est à .xv. milles des Cofires, 

Item, de leditte ylle Estampaleye à une ille que l'on 
appelle Pipi : x. milles, en lequelle naist le greyne de 
l'escarlate, et est de le seignorie du duc de Nixie. 

Item , de celle ille Pipi à l'ille qui se nomme Namphi : 
xv. milles : que aussi est du susdit duc de Nixie, où il 
appert un chasteau, et se fet le coton en leditte ille. 
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Item, de Namphi à une autre ille poblée que s'apelle 
Marguon : xxx. milles; au pié de lequel sont calloigres 
grexs, c'est à dire monges de leur loy, qui demeurent 
en ung monestire jouste le mer ; lequelle ylle est prés du 
duché de Nixie .xij. milles, duquel le ditte ille est. 

Item, del Marguon à Fille de Nyeu : xx. milles, où 
l'on voit ung autre chasteau sur le montaigne; lequelle 
ille est du susdit duc. 

Item, de l'ille de Nyeu à l'ille Senturion : xx. milles, 
lequelle ille est de leditte seignorie de Nixie et est bien 
grande et poblée de gens et de bestiaux ; et apparent 
.iij. chasleaux, en leditte ille, esquels se requeill foison 
de coton. 

Item, de le ylle Senturion à deux petits ylles désertes 
joustes l'une de l'autre, qui ont nom le- Oestiane : x. 



Item, de le Crestiane assicandron, ylle déserte : xxx. 
milles. 

Item, de Sicandron à Poliquandron, ille déserte : xv. 
milles. 

Item, de Poliquandron à Potymo, ylle déserte : x. 
milles. 

Item , de Polymo à une ylle poblée qui se nomme 
Nyl : xx. milles. 
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Item, de Nyl à le ylle de Panaye : x. milles; en le- 
quel n'a nulle habitation de nulle riens, ce n'est que 
asnes sauvatges. 

Item, de Panaye à une tour en une ille déserte que 
l'on appelle Ferflne : v. milles. 

Item, de Ferfine à Intimil : xv, milles, ille déserte. 

Item, de Intimil à Ormouyl, ylle déserte : x. milles. 

Item, de Ormouil à Nuye : v. milles; ylle déserte. 

Item, de Nuye à Falconayre, ylle déserte : xxx. milles. 

Item , de Falconayre à Caram : xx. milles ; ylle dé- 
serte. 

Item, de Aquaramauchief de Saint Angel : xv. milles; 
lequel chief est en terre ferme ; sur le plus hault de une 
monteigne a ung hermitatge où demeure ung hermiten. 

Item, du chief de Saint Àngel à le ylle du Setville : 
xx. milles; lequelle ylle est poblée, et se demostre en 
ycelle ung chasteau hault sur une roche. 

: Item, du Setville à l'illedelServo: x. milles; lequelte 
est déserte. 

Item, del Servo alMetapain qui est terre ferme : Ix. 



Item, de Hetapain au chief de Maynes assi terre 
ferme : x. milles; auquel chief a deux chasteaux. 
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Item, du chief de Maynes al Yenetiguo : xl. milles ; 
ylle déserte mes hy demeurent, iiij. hermittes en une 
églize haulte sur ung puy. 

Item, del Yenetiguo à Courron : x. milles ; c'est une 
bonne ville en terre ferme au pays de le Moureye, mes 
les Yenessiens le tiennent. 

Itkm, de Quorron à Cappoguaille, terre ferme : x. 
milles. 

Item, de Capoguaille jusqnes à Cabre : x. milles; où 
il demeure nulle gens dedens ; ce n'est que pastours qui 
y vont garder bestiaux. 

Item , de Cabre à le ylle de Sapience : v. milles ; une 
petite ylle déserte où il ne abite riens fors que hermi- 
tens que demeurent près de le mer au pié de le mon- 
tagne, en une églize que l'on appelle Sainte Marie de 
Sapience ; et une guayte que tiennent hault sur ung puy, 
lequelle avize les nefs qui viennent par mer, et fet si- 
gnal à unne cipté qui est devant laditte ylle de Sapience 
à .ij. milles; que l'on appelle Modon, en terre ferme, en 
le principe de le Moureye ont je arrivay. 



LE PRINCIPE DE LE MOUREYE. 



Item, de Modon au port de Joux : x. milles; auquel 
port avint une lois un miracle que une nef chargée 
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d'eulle passoie panlnvant , et là ont si grant tourmente 
que deffait aloye férir encontre ledit port en une grant 
montaigne de roche, que nullz ne l'en povoit garder 
fors que Dieux ; ainssi que le patron et lez autres que 
dedens la nef estoient , voyant qu'ils estoient toux péris, 
felrent veu et promission à Dieu et à la vierge Marie 
que, s'ils povoient eschaper assauvement, qu'ilz me- 
troient toute la marchandize de leditte nef à hédifGer 
une église à prier Dieu à toux jours. Et quant celluy fut 
fet , par miracle de Nostre Seigneur, le tout puissant , et 
de la benoyte vierge Marie , encontenant celle roche se 
ala obrir et partir en deux pars, par lequelle overture 
leditte nef passa, car desja estoient pour donner dessus , 
seyne et sauve, sans null mal avoir, et ainssi eschaparent 
de sell péril. Et mayntenant que ledit patron de la nef 
et les autres furent arrivés en terre , ne eurent pas oblié 
le veu qu'ilz avoient fait ne le grant grâce que Nostre 
Seigneur avoit fette, qu'ilz vendirent toute ledite mer- 
chandize pour bastir ledite églize, lequel firent fère 
près d'icelluy lieu sur un hault puy ; et s'apelle leditte 
églize Sainte Marie de Pitié. 

Item , à celluy port de Joux ha ung chasteau hault sur 
une montaigne que se nomme Chasteau Navarres , et 
d'icelluy, l'on entre en un grant guolf que Von appelle 
le guolf de Crète qui dure, cccc .Ixxx. milles, sens veoir 
terre ; et quant je fuy dedens, nous prist un vent con- 
traire qui fit retourner la nef à Modon que j'avoie passé 
de .xi. milles ; et là pris port et hy demouray par quatre 
jours, attendant le bon vent. C'est une cipté en terre 

I* 
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playne, au pié de lequel Tient le mer devers l'une part, 
lequel est bien enmurrée tout autour, et se tient pour les 
Genevoys. 

Et là moy fut dit que à une mille et demye , en une 
églize, avoye un corps saint, qui s'appelle saint Lion, qui 
fut sabatier au temps qu'il estoit en vie, et venoit du 
saint Sépulcre ; et au retour, maledie luy pris en le nef 
de lequelle morut et fut gelé en le mer dans une caisse ; 
et la mer le alla porter à terre près de ladite cipté de 
Modon, et aucunes gens le trouvèrent, si se merveit- 
loyent que c'estoit, et cogneirent que c' estoit ung home, 
et vont le enterrer en une fosse que ly firent; si que 
chacune nuyt, dessus ycelle foce où il estoit enterré, 
l'on veoit trois brandons de feu alumés par miracle de 
Dieu ; et sy avint une nuyt eu à vision al évesque de 
leditte cipté , que en ceul lieu avoye ung corps saint et 
qu'il alasse par délia, et le fit desenterrer et tenir en celle 
honneur, comme il apertenoyt d'un corps saint qu'il es- 
toit. Lorslendemeyn, quand ledit evesque fut levé, il 
révéla le chouse ; et firent ordenance d'aller part délia 
et menèrent évesques et plusieurs chapellens et autres 
gens ans grandes processions; et tantost là , où ils co- 
menserent à le serchier, le trouvaient , et Hz le desen- 
terrèrent et le mirent sur une charrue tiré aux buefs et 
ainssi le portèrent. Et quant iU furent prés le cipté , au 
lieu où à présent est, cuydant le porter dedens, ilz ne 
puirent onquez passer plus avant , et convint que illé- 
ques le leissatent. Et fut là l'elte une église où ils de- 
meure depuys eus se que l'on dit, a bien .lxxx. ans, et là 
fet de grans miracles par la vertu de Nostre Seigneur. 
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Et quand il est temps de guerre en cell pays, ou ils ayent 
en la cipté ausqunes savance que malleur leur doye 
venir, pour dobtance de le perdre , ilz le vont querre 
et le porter en la cipté susditte. Mes se il n'est voir, ilz 
n'oo puissance pour riens qu'ilz facent , de le mouvoir 
de son lieu. Et en ycelle église je fuy pour veoir ledit 
corps saint, lequel! tiennent les Grexs, au denier le grant 
autel du cuer de leditte églize , en une caisse ferrée où 
je le vi tout entier, se luy plest; et retournay par ung 
autre chemin, où il ha ung lotgis ouvert que s'apelle 
Saint George de les Tribulleye, out il ha une chapelle de 
monseigneur Saint George que les Grexs tiennent, de 
lequelle m'en allay à la cipté de Modon d'où je estoie 
parti. 

Item , de laditte cipté de Modon je parti et m'en alay 
faysant le voye que premièrement j'avoye commencée, 
quant le vent m'en flst retourner du guolf de Crète k 
Modon, et trouvay une ille déserte en le mer qui s'ap- 
pelle Predent, qui est sur l'entrée dudit guolf de Crète 
et ha .*v. milles du susdit port de Joui ; et voulloye 
tout droit aller en le royaume de Cécille à une cipté, 
qui est en le mer, qui se nomme Saragoce où je estoie 
passé venant audit voyage ; comme part dessus est plus 
à plain déclaré ; en lequel guolf de Crète me vindrent 
deux très mâles fortunes et périlleuzes. te première est 
assavoir que ung jour de samedi le .vjj\ jour du moys 
d'octobre , environ eure de prime , ainssi corne je fuy 
bien à l'avant en la mer, presque de la moitié du susdit 
guolf de Crète , que l'on ne povoit terre veoir de nulle 
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part, soubdaynement se leva une obscurité avec un 
fort vent. Et puis après aqui inesmes , hault en l'ayre , 
ung si frestquo grant bruyt espaventable qu'il n'est 
on monde bombarde ne canon eusse puissance de 
le fere tel lie si grant comme celuy fut. Car il sembloit 
que ce fat que siel et terre s'encontrast , si grant estoit 
le cry qu'il fist, avec lequel descendi tout à cop une 
chose que l'on ne savoit que c'estoit , dedens notre nef, 
et donna tel cop au grant albre qui les voilles portoit, 
qu'il le rompit en plusieurs piesses et y mist le feu et 
trenqua une grant partie du chasteau que sus ledit albre 
estoit; et voila en pièces pour le mer, et du grant espa- 
vant qu'il fist à la dessendue , tombarent plus de .xxviij . 
parsones; et y en eut nuef de blecés et ung mort qui 
fut gelé en le mer. Et puis leditte chose s'en entra des- 
soubs la couverte de le nef où rompi le fust d'une grant 
ancre de fer qu'il y a voit; et encore ne estions as- 
sertanés s'il avoye passée la nef d'outre en outre par 
dessoubz, que nous dobtions moult. Si que toux ceuli 
de leditte nef estoyent grandement effréés et mot esbays 
et descomfourtés , comme ceulx qui avoyent bien de 
quoy, du grant accident et espaventable chose qui ainssi 
soubdaynement estoit venue, laquelle nullz n'en savoit 
que pouvoit avoir esté; fors tant que dizoient ausquns 
qu'ils avoient veu dessendre une chose noire chargée de 
feu et de flama; et dizoit l'en que c'estoit le fulgre; et 
les autres prousomoyent que c'estoit le péchié enfernel 
que ainssi nous avoit mallement abatus; en tele ma- 
nière que ne n'y avoit nul qui ne cuydast que la nef et 
toux quans estions dens, fussions peritz et noyés, et que 
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jamais penssace eechaper à vie. Et gens qui eussent peu 
veoir le manière cornent nous alloyt , ne eusse pancé du 
contraire ; et c' estait grant pitié al te veoir et à oyr lez 
cris et les complains que toux les bones gens foysoyent, 
comme ceulx qui veoient le mort devant eulx , et ne 
regardoient l'eure que le nef s'en entrast affons ; et es- 
toient toux despuilliez, et avoient pris de tables qui po- . 
vet, pour ce donner le meilleur consseill qu'ils pour- 
raient par la mer ha alongier le vie ; j assoit qu'il estoient 
mal apparclliez d'eschaper, et c' estoient toux comfessés 
l'un à l'autre, ainssi que tout bon crèstien doit fère, ma- 
joremeat qui est si prés de le mort , comme à celle eure 
nous estions. Car ne n'y avoit null qui dessoy tenist plus 
compte ne que cuydast james veoir terre , voyant que le 
grant albre qui la nef menoit, estoit en piesses et le 
feu en le nef ; et ne nous en povions aydier et estions au 
mylieu de le grant mer où l'en ne veoit que siel et eue, 
et ne savions nulle nef en nulle part pour nous aydier et 
secorrir. Et ainssi en telle manière , alions sa et là pour 
le mer comme esperdus , avec grande paour et doub- 
lante, attendant piteusement la miséricorde de Dieu 
nostre Seigneur. En cest propoux chacun de tout son 
cuer se comandoyt à luy bien souvant et à la bénoite 
vierge Marie, sa chère mère, pleyne de pitié, en lez 
faisant chacun pluseurs veux et promissions, que leur 
pleust nous fère celle grâce de nous sauver lez viez et 
nous donast venir à quelque bon port assauvement. Si 
que, faiz les veux dessus dis, Dieu et le vierge Marie 
nous donna emendement de bon tamps, et toute celle 
obscurité et grant veut qui part davant faysoit , cessa 
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tout à cop et se converti en beau solleill par la vertu de 
Dieu qui chèrement estoit réclamé ; et lors ledit albre 
qui chey n' estoit du tout, tut tantost recorru par les 
mariniers , et lié de grans tables , et ledit feu escouty et 
descaint avequesdel'eueetdep'eulle d'olive etduvinay- 
gre. Et voyant le miracle de Dieu qui ne voulloyt notre 
perdicion, furent grandement récomfourtés trestoux, et 
le louant et regrassiantde le grâce qu'il nous avoye Cette 
de garder de mort à lequelle estoit à nous impossible 
d'eschaper, se sa miséricorde ne fust que eut pitié de 
nous, en lui priant qu'il nous voulsit dessi avant def- 
fendre et guarentir de tout meschief . Et einssi nous es- 
chapâmes de ceu périll et tirâmes à levant vers leditte 
cipté de Saragoce où je estre voulloye. 

Item , le samedi après venant, nous eûmes tant allé 
pour le mer que je fuy à la venue de leditte cipté de Sa- 
ragoce où je ne pance qu'il eusse plus de .x. milles, et 
penssoie y estre à disner lendemain, qui estoit dimencne 
le .xv*. jour du mois d'octobre, et droytemant , quant 
vint sur le mye nuyt, le vent se commensse moult malle- 
mant à refresquer, et quant fut le jour, nous eûmes tant 
de tourmente que par force nous fit retorner jusques au 
royaume de Calabrie , et d'illéques, nous porta à la cipté 
de Cathanie on royaume de Cécille ; et de Catanie nous 
flst courrir à une autre cipté, on dit royaume de Cécille, 
que l'on appelle Messine ; mes nous avions si très malle 
et outregeuze fortune de vent et de mal tamps que , par 
puissance que le patron de le nef ne lez mariniers eus- 
sent, ne puirent onques prendre port en null de ces 
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lieux dessus dis. Ains allions sa et là par la mer, à la 
mercy du vent, à pleynes vottles, lesquelles n'avions peu 
descendre de l'albre par le force du grant vent qui soub- 
daynement tout à cop estoit venu de nuyt. Le mer estoit 
si naulte que les ondes entroient pour le plus hault de- 
viens la nef, et se tribouiUoit tant, de l'un costé sut l'au- 
tre, que n'esloit homme liens (qui) se puisse tenir de pies 
ne assigié, s'il n' estoit bien afferré aux bors de leditte 
nef, ou aillors par lez chambres en quelque autre chose 
' bien lié ; ne arque ni table, ni riens qui liens fusse, ne 
povoit se tenir en son lieu, ains alloye per la nef à braves 
de la gent, tant se tourmentait la nef. Et chescune foix 
nous («nssions qu'elle versse par l'un bort ou par l'autre, 
car le voille du grant mast touchoit en le mer et faisoit 
encliner la nef tant que les ondes entroyent dedens ; et 
lors cuydions du tout qu'elle s'en entrast, et que l'albre 
qui rompu estoit par devant, comme dit est par dessus 
en l'autre article, s' achevas!, du tout de rompre et 
chelsse en le mer et tirast le nef aveques luy ; et aussi 
avions un grief vent terriblement mallecieux et le plus 
fort que je veysse onques que nous portait acontre une 
grant roche en le mer ; et lez mariniers et autres voyant 
notre perdition, et que la nef se alloye toute débrisier, 
se comencèrent à despullier et deschausier ; car ilz 
veoient que fait estoit de nous. Et moy avizant leur ma- 
nière , ne taut mye ademander se jeffuy recomforlez ; 
toutes foix confessay prestement et comanday à Dieu et 
à la vierge Marie, mon arme ; priant (que) pour leur mi- 
séricorde en eussent pitié et mercy. Et que vous en 
diroie je ? le fait estoit en tel parti que de mon corps ne 
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faizoie je plus compte. Car si nous avions esté en grairt 
périll de mourir par davant , nous en estions à présent 
en aussi grant ou plus ; et toux se estoient pourveus de 
ce lyer bien fort à tables et à fustes , et s'estaient tous 
comfessés, par le manière que davant, voyant chacun 
la mort davant ses yeulx. Des veulx et de les promis- 
sions, se il se en faizoient pluseurs à Dieu et as Sains, 
ne fault adomander ; car je crey qu'il n'y avoit null que 
à une autre foix le savast à fère. Mes Dieu et la vierge 
Marie qui désemparés ne nous avoye, nous donna grâce 
que, ainssi corne nous estiomps à un trait de pierre de 
leditte roche, et la cuydions enconlrer tout au traves, 
que celluy fort vent nous estrema , et vint ung autre 
qui soffla tiel cop leditte nef que l'enporta long, hors 
toute celle montai gne de roche ; bien avions mestier si 
prestement le secors ; car autrement la nef estoie toute 
débrizée encontre leditte roche. Ainssi alla la nef 
roddant par le mer, à la mercy du vant et de la for- 
mante qui dura, dudit samedi à mye nuyt, jusques le 
dimencbe par fout le jour, sans cesser le mal tamps; 
et le mardi venant, arrivay en leditte cipté de Saragoce 
a grant peyne. En lequelle cipté ademouray près de 
ung mois jusques tant que ledit albre et la nef fusse 
adobée, que en avoie grant besoin. Et moy estant en 
ceste fourtune , fis à Nostre Seigneur le ourayson qui 
s'ensuyt. 
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Dieu, le tout puissant, mon créateur et mon souverain 
Seigneur, qui mon arme as formé à le loye semblance, 
et m'as redempt de ton précieux sanc , lequel voulsit 
eschamper pour moy et pour toute humayne nature 
ouster de le mort et dampnacion perpétuelle , gustes et 
voys claremant le très grande fourtune et omble tour- 
menta, et cornent je suy à grant périll en ceste nef, et 
à grant dangier de le mer moult endignéo qui me veult 
fere noier et périr liens. Si que, entre ma vie et ma 
mort, n'a null moyen ne remède cornent je puisse es- 
chaper ne saillir hors, ce n'est pour ta miséricorde que 
jeatant et espoire avoir, en lequelle du tout aymapar- 
fette confiance et mon entier recours, comme avoir doy. 
Et pour ce , mon souverein Dieu, que je croy ferme- 
ment, sens nulle erreur ; voyant que tu as apliqué moy 
en cest monde pour toy servir, et que tant chièrement 
je t'aye cousté , je te prie umblemant et supplie piteu- 
sement à ta naulte magnificence, que de moy, ta petite 
créature, ayes pitié et mercy, à moy trère de cest périll, 
que je n'aye affiner mes jours en ceste mer malecieuse 
contre moy, et que ne le vueilles donner povoir de moy 
desfère si soubdaynement, et me vueilles garder et def- ' 
fendre du terrible tonnent et engoice on quel je suy à 
présent, et estre ne puis aquitte, se par toy non. Et, mon 
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Créateur, que feray-je en cestuy cas, se ne me fais par 
la bonté, de la grâce aucun abandonement? Pleise toy 
par ta humilité de le faire et de obrir tes yeulx de misé- 
ricorde vers moy, et pour ta haulte puissance avoir 
compassion de moy à me délivrer briefment de cest grief 
péuitance en quoy je suy. Et, vray Dieu Jhésu Crist, bien 
say que je t'ay failly en pluseurs manières, et suy vil pé- 
cheur contre ton don ; ne vneilles pas regarder à mes 
grans défiantes et maulx fais qui sont innumérables ; car 
mestier je n'ay mie que me doyes punir sellon que j'ay 
desservi, ains ay nécessité de ta miséricorde et mercy ; 
que moy donnes tamps et espace de me corrégir et de 
amender ma vie affîn que je puisse faire aucune chose par 
tamps à venir que soie pleisente et agréable a ta devyne 
Majesté , par lequelle me face digne d'avoir ta bénigne 
grâce et amour que grandemant désire. Et , beau Sire 
Dieu , regarde cornent je suy desconceillé que ne say 
que fère, et suy du tout pardu, se tu ne moy aydes, se ne 
moy soustiens et ne moy deffens de ceste malle fortune 
qui contre moy court, et ne puis resestir sens ta bonne 
ayde. Car je, sans toy, ne puis vievre ne avoir null bien, 
et say certaynemant que, se tu me désempares, le mort 
est yssi apparellee par me prendre. Pourquoy te prie 
ne moy taixssler ne désemparer ores ny autre foix ; fay 
moy vievre lonc tamps, toy louant, toy glorifnant, que 
je te puisse rendre grâce dez grans biens, honneurs que 
m'as donné en cest monde , dezquels puisse fère biens 
et aumosnes par lesquels tez bons mandemans soyent 
par moy acomplis. Et, vray Dieu de paradis, onquel 
j'ay ma ferme espérance et tout mon récomfort, aie pitié 
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de moy, ta pouvre créature, et entent mon orayson ; et 
te prie , à juyntes mains, par le mérite de ta sainte 
passion, que de non ne moy vueilles dire à ma prière. 
Car tu sces que je suy tout tien, corps et arme, et a 
présent le toy conforme et le le donne entièremant sans 
fin. 

Item, quant leditte nef fut adobée et l'aubre bien ré- 
paré , je me mys en la mer, à leditte cipté de Saragoce , 
et comensay de fère le voye on royaume de Cerdeigne. 
Et quant je fuy .il. milles en la mer, à un chief que 
l'on appelle Capoupasser, ung vent nous prins qui nous 
fist torner arriére Javant leditte cipté, mes ne y fis nulle 
demeure ains tiray à l'avant à une aultre cipté lonc d'i- 
celle x. milles, lequelle s'appelle Messine ; et passay 
tout le lonc de le coste de Cécille , et veoyt l'en auprès 
de le mer, deux chasteaux qui sembloyent estre molt 
fortz j l'un avoyt nom le Molle, et l'autre, Tabermyne; 
et .x. milles plus bas, en avoyt ung autre qui se appeloit 
l'Escballete ; et de l'autre bande , estoyt le royaume de 
Calabrie où il avoit, sur le coustière de le mer, ung 
hault chasteau qui se nommoyt Pintodatol ; et après cel- 
luy, une bonne ville qui avoit à non Rejols, à rive le 
mer. Et sont ces deux royaumes de Cécille et de Cala- 
brie droit et droit l'un de l'autre , qu'il n'y a guiéres de 
traves de mer. Mes Calabrie est en terre ferme, et Cé- 
cille est une ille lequelle est bien grant. Et cuydoye 
passer entre ceulx deux royaumes par un pas, lequel 
nomment les mariners Bouque defiar, et quant je fuy à 
l'entrée , autre vent contraire nous priât qui nous en fist 



Digfeedby Google 



100 VOTAIOB D ! OULTREMEB , 

tourner, et en alant sa et là roddant par le mer, cuy- 
daiis encores passer ledit pas, demourâmes quelque 
.viij. jours. Mes onques ne puymes le passer, ains nous 
en fist le vent retourner arrière audit Capoupassar où 
premier avions esté; mes puis eûmes si bon vent pour 
aller notre Chemin que c'estoit merveille et passâmes 
celluy Capoupassar de plus de .ce. milles à l'avant en la 
mer. Et ainsi alant par le voye s'en devint ung venrredi, 
vers le mye nuyt, qui estoit le .x". jour du moys d'oc- 
tobre, qu'il se liéva fourtune en le mer si grant que 
c'estoit merveille, et à paynes lez voylles se puirent 
abaissier par le force du vent qu'il faizoit. Et pleuvoyt 
et tomboit pierre et faizoit une nuyt si obscure que à 
paynes en le nef se povoyt veoir l'un l'autre ; tant que 
le patron et les marinyers à paynes povoient guoverner 
le nef pour le mal gracieux tamps que faizoie, et aussi 
par le grant obscurté de la nuyt. A tant avions de tre- 
vaill et estions en grant périll que nullz ne pansoie estre 
quite de le mort. Mes trestoux eûmes recours à Dieu, 
nostre Seigneur, et le feymes prier que pour sa pitié ly 
pleut de nous amender le temps et sauver les vyes, et 
puis criant à haute voys trestoux aux sains et saintes de 
paradis, chacun pour ordre, l'un après l'autre. Et te- 
nant ceste manière Nostre Seigneur nous envoya ung 
glorieux saint que voullontiers lez mariniers invoquent, 
lequel s'appelle monseigneur saint Helm. Et se vînt 
mettre sur le panell que les maryniers tiennent au chas- 
teau , derrière le nef, pour conoistre le vent de quel 
part vient. Et puis se alla pouzer hault au chasteau du 
mast, et eûmes pour deux fois celle nuyt ceste tour- 
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mente, et à chacune des deux il vint, et estoit qu'il 
sembloit un torchon alumé qui getoit grant resplendeur. 
Lequel par se grâce je vy, à chacune fois qu'il vint, 
bien clèrement ; et si firent plusieurs autres de le nef, et 
lors dessa fut chacun récomfourtés. Et subitement toute 
celle fortune nous estréma, et fist retorner le nuytqui 
estoit escure, comme dit est, si clère que l'on povoit 
veoir bien long, et la mer appaisimée. Mes avions le 
vent contre nous qui nous tourna en leditte Ole de Cé- 
cille , à un chief que l'on appelle port de Pals , où 
prysmes port et pousemes.les ancres à grant payne pour 
le grant vent et marour qu'il faizoit. 

Item , voyant toux cestes très grandes malles four- 
tunes que estoient diverses et malvaizes et trop plus pé- 
rilleuses et espaventables que je n'ay compté, et ve- 
noient bien souvant ; et regardant le mal tamps de l'yver, 
par où nous entroions, le plus contraire que estre povoit 
ha aller pour mer, et les fortunes plus prestes de croistre 
que de amender. Et aussi que la mer est deffendue d'al- 
ler pour le Saint Père de Rome certains moys de l'an, 
je vous fis ajouster mes escuyers et serviteurs. Et voys 
mettre le chose en consseill, si regardant les choses sus 
dittes et les grans pérills que avions passé , leur sambloit 
que je ne deusse plus aller avec celle nef ne avec tiel 
tamps d'yver pour le mer. Si que conclusi toutes choses, 
ilz avizérent etcogneurent, pour le sauvacion de ma 
parsonne, que le meilleur estoit par moy de me demou- 
rer en le ditte ylle de Cécille pour le présent, et aqui 
attendre le bon tamps et laixssier passer cel yver et 
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celles malles fourtunes ; et puis au tamps novel, je me 
pourroie mettre en mer et tenir mon voyatge seoremant 
en la grâce de Dieu. Et encores je fis venir le patron de 
leditte nef en ma chambre, et lu y démonstray toutes 
castes choses. Lequel aussi me dist toux les grans perills 
qui se povoient ensuir, et me conseilla du tout le de- 
mourée, comme les autres mes escuyers avoient fait Et 
je qui oy dire toux jours que bon consseill l'on doyt 
croyre, et eu bien entendu tout se qu'ilz dizoient que 
c'estoit le meilleur pour moy, et le fait du patron que 
bien se entendoit en tels faix de mer ; je voix les croire, 
et par leur conceill que moy sembloît estre bon par es- 
chiver à tout mal, je me demouray eu ledit royaume de 
Cécylle, et pris terre à ycelluy port de Pals, le .xiiij'. 
jour du moys de novembre; auquel port n'a nulle habi- 
tation, ce n'est, ba .xviij. milles, ung chasteau que 
l'on appelle Espacaforao, auquel je envoyay première- 
mant davant pour sercher dez chevaux. Et si tost qu'ilz 
furent venus, je montay à cheval et m'en allay pour 
terre au chastel susdit. Car mon entente estoit de tirer 
vers le cipté de Palermo qui est port de mer où toux 
jours vont et vienent de les nefs. 



LE ROYAUME DE CÉC1LLE. 



Item , d'icelluy Espaça forno , je m'en allay au chastel 
et ville de Modique, qui est ha ,x. milles, lequel est 
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chief de conté et une très forte place de chastel et 
grande à chevoir grans gens d'armes. 

Item, de Modique au chastel et ville de Arragoce : 
iiij. milles. C'est une moult grande ville, lequelle est 
assize soubre une bien haulte montaigne qui me semble 
estre grandement forte. 



Item. 



de Arragoce au lieu de Cheremont : viij. milles. 

Item, de Cheremont à la ville de Calatagironne : 
xviij. milles. 

Item, de Calatagironne au chasteau et ville de Chastse : 
xij. milles. 

Item, de Chatce à la ville de Calassibete : xij. milles ; 
et cousté du chemin, à main cenestre, l'on trouve ung 
lac d'eue qui tient de tour .xviij. milles; lequel au tamps 
passé, se dist que soulloye estre ville qui avoit à nom 
Castroy; anuyet par ausquns pechiés qu'ilz faizoient 
encontre Nostre Seigneur, teditte ville fondi et s'en 
entra en abisme'; et est en une vallée revironée de puys , 
et laditte ville leur aolloit toux surmonter de haultesse : 
et maintenant lezdiz puys le surmontent. En cest lac 
d'eue n'a null poyssion de nulle condicion que soit , 
ains ceulx que l'on y boute par norrir, n'i puent vivre ; 
et aussi le lyn que l'on y porte mettre liens par appa- 
reiller, depuys qu'il y a esté, ne vaut altère riens. Si 
que se dit que nulle chouse qui soie , ne s'y puet apro li- 
ftier. Et leditte ville de Calassibete est en ung fort puy. 
A droite de ceste ditte ville, en une très grande et haulte 
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montaigne, ha une grant ville avec deux chasteaux, le- 
quel se nomme Castro Johan ; et à l'un chief de leditle 
ville, est l'un dez chasteaux en très grant avanlatge 
assis , lequel est moult fort de toux costés , sans nulle 
venue que par eschine de montaigne devers le port de 
leditte ville; sus lequelle venue ha bonne tranchée de 
roche et une grosse tour d'avant. Et celluy chastell ap- 
pellent le chasteau des Lombars , auquel chastel le roy 
de Cécille tynt lonctamps le siège , et onques ne le peut 
avoir par force. 

Item , de la susditte ville de Calassibete à une grande 
ville que a nom Pollissi : xxiiij. milles; lequelle ville est 
en grande montaigne et haulte de toutes pars fors que 
devers ceste entrée , qui ha une venue qui n'est pas trop 
grant; et en ceste part ha ung chasteau, et environ 
leditte ville n'est pas tout autour environé de mur , mes 
l'avantatge de le place est asses grant et fort. 

Item , de Pollissi au chasteau et ville de Termes : 
xxiiij. milles. C'est une très forte place bastie en haulte 
roche tout autour et bien'enmurré ; et le chasteau acei 
grant et le ville au pié du roc devers l'un costé; et de 
l'autre part, ha une ville overte et ce tient au bort de 
la mer. Et venent à ceste ditte place passe l'on par da- 
vant deux fors chasteaux près l'un de l'autre , que on 
lez taixsse à mayn eénestre. Et le premier chasteau que 
on trouve s'appelle Catalaboutoro, et l'autre qui est 
après , Esclafena , et cestuy est chief de conté , et toux 
deux sont de ung seigneur. Et de ceu chemin voyt l'en 
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en le mer le mootaigne de Yolquam, en lequel ha ung 
grand partus qui nuyt et jour geta grant fumée , et au- 
qune foix grant flame , et tira grandes pierres de dehors ; 
et de prés celluy partus oyt l'en mener grant bruyt liens, 
si que Ton tient que c'est une des boques d'enfer. Et les 
nefs qui vont par mer et sont vers celles parties , votri- 
lentiers se retrayent à celle ditte montaigne par le tour- 
mente fouyr , et là ne ousent pauzer nulle ancre de nef , 
qu'en chascune n'ayt une croix. Car autrement seroit 
périt! que celles malles choses qui liens sont, les le- 
vassent et feissent perdre le naville et toux ceux qui 
dedens seraient. 

Item, de Termes m'en allay tout à lonc de rire le 
mer, à la cipté dePalermo, et quant j'eu chevauchié .xij. 
milles, trouvay a main destre, au bort de le meryoe , 
ung beau chasteau et fort , en terre playne, qui s'appelle 
Sollento , et d'icelluy chasteau h le cipté de Palermo 
compte-1-on autres .xij. milles. En lequelle cipté ha une 
très belle chapelle et grande, dedens le palays, que 
l'on appelle le chapelle de Santo Petro , lequel l'enpe- 
reur Fédric fist fère au tainps qu'il vivoyt , et dit l'on 
que c'est une des belles que on aye veues on monde. Et 
par dedens toute fette de art de musique de menue 
pierre soubredorées de fin or, et à trois voûtes par- 
dessus , et deux rens de pilliers de marbre , entre les- 
quels en ha deux qui sont de jaspé qui est une pierre 
précieuse. Et (lavant le cuer de le chapelle, ha une 
grant pierre carrée encloustrée on mur , qui est si elère 
que toute le chapelle en puet l'on veoir qui regarde liens ; 
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et aussi olerement si puet l'en veoir cmm en ung mit- 
roer, et nulle pointe de dague n'i puet prendre , car 
devant moy s'est asseye. En celluy mesiae palays a une 
autre chapelle que, l'on dizoit, soBoit este aussi belle 
mes l'ont lessé à toute- decheoir . Et en leditte cqriéen h» 
une autre que l'on appelle le chapelle de l'Akayrail qui 
est obrée de celle mesme manyère de pierres bien gen- 
temant feUe , mes est de grant partie plus mendre et 
n'est pas aussi gante corne l'autre est.- Aussi l'église du 
arcevasqae de le cipfcé est moult belle, grande et longue. 
En laquelle égtfae est ensevelis ledit empereur Féerie 
qui flst fère lezdiUes chapelles susdittes , et le empo- 
rière , sa famé. Et sont en unes sépultures d'une pierre 
moult estrange où il n'a que deux pteasas , celle de de- 
soubs et celle de hault ; et sont bien grandes et elares 
que l'on s'i puet veoir ; et en y a .vi. de telle manyère , 
lesquelles se soustieneat chascune sobre piliers de pierre 
marbre, hault dessus terre demye brace. En lequel 
cipté j'estoie lotgié au cbastel du roy qui touche en le 
mer. Geste cipté est en une belle playne au bort de le 
mer , et devert le part de terre , est reviroonse de puyi 
etdemontaignes, et la cipté est bien grande et bien 
eomurrée de bons murs espes tout auteur , et dît l'en 
que c'est le meilleur cipté de celluy royaume , et se fet 
en ycelle grant foizon de sucres. 

Et comme je venoye à ceste cipté de Palermo, en 
my le voye, je trouvay pour tiel rencontre uag bon cbi- 
vallier du pays de Béarn , que avoyt à nom messin 
Arnaut de Sainte Coullomme , lequel aussi alloit part 
devers leditte cipté. Et eut très grand joye de ma venue 
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et de ma encastrée. Car ii cognoissott tant mon pays 
qu'il c' estoit norri en ma terre , on monseigneur mon 
père, cuy Dieux absoille , à Camnont. Ainsei nous alames 
à l'avant, parlant pour le chemin , et moy commensa a 
demander de mon voyatge Jhérusalem : comment j'a- 
voye esté de ma parsone , ne quiel tamps avoye enT 
Et je luy respondi que de ma parsone avoye-je été bien 
sam là, Dieu mercy, et quant an tamps, celluy m'avoyt 
esté contrère en le mer , et voys luy compter lez fortu- 
nes que j'avoye eues, ainsi comme pardessus est dé- 
claré , et comment mes escuyers et aussi le patron de la 
nef m'avoyent conceiUé le demourée en cel pays de 
Cécille celluy y ver, en jusques tant que le bontamps 
roycH fusse venus. Et il me dist que j'avoye esté bien 
aouccilné , car le tamps estoit moult périlleux. Àiuxi 
nous en alames celle nuyt concilier audit lieu de Ter- 
mes, et quant se vint au soir, un poy d'avant souper, 
ledit chîvalher me prya que je lui vouzisse donner ung 
don. Je luy respondi que s'il estoit chouse que je paisse 
fere , que se faroye-je moult voullentiers. Et lors il me 
dist qu'il me prioyt chiérement que je vouzisse fere ma 
demeurée, de tant qu'il me plaizoit estre en Cécille, 
asson houstel , car il en auroit très grand plaisir et hon- 
neur. Je luy merciay de son bon voulloir et voys luy dire 
que encores n'avoie-je bien avizé que je devoye fère , 
mes desso qu'il me dizoit j'auroye mon aviz on mes 
escuyers. Si que, à le parfîm ains que je partisse d'icell 
lieu , veulsiet que je feisse sa voullenté , ainxi que je luy 
avoye outroyé au comensament , et ainxi fut fait. 
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Ores lendemain au matin nous tirâmes notre chemin 
vers leditte cipté de Palermo, en lequelle demeurâmes 
par .viij. jours, et puys nous en partîmes ensemble, le 
premier jour du moys de désembre, et tournâmes cou- 
chier celle ouyt à Termes que pardessus ay nommé, 
pour aller droit asson houstel. 

Item, celle nuyt je couchay audit lieu de Termes, 
comme dessus est dit, et puis lendemain au matin, je 
m'en parti après disner ensemble on ledit chivaUier, 
tenant notre chemin droit asson lieu. Et quant j'eu cbi- 
vauchié .xix. milles , passai par «lavant ung chaste! et 
ville au bort du chemin, àmaincénestre, chief de conté 
qui avait nom Guolizano, duquel chasteau àl'oustel dudit 
chivaUier n'en avoit que .v. milles; lequel se nomme 
Lazenello où je arrivayceUuy jour que estoit le .ij*. jour 
de désembre. Et c'est ung fort chasteau rochier aveques 
une bonne ville au pié, dessoubz luy, de .cccc. feux. Et 
estoist basti sur une haulte roche de toutes pars , et à 
L'un costé avoyt une haulte montaigne que surmontoit 
de haultesse celuy roc et tout le chasteau de pins de la 
moytié ; qu'il seroit avis que de lassus hault l'on puisse 
grandement domatgier ledit chasteau et ville qui est 
asson pié. Et ne feroit l'en point ; car il est assayé quede 
la hault une arbalestre de tour ne puet encore pourter 
à un petit rieu qui passe au pié du roc où ledit chastel 
est basti ; tant est grande la haulture de celle ditte mon- 
taigne de roche qu'il en est trop plus lung que ne semble 
estre. Cest château est en pais de montaignes et y croist 
le regalice. Et le roi de Cécille l' avoit donné audit chi- 
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valtier pour les bons et agréables services que ledit 
chivallier li avoie faix en ces guerres audit pais. Et de 
cestuy cbastel voyt-1'on deux places qui sont de ung 
seigneur et s'appellent l'une, Poleno ; et l'autre, Santo 
Mauro : qui bien semblent estre fortes ambedeux. 
Lequel cbastel est en belle veue et en beau des- 
diiyt de chasses sellon le pays où il est poblé ; et sou- 
vante foix yffuy allé chassie et esbatre , en moy donnant 
de bon tamps allègrement le meilleur que je povoie. 
Combien que sans penssement estre je ne povoie, quant 
il me souvenoit de ma très chère et booe amye, ma 
loyal compaigne, que j'eyme tant, lequelle souvantpar 
moy estoit désirée de veoir comme celluy qui lonc tamps 
en avoye esté moult loingtain ; et le grant amour ser- 
tayne que je l'y ay, me faizoit souvante foix le journée , 
d'elle avoir le souvenir, tant que par celluy panssement 
m'estoyt avis proprement que la nuyt , en moy dormant, 
la veoye , dont estoye aillors en si grant plaisir que pas 
révellé estre ne vouluroie , tant avoye de joye et de 
solas 1 Hais si j'avoie esté bien à mon ayse, au reveller 
que je fis, je me trouvoye en aussi grant desaise , plein 
de douleurs , vuyt de liesse et garni de souspirs que plus 
je ne povoie , quant je veoie que tout cella que j'avoie 
veu , estoit par le contraire. Hélas ! que tant estoie en 
grief peyne , quant il m'en souvenoit , pour ce que mon 
vouloir ne povoie accomplir, et que nullemant de elle 
approscbier ne me pouvoie; car se pour chevaux ou 
pour mes pies, moy puisse ajouster, peyne et treveil, 
tout me serait néant. Mes je suis yssi , en ces viles de 
mer environnées, à la merci de Dieu et du vaut lequel 
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au prêtant plu je vooldroie que uag ehastel plein d'or. 
En telle manière souspirant, me demooroie, priant à 
Dieu qui toute grâce donne, que à moy voulusse don- 
ner le vent que j'avoie nécessaire pour mon retowr, à 
celle fin que je puisse assauvament aller ou leditte très- 
ehière et bone amye demouroit, et que ce fust brief- 
ment. Ores quant j'estoie partie de Palermo pour venir 
à cestuy chaatel de Larinelio , je avoye ordonné , on le 
chasteUin de ehastel de le mer, que si tost comme 
venaae noue nef en Palermo , après que le moys de 
jenier fust passé, qu'il encontinent le me fist assavoir 
là où j'estoie. 

Après qae ledit moys fut passé, arriva une grosse nef 
audit port qui venoit de Napoli, lemielle voulloit aller 
en Cataloigne , à la cipté de Barcellone. Et comme ella 
fut arrivée, ledit cbaetelain ala parier on le patron 
d'icelle , qui avoit nom Michel Baguera, disant li que je 
voulloie passer vers celles parties où elle vonloît aller, 
et qu'il moy attendisse jusque» à ma venue. Lequel pa- 
tron eu fut bien content de le fère , et tantost ledit 
chasteuûn le me fist assavoir, ainssi qu'il estoit ordonné 
par avant. Et je voyant que celle malle yvernée estoit 
passée , et le boa tampe de le primeure venoit qui tonte 
douceur de tamps ameyne , eugrantjoyedecesnoelles, 
et parti du susdit chasteau ou j'avoie demouré le moys 
de dèsembre et de genier, et du moys de février jns- 
ques te .x*. jour ; lequel je en parti pour torner à le- 
ditte sipté de Palermo, et fis celle mesme voye que d'a- 
vant avoye- fette au venir, quant j'estoie parti. LeqneUe 
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Duyt m'en alay couchar à Tenues, et lendemain matin , 
après le messe , m'en alay dîner à unga houstete qui 
sont par délia une églize que l'on appelle Saint Michel 
qui' est en my la voye , et après que je fuy disné , ja 
montay à cheval et tenny mon chemin tout droit vers 
leditte cipté de Païenne en lequelte je arrivay celle 
nuytéej et là, ordonay de acheter toutes me» provi- 
sions que me faizoient besoing, peur bouter en la nef 
susdite où je devoy* aller. 

Ore quant je fuy arrivé en leditte cipté de Pulenno, 
lendemain après disner, je cbevauchay pour terre pour 
aller à une cipté que l'on appelle Montréal qui est au 
pié d'unes fraudes montaignes ha .v, milles long de 
Geste diite cipté, pour ce que j'avoie oy dire que la 
église du Aroevesque, disait -l'on qu'estoit une des 
belles que fussent on monde , et ou il avoit des plus sou* 
tus et eitranges ouvratges. Et par ycette regarder et 
veoir s'il estait ainsi corne l'on disoit, je me mys en le 
voye droit à leditte cipté où l' église estait que l'on ap- 
pelait l'églize de Sainte Marie. Et quant je fuy arrivé 
par délia , je allay tout droit vers leditte église et trou- 
vay que les portes d'iceHe estaient fermées ; et tantost 
je vi venir ung moyne de ceulx de liens qui, enconuV 
nent qu'il me vy, me ouvry toute le porte que estoit en 
clef fermée ; et je entray dedans et allay tout droit au 
cuer de l'églize où le grànt autel estoie. Et là que j'en 
fette mon orayson , je m'en allay tout autour de le 
églize aviser le manière et condition d'icelle, et com- 
ment estoit faite. Si moy sembloît estre moult belle et 
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riche et de estrange manière ouvrée ; car premièremaut 
elle est grande et large par dedens, et tout autour de 
grans pierres de marbre obrée, à belle rengue sutile- 
ment pousées, qui ont bien ung aste de lance de lon- 
gueur, et environ .t. palmes d'ample, bien gentilles et 
sont mues de chief en amont. Et au cuer de leditte 
église a d'autres pierres belles et moult estranges et 
rotuisans que l'on puet dedens clerement veoir; et les 
appellent porfedo , et en y a trois manières de couleurs : 
l'une est vert, l'autre est blanc et l'autre de viollé. Et 
dedens ceste églize, dehors ledit cuer, a une petite 
chapelle où il a .x. piliers reons de ceste dite porfedo, 
toux de couleur viollé , asses lonx. Et du cuer en bas, 
est leditte églize à deux rengues de piliers de marbre 
toux reons, bien lonx et assez gros, et sont faitz moult 
soutitemant; et tout les coustés de haut en leditte églize, 
de l'une part et de l'autre, est toute faite par dedens de 
menue pierre corne ung dé , et la plus greigneur partie 
soubredourées de fin or, et d'autres, de diverses cou- 
leurs. Etcestouvratge l'on appelle ouvré de musique; 
et de celle est leditte églize toute estoriée de belles ysto- 
ries du fait de Nostre Seigneur et de Nostre Dame et des 
Sains et Saintes de Paradis, sens autre couleur qu'il n'y 
a fors que celles que les dittes pierres ont. Lequel ou- 
vratge est moult riche et soutil ; et bas au seul de leditte 
églize , est tout fait et ouvré de menues pierres carrées, 
à petites piesses de pluseurs manyères de couleurs, et 
aussi il y a de celles pierres susdites du porfedo reondes 
et de carrées que est très beau à veoir comment le solle 
de Féglize est très nonestemant et richement ouvrée. Et 
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pardessus haolt elle n'est pas de voûte de pierre mes au- 
tremant elle' est couverte des toys de grans cheviron» 
bien gentement. ouvrés et dépyns. Et liens ha une sépul- 
ture de ung roy qui s'appelloit le roy Guillem que, on 
tamps qu'il vivoit, fut roy de celle ylle de Cécille et de 
Naples ; lequelle sépulture est mot belle et riche voyant 
les estranges pierres que en ycelle sont. Leditte sépul- 
ture est de une très grande pierre toute entière de celle 
ditte pierre que l'on appelle porfedo, de coleur viollé; 
et par dessus ceste tombe est le couvercle tout d'une 
autre piesse de celle mesme pierre et couleur, et sont si 
soutilement joyntes que eschassemant l'on le puet co- 
noistre. Ceste sépulture se soustient hault sur terre 
soubre piliers de celle pierre, et à ('environ, ha M. pi- 
liers reons qui aussi sont toux du avant dit porfedo 
viollé, lesquels soutiennent une couverture de ung 
porfedo blanc qui trespasse toute le sépulture, gente- 
ment fait à manière d'une couverture de chapelle. Et 
davant ceste ditte sépulture, ha une tombe de pierre où 
le filz de cestuy roy est ensévillis que avoit à nom le 
roy Guilbem, ainssi comme son père, lequel fist fère 
cette ditte église ; lequelle tombe n'est my si belle he 
fette si ricliemant, he encore quant il trespassa, il ne 
y voulloi.t point pour ly. Car il dizoit , sellon qu'il dient, 
que celles ondrances he vayne glories du monde, assa 
mort n'avoit il cures. Toutes foix les moynes de liens y 
ont faite a celle que je dy, à mémoyre de ly; et de 
l'autre cousté est le sépulture du roy saint Loys qui fut 
roy de France, out il f u mis après qu'il fu trespasse; 
don me dizoit le moyne qui le porte de l'églize m'avoit 
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ouverte, qu'il mourat es parties de Barberie, tenants*- 
sigié ung roy snrraiio davant Tonys, et là en cell Heu 
finit de sa maledie; et puis fa pourtés son corps à ceste 
églize et mis en cette ditte sépulture. Et le roy de 
France qui par le tamps estoit, envoya prier au roy 
Guilhem de Cecille qu'il ly voubûsse envoyer le corps, 
et qu'il lui trametoit une des épines de Nostre Seigneur 
et ung chaperon de Nostre Dame. Et ledit roy Guillem 
resseu le présent et ly envoya le corps de saint Loys, 
excepté les ventraiUes qui demourérent pour reliques 
en laditte tombe. Et encore je demanday audit moyne 
cornent il estoit allé du sietge qu'il tenoit au roy de 
Tonys Sarraxin. Il me dit que, quant il fut mort, sa 
geut démolira toute audit roy Guillaume , père d'icelluy 
qui fist le ditte église; et le roy de Tonys qui asaigié 
estoit, lui donna une somme d'or par tiel qu'il se levast 
du sielge et s'en allast avec toute le gent. Et ainssi il le 
fist et se départi du sietge : et par celle cause le ap- 
pellent-on depuis ensa le mal Guillem , et asson fill l'on 
appellent le bon Guillem , par se qu'il avoye fait fère et 
bastir leditte églize. Et fist porter le corps de son père 
et celluy deudit saint Loys de France qui aillors es- 
toient sévelis, en le églize susditte lequelle , ea seu 
tamps qu'ilz morirent, n' estoit mye achevée. Et les 
portes d'icelles sont de boys, mes pardessus sont toutes 
couvertes de métal, lequel est tout ouvré et pourtrait 
de ymatges ystorié honnestemant. Et davant le grant 
porte de ceste églize, ha une puisse asses grande cou- 
verte de boys gentement ; et soutiennent leditte cou- 
verture ,viij. piliers de marbre reons et bien baults et 
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plain fais, et toute celle paroy datant celle entrée et les 
confites, tant comme tient leditte couverture qui est 
tout de belles tables de marbre joyntes cousté et cous- 
té , mises au lonc le cbief en amont , moult belles et 
playnes. Et toute le place de bas est ouvrée de belle viol- 
lete de pierre et de grandes pierres de porfedo et de 
marbre , et est mot beau à veoir le entrée de ceste ditte 
églize. Et au cousté de celle a une claustre carrée le- 
quel ha.lxiij.pasdeloncparcbascuncairé. Encbascun 
dez trois cairés, a un griffon par out gete l'eue fresche, 
nuyt et jour, et devert le porte par où l'en entre en le- 
dttte claustre , n'en ha poynt , mes à l'autre cairé devers 
celle part, à main droite, en a deux : l'une saill par un 
grant griffon, l'autre par un petit pillier reont que est 
de celle pierre d'un porfedo vert, et l'eue saut par le 
cbief d'amont sans cesser. Et tout autour de ceste 
claustre sont les piliers de deux en deux mot gentemant 
ouvrés ; l'un pareil de marbre tout plain bien ouvré et 
entretassé à chacun cbief; et l'autre pareil tout ouvré 
de ouvre de musique de celle menue pierre susditte 
soubredorée, et les chefs soutilmant entrelassés en di- 
verses manières. Et pardessus la claustre, sont les deux 
cairés couverts de voûte de pierre, et les autresdeux non, 
ainssontdeboyaparsequ'il ne fut achevé; etaucairédele 
claustre où sont les deux griffons de le fonteyne, est le 
porte du reffreteur lequel est bel! et gent, lonc et large 
asses; et au mylieu de celluy a ung pillier de marbre 
fait tout en reont, et par le chief de haut saut l'eue, et 
celle qui tombe , chiet asson pié et s'en vet par conduys 
dehors. Si que l'égbxe et tout le monestir me sembloit 
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estre beaa et puissant d'puvratge et de notables bedif- 
fiamens, mes il ha si lonc lampe qu'il fut fait qu'il se 
disenys tout, et est grant perdre de laixer ainsi dé- 
cheoir un tiol ouvratge. Enquore dcmanday-je au 
moyne combien il avoit de tamps qu'il fut fait. 11 me 
dût qu'il povoit bien avoir .cc.lx. ans, et souloit estre 
au comensement abbaye, et y eut deux abbés, et de- 
puis fu fait arcevesquez , comme il est au présent. Si 
luy dis s'il povoient savoir ni trouver par livres de celle 
églize quant povoyt bien avoir cousté de fere ? Il me 
respondi qu'il ne le trouvoieut par escripture , mes il 
estoit dessi grant à fère qu'il serait grant fait à la somer 
he estimer toutes celles grans pierres dessus dittes, les- 
quelles, dizoit-il, estoient apourtées de Troye et de Cons- 
tantinoble, et c' estoit grant merveille a trouver tant 
belle et puissante pierrerie comment il y a, ny de 
estre ouvrées par la manière et si richement. Et sus 
hault, en le montaigne, ha ung chasteau que l'on appelle 
le chasteau de Montréal ; et chiere pour cbiere de le- 
ditte sipté, non guières long, ha une abbaye que ap- 
pellent le abbaye de Loparto. 

Ore quant j'eu avizé ceste notable églize et m'en tour- 
noyé a Palenno , je trouvay en le voye le chivallier 
messire Arnaud Guillem de Sainte Collome, guascon et 
filz du honorable chevalier que si grant compaignie 
in' avoit fette en Cecille, comme pardessus est dit, lequel 
venoit au davant de moy, chassant en son oustour. Si 
que je me mys à chasser et ne trouvâmes fors que ung 
oiseau que appellent francolin qui ressemble une perdis, 
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etl'oustopr le voulla et le pria; et après, nous entour- 
n&mes en la susditte ciptë de Palermo. 

Or devez savoir que en leditte cipté de Palermo se 
fait grand quantité de sucres, comme par avant j'ay dit 
dessus , lequel voulloie veoir le manyère comment ils 
le faizoient. Si que ledit chevalier inoy mena en ung 
houstel ou ledit sucre se faizoie. Le sucre il croist es 
champs et ressemble que ce soient chevenières, et onssi 
sont elles de celle mesme manière , mes que elles ont 
dedans mesolle , et croistent deux fois l'année , sellon 
qu'il dienl. Et quant ilz lez ont culhiers, ils les dépen- 
sent à menues piesses , et puis les mettent dans ung 
trueill de pierre à ung cheval qui tourne une roe tout 
environ, comme l'on fet l'eulle en nostre pays. Et quant 
il est bien moulu et rompu, ils le boutent en un petit 
trueill de bois et là le cugnent bien fort ; et tout le 
sustance qui de liens saut , ilz mettent dons grans chau- 
dières qui sont sur un grant four alumé de grans piesses 
de boys que fortement les font boillir. Et quant il est 
bien cuyt et parboilli, ils le boutent en manches de toille 
où ilz le font couller ; et après, le mettent en petis cour- 
nes de terre, et là le leessent esfréir jusquez tant qu'il 
se prent. Et quant il est bien pris, il est fait sucre, et en 
telle manière le faizent, mes il y faut pluseurs abille- 
mans et choses à se fère que me semble soient de grans 



Quant se vint le jeudi après venant, que estoit le .xv*. 
jour du mois de feuvrier , je me mys en mer en le sus- 
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ilitto nef qui du royaume de Naples estait venue, 
lequelle estoit belle et grande. Et le patron de celte 
estoit catalaiu et avoit nom Michel Boquère qui voulloit 
aller eu Barcelone ; en lequel je m'enbarchay à eure 
de mydi. Et allions le voye de Caille , on réaume de 
Sardeigne , et quant fûmes bien à .ni. mille à l'avant, 
veymes une nef, ne savyons d'où estoit; et entre les 
Catelains et les Genevois, estaient les trêves qu'îlx 
avoyententr'eux, rompues, etavoient guerre. Si que 
poussa le patron de nostre nef et lez autres , que ceste 
nef fussent de leurs henemis genevois; et elle venait 
prendre port à le cipté d'où nous estions parti à Paierait), 
et nous tirons à l'avant nostre chemin. Et quant fûmes 
près et près les uns dez autres, envoya le patron une 
barque garnie de gens vers elle, savoir s'ilz estaient 
genevois ; et ilz nous trametoient en icelle l'escrivain de 
leur nef, que n'en savions riens. Et paravant que nostre 
barcbe fusse de retour , à nous passer , nostre nef avoyl 
jà eu le vent contraire que l'avoyt fetle revirer d'où 
nous estions parti. Si que les nefs toutes deux tenoient 
une voye; et come l'autre cuydoye passer par davant 
le nostre, nous fûmes aussi tost au pas come belle; je 
ne say se elle le faizoit pour s'en aller , combien que 
nous ne volumes per belle pas laixer nostre voye en sel 
poynt , nous fumes si près que noue fausit ahurter ; sur 
ce lesdittes nefs ambedeux se entrefièrent des chas- 
teaux d'avant tellement qu'il sembloyt que toutes deux 
fussent débrisées. Si que de le nostre se rompit asses de 
fustalge et toutes les deux bonetes que se tenoient en le 
voille du graut albre , en lequelle fit de si grans partas 
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que par le mendre pourroie bien passer une grosse pipe. 
Et nostre nef le encontre tiel coup qu'il l'enpourta tout 
le chasteau d'avant, et mist en piesses Tnubre qui de- 
dens celluy estoit , et pluseure autres tables qui voul- 
lèrent pour mer; et par se que le fait fut aussi avenu , 
noua cuydames toux qu'Os fussent genevois qui prendre 
nous voulsissent ; getz de dardes et de lances se comens- 
sent à descbarrier sur eulx, tellement que nutl d'eux 
u'ouzoit demourer hault en couverte. Car ils alloyent ai 
espessement que null remembrament en eux avoir ne 
pouvoient, de riens que fère deussentper fère nulle 
défense. Ore se alignèrent les nefs un poy que l'on 
n'i povoit plus trere ; et nostre nef comence à prendre 
le tour par retourner sur eux, et leur fu crié abayssacent 
les voîlles à bas . Ils qui virent qu'il estoient prés de re- 
cevoir autre hurt, tantost abaicérent, corne ceulx qui 
se veoyent perdus; car nostre nef estoit asses plus 
puissante que la leur et mieux garnie de gens. Et quant 
fumes devant eux retournés, ilz mostrérent une ban- 
dtére de Cécille disant qu'ils estoient des nostres , et 
criant par Dieu merci que leur nef estoit toute ouverte 
et desjoynte , et le mer entroie nullement liens, que ne 
voulussions fussent perdus. Si que le patron estoit 
constre moy, et je luy diz qu'il n'y eust plus encontre, 
car il seroit péril! que à l'autre foix , helle s'en entras! 
affons, mes que eussions pitié d'eux puisque mercy 
doniandoyent. Ainsi fut fait , car autrement ili estoient 
en voye d'estre péris en le mer. Si leur demanda-!' on 
pourcoy avoyent eulx voleu hurter à nous que veoyent 
bien que estions plus fors que eulx. Ils dietrent que ne 
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voulloienl-ils point mes le vent le leur flst fèrc à force , 
maugré qu'ilz en eussent. Après que ce fu fait, arriva à 
nous le nostre barque qui encore n'estoit tournée , avec 
l'escrivain de leur nef; et à ly fut demandé se le nef 
estoit genevoise ou sécilliene, comme belle dizoit. Il disl 
que vrayment elle estoit de Cécille et venoyt de Alexan- 
drie où elle avoyt cbargié d'espisserie, et avoit passé 
pour Candie et aqui avoit achats .c.l.xxx. pipes de Mar- 
vezie que elle pourtoit à Pailermo. En tent le vent 
contraire se reffresque que ne puymes passer avant, 
ains nous en iist tourner vers Palermo où nostre nef alla 
arriver lendemain en uog port que l'on appelle Saint 
George où il ha une églize , lequelle est entre leditte 
sipté et une montaigne qu'eux nomment Monto Pelle- 
grino. Et là le patron me dist que je povoie aller en le 
cipté se je voulloye ; car il falloit attendre le bon vent, 
et qu'il me vendrait querre, quand il seroit tamps de 
partir , et trouveroye que le nef seroit adobée. Et ainssi 
il me fit trere une barque dehors que me pourta ariver 
à terre, et je m'en touruay vers le sipté d'où j'estoie 
parti le jour d'avant. 

En telle manière , je demouray en leditte sipté tant 
que nostre vent venisse ; et quant il vint , furent quatre 
jours passés , après lesquels je m'en retournay en le nef 
ung lundi, le .xix*. jour du susdit moys, et prymes 
nostre voye, au pleisir de Nostre Seigneur, pour tirer 
avant. Et quant j'eu allé .lx. milles, trouvay une Ule 
déserte que l'on appelle le Ostegue , et partent d'icelle 
plus à l'avant, trouve-l'en trois ylles d'un renc, l'une 
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devant l'autre : le première s'apelle la Tuisse lequelle 
est déserte; le seconde a nom le Fouhane , en icelle ha 
ung chasteau ; la tierce qui est plus avant, appellent le 
Maresme où il n'a nulle habitation ; et de le susditte 
ille de l'Ostegue à yceste ille de Maresme, comptent 
.lixx. milles; lesquelles trois illes laixe-1'en à main 
cénestre qui vient en Sardeigne pour celle partie. 

Item, partent de celles dittes illes, je allay sy à l'a- 
vant que je fuy à le veue de l'Ole de Sardeigne bien 
prés , que cuydions lendemain y arriver ; et pour doub- 
lante de le terre encontrer, par cause de le nuyt que 
dessus nous venoit, les marinyers nous firent prendre 
place en le mer. Car la nuyt faizoit moult escure , et ne 
feysoit point de lune ; et quant le nef fu al large de le 
mer, le vent la pris et l'eopourfa si priont que, quant 
vint à lendemain , null de le nef n'eut puissance de 
veoir terre. Et si cuydions bien estre allés nostre che- 
min ■, et furent toux esmerveillés comment payons estre 
si alongnés de le terre que le jour d'avant avions vue ; 
et corne nous cuydions ajouster de leditte ille, et tout 
jour en alloinyons plus ; atant alâmes pour retourner en 
leditte ille que en tornejant sa et là par le mer, null ne 
savoit en quel port estoie , tant avions roddé et tournoie 
le mer. Après vint ung soir que aucuns mariniers mon- 
tèrent haut bus le chasteau du mast, pour veoir si 
pourroient veoir terre; et à une ille qu'ils virent, 
cogneurent que nous estions en les parties de Berberie, 
près de Tonis où le roy sarrazin demeure à meyns de 
.ix. milles. Si que toux furent merveilles grandemant 
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que povoit avoir esté que nous fussions ainssi tombés 

en celles marches. 

Ore le vent estoit sessé et estioiiB en calme, et ne 
poyons aller avant ne arière , dont chascun estoit bien 
en panssée et commensoyent à parler l'un à l'autre leurs 
oppinyons ; disoit l'un : Nous avons failly le chemin pour 
deflaute dez mariniers qu'il n'ont pris plus tiault nostre 
voye. Disait l'autre : Il fait si grande obscurté la nuyt 
que l'on ne puet veoir ou l'en doyt aller. Et disoye 
l'autre : A nostre enbarchier de nef devions avoir re- 
gardé que la lune fusse en bon poynt. Et l'autre dizoit : 
Àttant come celle famme qui est en le nef, soit allotgée 
si près du tymon qui est guovera de le nef, nous ne 
pourrons aler avant. Se dizoit l'autre : Il doyt avoir 
siens quelque malvaize chouse qui nous garde de aller 
notre voye. Et l'autre dist . Il a près de Caille , sur le 
mer, une églize de Nostre Dame qui fait de grans mi- 
racles , que l'on appelle Sainte Marie Débonayre , ayons 
donné chascun de l'argent a fère un beau siri qui arde 
devant le benoyteymatge, par tel que lui plaise pour 
sa pitié nous donner grâce que puissions tourner en 
nostre chemin. Lequelle chouse si tost corn elle fat 
ditte, Iavindrentdémonstreràmoy;jeleurnsresponce 
que se que fait serait, par honneur et révérence de 
Nostre Dame , ne povoit estre que ben fait. Et lors me 
dyrent que cotnensesse à donner premièremant; de 
lequelle chouse fuy content et comenssay par tel que 
ledit siri se feisse, et puis les autres après. Et là que ce 
fut fait ,4restoui nous mesimea à» geaoila à comensier 
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la Salve Régine. Et quant l'eûmes ditte jusque» à : 
hoitende, aucun ala comensier : Ora pronobis, sancta 
Dei ffemtrix; et d'aqui avant comensérent à dir le» 
oraisons. Après que ce fut dit , demourâmes celle nuyt 
on grant espérance d'avoir anqun bon vent et que len- 
demain fussions en quelque part où l'on se cogneusse ; 
et quant fut le jour , nous regardâmes tout autour de 
nous , et ne veymes que siel et eue , et fûmes ousi loing 
de terre corne jamais enquore plus. Cbascun ne s'en 
tient mye content , bien avoient de quoy , car le Barba- 
rie estait audavant , qui toux jours avoyent fustes par le 
mer , jassoit que nous avions plus grand navili qu'eux 
n'avoient ; mais nostre nef n'estoit pas grandement pour- 
veue de vitailles par le long demouree qu'elle avoit 
faite, que ne cuydoie pas tant tarder de estre en Caille 
et pour se que celles que nous avions estoient presque 
défaillies ; et de busche n'avions jà point , ains faizoient 
feu de cordes que en y boutoyent de oussi grandes 
corne est le bras d'un home ; de l'eue fresche y avoit- 
il bien poy , combien que le nef estoie bien avitaillée de 
vin grec, de quelques .c.lxx. pipes, et pour cause 
d'autres vitailles qu'il n'y avoit, estoient les gens plut 
descomfourtées. Car dobtoyent alongament de tamps ou 
quelque mal exident que nous venisse de nuyt encontre 
quelque roche, pour ce que ne savions celles mers. 
Hellas! dizoient-ils; que nous avons ainsi failli le che- 
min, je croy que cest a nom enchantement! Et vont 
demander à moy que se povoit estre ? — Je nessay , fi- 
je; se n'est le voullenté de Dieu, mes je vous diray se 
que moy semble : nous condensâmes l'autre soir à dire 
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le Salve Régine, et ne achevâmes pas de dire, à ck- 
mens, opta, o dulcis Virgo Maria; pourquoy je voul- 
droie bien que nous la comensassions de le dire autre 
foix et que la achevons toute; et là que se soit fait, ay 
espérance en Dieu et la Vierge Marie, que nous trametra 
bon veut. Distrent les ungs que ce serait très bon ; et 
antres qui se prindrent à rire. — Et ries vous eu, fi-ge, 
vous prisies poy , se me semble , se que plus vous puet 
aydier. Ainsi le chouse demeura par tel deux jours 
passés que encores n'avions eu vent qui nous puisse 
bouter avant; car nostre nef estoit grant uaville et 
avoit besoing force de vant. Et après que les deux jours 
furent passés, ils vindrent à moy et me distrent : Je 
croy , firent eux ; que ce que vous aviez dist sera veoir 
que nous ne pourrons partir d'essi jusque se que le 
Salve Régine soit achevée. Je leur respondi : Je le vous 
ay bien dit, et pances que ce soient bourdes, mais là 
où plus se tardera à dire et plus vous en pourrietz repen- 
tir , mes ajoustes vous trestoux , et encontinent que la 
ayons comenssier. Se dirent eux : Nous le voulons bien 
et qu'il se faize. Et c' estoit ung mardi au soir et nous 
avions jà esté environ quinze jours en mer ; ainssi nous 
alames toux mettre à genoils et comenssier le Salve 
Régine qui ne demoura à chevoir, corne l'autre foix 
avoie fait quant elle fu ditte. Ore , fl-je ; ayons prié se 
que plus nous puet aidier à Nostre Seigneur et ayons 
trestoux bone espérance en elle qu'elle nous aydera. 

En tant demourâmes celle nuyt, et quant vint au jour, 
un petit vent fresquet fut venu que poy à poy se refres- 
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qua et nous comensa à tirer vers le itle de Sardeigne où 
nous voulions aller. Et tout celluy jour feymes nostre 
voye , et à l'autre eodemain le gueyt de nostre nef va 
.voir liens en le mer, nne nef et eschessemant estoit 
jour cler, et j'estoie jà levé et hors de ma chambre et 
prés de ly quant il l'a veu, et lors chascun se condensa à 
lever et monter hault sur le nef pour la veoir ; et fut 
ordonné que une barque l'on boutest dehors le nef et 
que allasse savoir qui elle estoit Ainssi fut fait tantost ; 
l'on tramist vers elle une barque, et quant fu prés de 
leditte nef, ils parlèrent ensemble ; et entrèrent ceux de 
de nostre barque en leur nef, et trouvèrent quelle 
estoit cécilliane, que partoit de Trapena et avoit esté 
sinq jours en mer roddant, comme nous autres feissions, 
et voulloit aller à Caille , en Fille de Sardeigne , corne 
nous. Et nous eûmes grant joye d'avoir trouvé com- 
paignie et pour savoir de nouvelles ; car nous ne savions 
combien avions à aller. Et elle dit à ceux de leditte 
barque , que nous estions bien à .xxx. milles du chief 
de Carbonayre qui est en leditte ille de Sardeigne à 
.xxx. milles de Caille où nous voullions estre, et elle 
aussi. 

Quant nous ovines ceste novelle , nous fit grant re- 
comfort, car nous en périssions bien estre trop plus 
loing, et avions doubtance de passer nécessité, si 
guières demourions plus. Toutes foix celluy recomfort 
nous fu joie sens profit , car nous coneumes bien après 
qu'il en y avoit encore plus de . cxxv. j mes tout jour 
nous suivymes selluy vent qui venu nous estoit, lequel 
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as revenu si fort que passâmes l'autre nef hors de tonte 
veue ; et ne nous douâmes guarde que fûmes près dudit 
port de Caille et là arif âmes ung poy d'avant mye nnyt , 
le premier jour de mars. Et comme lendemain j'eu- 
pris terre , sans rescansser en le ville ne en nulle part , 
je tenu mon chemin à Sainte Marie de Carbonayre , et 
pluseurs autres de le nef qui ainsi l'avoient emprîs. 
Et là je oy ma messe en le chappelle qui est bien dévote, 
et lendemain y fu porté le brandon que avions donné à 
Nostre Dame aveque mes armes en ycelluy , lequel pésoit 
.xxviij. libres, et là regraciâmes Nostre Dame de le 
grâce que faite nous avoit. Plus bas de ceste églize, à 
un chief qui entre en le mer , ha une églize que l'on 
appelle Saint Hellie , que puet bien estre à deux milles 
de Caille ; en lequelle sipté je demouray .viij. jours. 

Item , de Caille je parti le novéme jour dudit moys de 
mars , à heure de terce ; et trouvâmes en le mer que te 
nef que premiéremanl avoit esté en nous, voulloyt 
arriver, lequelle, je croy, n'avoit peu entrer par le 
grand tourmente qu'il avoit fette. Et nous tenumes 
nostre voie au chief de Taulat où l'en compte de Caille 
Aï. milles. 

lira, de Taulat au port de Boutes : x. milles, et 
davant celluy port, est le ylle que s'appelle Palme de 
Sols, à .viij. milles; de lequelle ille j'ay parlé au 
comensemant plus à plain , et davant ceste .ille , 
à .v. milles en le mer, ba une montaigne que l'on 
appelle le Vaque ; et dessoubz ycelle a une rocbette 
souparée par soy que appellent le Vedell. 
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lira , ha .x. milles de ceste montaigne que appellent 
le Vaqua, d'entre le mer, a une grant roche reonde 
que s'apelle te Toro , et je passa? entre l'une et l'autre. 
Lequelle roche le Toro est bien haulte et droite, et là 
fait beau veoir , et me semble que ung chasteau , se y 
estoit, y fusse bien assis, et moult fort y serait tant 
qu'il y eusse de "vitailles. 

Item , de celluy Toro à Ville de Saint Pierre : xx . mil- 
les , lequelle est asses grande mes est sans nulle pobla- 
cion. 

Item, partent de ycelle l'on entre en le guolt de 
Lion que dure .cclxxx. milles, et au chef de celluy 
guolf est le ylle de Menorque , en lequelle ille , près de 
le mer , ha une montaigne sus lequelle ha une églize 
que l'on appelle Sainte Marie de Touron de Menorque, 
et plus à l'avant ha ung puy on lequel ha ung chaste! 
qui bien semble estre fort, lequel s'appelle Fournells; 
et ceste ditte ylle de Menorque a de tour .c. milles. 

Item, de l'ille de Menorque au royaume de Malhor- 
que : ts. milles, lequelle ylle a .ce. milles d'environ. 

Item , du royaume de Malhorque à la cipté de Barce- 
lone : ce. milles, en lequelle sipté de Barcelone je 
arrivay le .xiiijv jour du moys de mars, l'an mil 
.ccccxix. 

Item, le .xxiiij*. jour du moys de mars, je parti de 
laditte cipté de Barcellone , et fis le voye vers Molin de 
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Rech , une ville où l'on compte . ij . lieues , et à la moytié 
de cest chemin, a une place, a main cenestre, bien 
haulte que l'on appelle Cervellon. 

Item , de Molin de Rech m'en alay à le ville de Mer- 
torell : ij. lieues; et au my du chemin, passay à une 
barcne le rivière que appellent Lobregat. 

lTxn,deHartorellàS&intPieiTedeBreze. j. lieue. 

Item, de Saint Pierre de Brese à l'Espa- 



mye lieue. 



Itkh, de l'Esparaguicre à Coll Bâton. . . mye lieue; 
et là a ung beau chastellet en avantatge. 

Item, de Coll Bâton à Nostre Daine de 

Monserrat i. lieue , 

outje arrivay le jour de Nostre Dame de mars que l'on 
comptoit mil .cccc.zx. 

Item, de Monserrat à Chastel Gualbin. . ij. lieues. 

Item , de Chastel Gualbin à Manrese .... j. lieue. 

Item, de Manrese au lieu de Torroelle. . j. lieue. 

Item , de Torroelle au Chaste! de (laïus. . mye lieue. 

Item, de Calus au lieu de Surie mye lieue. 
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LE CONTÉE DE CARDONE. 



Item , de Surie à Cardone ; chief de conté . ij. lieues; 
lequel est un fort chastel hault sur une montaigne le- 
quelle est toute de sat dont tout le pays de Cataloigne se 
provedis. 

Item , de Cardone au lieu de Solsone ij . lieues ; 

Itku, de Solsone au chastel de Cambrils. iij. lieues; 
lequel chastel est très Tort et eu très graiit avantatge de 
roche de toutes pars, fors que d'une petite venue qu'il 
ha dessus tant salement . 

Itsh, de Cambrils à Perles : j. lieue; et à main 
droyte voyt-1'en ung chastel sur une pêne de roche qui 
est moult grandement haulte et droyte , lequel chaste! 
s'apelle Liuyan , et partent dudit Perles l'on entre en le 
visconté de Chastelbon. 



LE VISCONTÉ DE CHASTELBON. 



Itjh, partent de Perles passe l'on au pié d'un, chaste) 
que appellent Canelles, et au pié d'un autre qui s'apelle 
le Hoqueté , et ung autre qui appellent Pujol , et à ung 
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autre qui s'apeUe Narago : qui sont trèstoox moult 
fortz ; et après on trouve le ville d'Orguenbe où Ton 
compte de Perles en fora .i. bene. 

Item, de Orguenbe au lieu de Sentis : ij. lieues. 

Irait, de Sentis au lieu de Asfa : mye lieue. 

Iran , partent de Asfa trouve l'on ung chastel qui 
appellent Montferrcr, et après l'on trouve ung beau 
chastel à une ville au pié ; lequel chastel se appelle 
Ciutat, et puis après l'on trouve le cipté qui s'appelle le 
Seu d'Urgel out comptent de Asfa en fora : mye lieue. 



LA VAL D'ENDORRE. 



Item , partent de la Seu d'Urgel , entre l'on en le val 
d'Endorre ; et premiéremant l'on trouve le chastel de 
la Bastide, et après, Saint Jolyan ; et après, Endorre; 
et après l'on trouve ung pont de pierre , et près de cel- 
luy pont ha une fontayne de eue chaude ; après y est 
ung lotgis que appellent Enquant, et après autre lotgis 
qui s'apeUe Canillo où l'on compte de laditte Seu d'Ur- 
gel en fora itij. lieues. 

Item , de Canilho à l'Espital de Sainte Suzanne 
.iij. lieues, et l'on passe ung grant port de neges, de. 
maies montées et d'avalhées moult dangéreuzes de 
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Item , de l'Espital à Esmarencs j. lieue. 

. Item , de Esmarenx à Dax en Savartes. . . j. lieue ; 
et aqui avans que l'on entre en le 'ville ; par dehors 
ha ung chastel que est moult grandement fort, à main 
droyte , et à ceste place l'on saille de le val d'Endorre 
et entre l'on en le conté de Foix. 



LE CONTÉE DE FOIX. 

Item, d'Axàle ville de Tarascon iij. lieues; 

en lequelle ville ha ung fort chastel et un autre qui est 
par dehors le ville non guières loing ; et à yceste ville à 
main droite est te chastel de Lordat moult grandement 
fort. 

Item, de Tarascon à Foix y. lieues ; 

et pour le chemin Ton voyt deux fortes places asizes 
sobre grans avantatges toutes deux, et le première 
siest à main destre , que l'on trouve après , que se 
nomme Mongalhart. 

Item , de Foiz à Sadarcet j. lieue. 

Item, de Sadarcet & la Bastida j. lieue. 

Item, de la Bastida à Chastelnuef. j. lieue. 

Item, de Chastelnuef à Riumont j. lieue. 

Itim, de Riumont à Lescure mye lieue. 
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LE CONTÉE DE COMENGE. 



Itïm, de Lescure à Monjoye mye lieue. 

Itim , de Monjoye à la cipté de Saint Lé- 
ser de Cosserons mye lieue. 

Item , de Saint Léser à ung chastel qui 

appellent Caumont j, lieue, 

et au pié du chastel passe une rivière qui s'apelle le 
Salât, par delà lequelle rivière a ung chastel qui ap- 
pellent Taurinhac. 

Item , de Caumont au chastel de Pratz. . . j. lieue. 

Item , de Pratz à Poentis iij. lieues. 

Itim, de Poentis à Hiramont qui est bien fort .j. lieue, 
et aqui passe la rivière de Guarone. 



LE PAIS DE NEBTJSÀYN. 

Item , de Hiramont à une bonne ville qui s'apelle 
Saint Gausens , à main cenestre du chemin , a ung lieu 
qui s'apelle Valentin ; et tenant le chemin à l'avant à 
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main droite , a ung chastel qui appellent Villenaveto 
out comptent de Sent Gausens mye lieue. 

Item , de Villenavete entre l'on en Lancdehoc jus- 
ques au lieu de Lauemesan, où il ha iij. lieues. 

Item, de Lanamesanau lieu de Tornay. ij. lieues, 
et voyt Ton à main cenestre un fort chastel qui s'appelle 
Malvoysin. 

Item, de Tornay a la sipté de Tarba. . . ij. lieues. 



LE CONTÉE DE BIGHORRE. 



Item, de Tarba à Ybos mye lieue. 

Item, de Ybos à Ger mye lieue. 



LE PAIS DE BÉARN. 



Item, de Ger au chastel de Pau : iiij. lieues, lequel 
chastel est pour le dit dez gens le plus bel du monde 
fait demain d'orne; car il est tournoie, à l'entour 
desson pié, d'un beau talu fait de bone massonerie de 
pierre caruelé tout à l'entour, et est bien hault ; et au 
nié a un molin à une grosse tour et forte , et le rivière 
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do Gave l'r bat au pié. Et au cbieff de cest talu , est un 
beau jardin en lequel a une belle fontaine, et de cestuy 
jardin puet l'on entrer sur le chief de leditte tour du 
molin à une planée levadisse. Or vint que de cestuy talu 
ont le jardin est, a ung autre talu par dessus fait pour 
ceste manière que cestuy , mes non pas si haut , et des- 
sus a une murrete tout entour ; et par dedens celle mu- 
rete , est le murralle du chaste! à quatre quayrés bien 
haulte et toute macbacoliée à l'entour; et par dedens 
ceste muralle, a quatre grosses tours machacollées et 
par dedens notablement basti : de sales, chambres, 
chapelles, il hy a pluseurs; et le place du mylieu du 
chastel est toute faite de beau pavemant de pierre, et 
là est le jeu de la palme. Et au chief de ceste place, ha 
ung très beau pais ; et qui veult entrer en cestuy chas- 
teau l'y faut entrer par .t. portes de fer. Si que , à mon 
avis, c'est le plusbell que j'aye veu, et' mieux compli 
de toutes choses. Lequel chastel fit fére ung conte del 
Fois qui nommoyent en celuy tamps Fébus. 

Itkm, de Pau à la sipté de Lescar j. lieue. 

Itbh, de Lescar au Lac iij. lieues. 

Irai, de Lac à Hort.es ij. lieues ; 

où il ha une puissante ville et riche ; et au chief d'icelle, 
a ung très beau chastel et fort qui ha ung beau fossé en- 
tour de pierre tallée , a une grosse tour dedens le mur- 
ralle tresque belle et forte ; et au pié dudit chasteau 
devers l'une part, a une grant praerie , a une foret la- 
quel est revironée de beau palenc , et par dedens de- 
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meurent de serfs et de daynes ; et par dedens ledit 
chastel, à l'entrée du tinel , a ung beau porge en le- 
quel sont figurées et pourtreytes de toutes manières de 
bestes masle et femelle, de chascun ung pareill. En le- 
quel chastel je tint feste de Pasques on le conté de Foix. 

Itkh, feste passée, je partis de Hortès et m'en alay 
couchier à .ij. lieues, h ung chastel et ville qui s'a- 
pele Saut de Noalhas. 

Item, de Saut à Urgons iûj. lieues. 

Item , de Urgons à la ville de Durffort. . ij. lieues. 



LE VISCONTÉ DE MÀRSSÀN. 



Item , de Dursffort je m'en alay disner à une abbaye 
qui est bien près d'aqui, lequelle s'apelle Saint Jehan 
de le Castelle, et d'illeques passay à une ville près 
de ceste abbaye qui se nomme Casères ; et plus avant 
alay à ung chastel qui s'appelle Puyon, et alay couchier 
celle nuyt à le ville de Roquaffort où l'on compte de 
là où je estoie parti .v. lieues; en lequelle ville a deux 
chastels et deux rivières : l'une se nomme le Lodose ; 
et l'autre , l'Escampon, 

Item , de Roquaffort je m'en venuy oyr messe et dis- 
ner à chasteau Geleux et puis à Caumont où il ha de 
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Roquaffort .ix. lieues , out je arrivay de retour de mou- 
dit voyatge, le .xinj*. jour du mois d'avril que l'on 
comptoyt mil .cccc.xx. Et estoyt le .viij". jour de Pas- 
ques, auquel voyatge complir je demouray ung an, ong 
moys et .xv. jours, plaize à Dieu que ce soit assauva- 
tion de mon arme. AMEN. 

KXFUCIT IX VOYATGE S'OUTBBMKI. 



lohanne» vocatur qui escripslt, benedicatur 
Et ejus cognomeu Ferriol esse dicatur. 



CE SONT LES JOYES QUE SONT EN LE HOCHE 
DE SIPRÉS ÀCHATÉES EN JHÉRUSALEM. 



PHninmAHT : ung drap de damas roge et ung antre 
douré. 

Itxh m une pièce de camelot noir. 

Item , une pièce de satyu blanc. 

Item, une pièce de tele fine. 

Item, une pièce de telle d'Indie vetade. Et autre tant 
de telle blanche. 
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Ira, une pièce de soye blanche. 

Item, ungs pater nostres d'cvoyro blanc. 

Item, six pater nostres de musquet noir. 

Item , quatre cordes de pater nostres de cassidoine 
et de cristal et quatre cintes de soye blanche et de fil 
d'or que sont les mesures du Saint Sépulchre Nostre 
Seigneur et de Nostre Dame. 

Ira, troys borsses de soye et de SI d'or. 

Item, deux petis draps de soye et de fil d'or que sont 
pour couvrir le custode Nostre Seigneur. 

Item, xxxiij. anels d'argent qui ont touché au Saint 
Sépulcre. 

Item , xij. croix d'argent surdourées et ung cassidoine 
enclaustré en argent, lesquels ont touché au Saint Sé- 
pulcre et en les autres saintes reliques. 

Item , une pierre précieuze de trois manières de 
pierre enclaustrée en or, avec une perle lequelle ha 
touché au Saint Sépulcre Nostre Seigneur. 

Item, une pierre précieuze que est bonne pour les 
huills. 

Item, v. serpentines, les trois de coutleur jaune; et 
l'autre de colleur persse et blanche ; et l'autre toute 
blanche ; lesquelles sont bonnes contre venin , et une 
grosse croix dourée que ha touché au Saint Sépulcre. 
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Item, xxvij. croix de perles qui ont louché au Saint 
Sépulcre. 

Irai , vj. anels de calssidonie vermeills qui sont bons 
pour estancher sanc et ont touché au Saint Sépulcre. 

Item, x. anels de serpentine; les cinq vers; les autres 
cinq pignaillez de la mesme coulleur, et ont touché ai 
Saint Sépulcre et a. lez autres saintes reliques. 

Item, reliques de la terre sainte de Jhérusalem, où 
il ha de le columpne sainte où Jhésu Crist fu lié et 
batu et flagellé à le mayson de Pilât; du mont Calvaire 
où Jhésu Crist fu crucifié. Item , de la grépie où Nostre 
Seigneur fu pause entre le beuf et l'ane. Item , du lieu 
où fu trouvée le vraye croix. Item, du sépulcre ma 
dame sainte Caterine où fut sévellie. Item, de le porte 
dorée par lequelle Jhésu Crist entra le jour de Ramps en 
Jhérusalem. Item, de le osse saint Barnabe et des .xj. 
milles vierges. 

Item , une borsse de damas noire dourée et brodée, 
et escripte de fil d'or. 

Item, deux pareils d' espérons dourés; et l'un pareil 
ha touché au Saint Sépulcre. 

Item, quatre rozes d'outre mer qui ont touché au 
Saint Sépulcre. 

Item, vij. pareils de gans blancs de camoix. 
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Item, ung grin d'or et uiig feimail d'or où il ha ung 
robin et .viij. perles. 

Item, t. ganivetz de Turquie. 

Item, xv. cordes de pater nostres de siprés, et une 
de fust d'aloe. 

Item, six borsses de fil d'or et de soye. 

Item, au/elles de Cbipre pour parfumer chambres. 

Item, Trois caixons; l'un de siprés, et les deux de 
fust pinte où sont l'une partie des joyes susdittes. 

Itxm , une autre petite caixette de siprés où il ha 
quatre larges de saint Gorge de ma devise ouvréez de 
fil d'argent et de soye. 

Irai, xrj. ganivetz de Turquie. 

Itxm, xxj. borsses de soye. 

Item , une ambolle couverte de palme , plaine d'yaue 
de fleuve Jourdein. 

Item, siiij. borsses de fil d'or et de soye. 

Lesquelles joyes de celuy pais je pourtay pour don- 
ner à ma femme et aux seigneurs et dames de mon 
pals. 
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VOIATGE 

A S 1 JAQUES EN COMPOSTELLE 

ET A NISTRB DAIE DR F1NIBUS TERRE 



% L'àH ■u.cccc.xvii. 



Ensuit se iing autre voialge que je Nopib ssiewitm 
nx CiuHoifT, de Chastsad Neuf, de Chistkhi Cdllub et 
de Bxbbkoteebes , ay fait pour aler à monseigneur saint 
Jacques eu Compostelle, et à Nostre Dame de Finibus 
terre. Et fu le .viij*. jour du mois de juillet que je parti 
de mon chasteau de Caumont, l'an oui .cccc.xvij.Etfuy 
de retour à Caumont le tiers jour de setembre après 
venent, l'an susdit, où il est le nomme des pals et le 
nombre des lieues de lieu en autre. 

Le chemin de monseigneur saint Jacques en Com- 
postelle et de Nostre Dame de Finibus terre , où est l'un 
cbief du monde , qui est sur rive de mer en une haulte 
roche de montaigne. 

Pmmijmmàht, de Caumont à Roquefort -ix. lieues. 
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MARSAN. 



De Roquaffort au Mont de Marssan. ... iij. lieues. 

Du Mont de Marssan à Saint Sève ij. lieues. 

De Saint Sève à Hayetman ij. lieues. 



BÉARN. 

De Hayetman à Hortés iiij. lieues. 

Ds Hortés à Sauvaterre ig. lieue». 

BALCOS. 

De Sacvaierre à Saint Palaya ij. lieues. 

De Saint Palays à ÏÏostanach ij. lieues. 



De Hoetanach à Saint Jehan de Pedes 
porta iiij. lieues. 
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De Saint Jehan de Pedes portz au Ca- 

peyron roge iij. lieues. 

De Capeyron roge à Nostre Dame de 
Ronssevaux et au Borguet qui est prés 

d'aqui iiij. lieues. 

Du Borguet à la Rosonhe t. lie 

De le Rossonhe à Pampalone iij. lieues. 

De Pampalone au Pont le Hoyne v. lit 

Du Pont le Royne à Lestelle iiij. lit 

De Lestelle als Arcos iiij. lieues. 



Delà Arcos al Grunh y. lieues. 

Du Grunh à Navarret , y. lieues. 

De Navarret à Nagere iij. lieues. 

Et devant ceste place, ha un grant champ moult 
lonc et ample où le Prince de Gales , duc de Guienne , 
fils du bon roy Edoart , qui avoit en sa compaignie de 
moult belle chevaUerie et esenierie de Guascons, et 
d'autres d'Angleterre, gueagne le bataille et esconffit 
le roy Enric ; et mist en possession le roy Pedro de 
tout le royaume d'Espaigne , comme roy droyturier. 

De Nagere a Sainto Domingo de le Calssade : iiij. lieues, 
auquel lieu avint une foix jadis ung grant miracle. 
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C'est assavoir que ung pèlerin et sa femme aloient à 
Saint Jaques et menoient avec eulx ung fllz qu'ili 
avoient, moult bel enfant. Et en l'ostelerie où ilz lo- 
gèrent la ouyt, avoit une servente qui se cointa audit 
enfant moult grandemant et pour ce qu'il n'eut cure 
d'elle, si fut grandemant indignée contre luy. Et le 
nuyt , quant dormoit , elle entra en sa chambre et mist 
une tasse d'argent de celles de l'ouste en son échirpe. 
Et lendemain matin quant le père et mère et fite se 
levèrent, tiadreut leur chemin avant, et quant furent 
passés le ville , le servente dist asson mestre que une 
tasse estoit perdue et que lez pèlerins qui léans avoient 
couchié , la dévoient avoir embté. Et tantost l'ouste fis! 
aler après eulx savoir s'il estoit ainssi ; et lez aperçu- 
rent ben une lieue loing , et durent s'ilz avoient eu une 
tasse ? Et ilz distrent que non , ne pleust à Dieu , car ils 
estoient bons vrays pèlerins , et jamès ne feraient telle 
malvestie. Et ceulx ne les voloient croire ains serchie- 
rent premièremant le père et le mère et ne trouvèrent 
riens; et puis vont serchier l'enfant et trouvaient le 
tace en l'eschirpe où le servente l'avoit mise. De quoy 
les pèlerins furent moult esbays; et alérent tourner 
l'enfant en le ville et là menèrent a le justice. Et fut 
jutgié estre pendu, de quoy le père et mère eurent graat 
deul , mez pourtant ne demourerent aler leur pèleri- 
natge à Saint Jaques ; et puis s'en tournarent en leur 
pals, et vont passer audi lieu de Santo Domingo et 
alérent au gibet pour veoir leur enfant pour prier Dieu 
pour son ame. Et quant ilz furent bien près se prindrent 
forment à plourer. Et l'enfant fut tout vif et leur vayt 
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dire que ne menassent deul , car il estait vif tout sain. 
Car depuis qu'ilz partirent, ung preudbonune l'avoit 
tout dis soustenu par les pies que n'avoit eu nul mal. Et 
encontinent ils s'en alèrent au jntge , disant qu'il luy 
pleust fère descendre du gibet leur entant, car il estait 
vif. Et le jutge ne le vouloit jamès croire pour ce que 
estait impossible. Et tout jour plus fort le père et mère 
afermer qu'il estait ainxi ; et te jutge avoit fait aprester 
son disner où il avoit en faste au feu ùng coli et une 
germe qui rosti estaient. Et le jwtg# tayt dire qu'il 
cpeyroit ainxi tost que celle poulailki de l'asie que estait 
près euyte, chantassent, comme que celluy enfant 
fusse vif. Et encontinent le coli et le jaline sordirent de 
Vaste et chantèrent. Et lors le jutge fut monlt merveilles 
et assembla gens pour aler au gibet. Et trouvèrent 
qu'il estait veoir, et le mirent à bas sain et vif. Et il 
ala compter comme il ne savoit riens de le tace et 
comme le chambrier l'avoit prié. Et ycelle fust prise 
et coroflessa le vérité', qu'elle l'avoit fait pour ce qu'il 
n'avoit voulu fere sa voulante; et fut pextae. Et en- 
core ha, en l'eglize, ung coli et une jéline de le na- 
ture de ceulx qui chantèrent en l'aste davant le jutge ; 
et je lez ay veuz de vray, et sont toux blancs. 

De Sainto Domingo à Vilefranque vij. lieues. 

De Yilefranque à Burgos viij. lieues. 
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De Burguos à Fonnelhos iiij. lieues. 

De Fonnelhos à Castrosiris iiij. lieues. 

De Castrosiris à Fromesta v. lieues. 

De Fromesta à Carrioo iiij. Heues. 

De Carrion à Safagon viij. lieues. 

De Safagon à Hanselhe viij. lieues. 



LÉON. 

De Hanselhe à Léon iij. lieues. 

De Léon au Pont de l'Àygua vj. lieues. 

De Pont de l'Eue à Astorgue iij. lieues. 

De Astorgue à RavaneUo v. lieues. 



De Ravanello à Pont Ferrado viij. lieues. 

De Pont Ferrado à Cacanelhos iij. lieues. 



Digfeedby Google 



EN JHEftlJ&Um. 147 

De Cacanelhos à Travadello iiij. lieues. 

De Travadello à la Fave iiij. lieues. 

De le Fave à Triquestele vj. lieues. 

De Triquestele à Sarrie iiij. lieues. 

De Sarrie à Porto Marin iiij. lieues. 

De Porto Marin à Palays de Roy vj. lieues. 

De Palays de Boy à Melid iij . lieues. 

De Melid à Doas Casas vj. lieues. 

De Duas Gazas à Saint Jaques. iij. lieues. 



SAINT JAQUES. 



De Saint Jaques à Salhemane, pour aller 
k Nostre Dame de Finibus terre. ....... iiij. lieues. 

De Salnemana à Maronnas ...'. iij. lieues. 

De Maronnas à Nostre Dame de Fini- 
bus terre viij. lieues, 

lequeUe est au port de le mer, et de là en avant l'en 
ne trouve plus terre; auquel lieu fait de beaux miracles 
et y a une grant montaigne où est un hcrmitatge de 
Saint Guilhames du désert.. 
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NOSTRE DAHE DE FINIBUS TERRE. 



LE DETOUR. 

De Finibus terre- à Noya ix. lieues. 

De Noyé al Patron iiij. lieues. 

' C'est ung lieu onquel monseigneur saint Jaques 
arriva d'outre mer , où lez Sarrazins couppe le teste ; et 
vint en une nef de pierre le chief et le corps séparés l'un 
de l'autre , tout seul , sans autre chouse , et j'ay veu le 
uef à le rive de le mer. 



LE PATRON. 

Du Patron à Saint Jaques ,.,,.., iiij, lieues. 

De Saint Jaques à Ferreyres. ......... x. lieues. 

De Ferreyras à Melid. iûj. lieues. 

DeMelidà Porto Marin ix. lieues. 

De Porto Marin à Sarrie iiij. lieues. 

De Sarrie & le Fontfira vij. lieues. 

De Fontfira à Travadello. viij . lieues. 

De Travadello à Cacanelhos iiij. lieues. 

De Cacanelhos à Molines. iiij. lieues. 
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De Mutinas à Ravanello vj. lieues. 

Ce Ravanello à Astorgua V. lieues. 

De Astorgue au Pont de l'Aygua. iij. lieues. 

Du Pont de l'Aygua à. Léon vi. lieues. 

Dq Mon à Borinelho vij. lieues. 

pe Borinelho à Saflagon iiij. lieues. 

De Saffagon à Carrion viij. lieues. 

De Carrion à Fromesta n'y. lieues. 

De Fromesta a Castro Siris y. lieues. 

De Castro Siris à Burguos viij. lieues. 

De Burguos à Yilefranque viij. lieues. 

De Yilefranque à Yileforat ij. lieues. 

De Yileforat à Sainte Dominguo iiij. lieues. 

De Sainto Donûnguo a Nagera iiij. lieues. 

De Nagere al Gronh v. lieaes. 

Du Gronh als Arcos t. lieues. 

Dels Arcos à Lestelle v. lieues. 

De Lestelle au Pont le Hoyne iiij. lieues. 

Du Pont le Royne à Pampalone v. lieues. 

De Pampalone au Borguet viij. lieues. 

Du Borguet au Capeyron roge iiij. lieues. 

Du Capeyron roge à Saint Jehan de Pedez 

porte iij. lieues. 

De Saint Jehan à Hostanach iiij. lieues. 

De Hostanach à Sauvaterre iiij. lieues. 
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De Sauvaient» à Hortés iij. lieues. 

De Hortés à Saat de Noalhas ij. lieue». 

De Saut à Orgons ijij. lienes. 

De Orgons a Durffort. ij. lienes. 

De Durffort à Roqueffort. v. lienes. 

De Roquaffort à Caumont ix. lienes. 

Fitrito libro sit tous glorûi Cristo. k. m. i. n. 

Qui scriptit istum librum ad Deum vadai unum et 
ternum tdn iaus et gloria in seculorum canhmtur 
secula. 

FERM CÀUMONT. 
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NOMS D'HOMMES ET DE PEUPLES. 



Abibou, flls de Gamaliel et martyrisé avec lui ; sa sépulture, t 

ADAM, IX 

ÀDRiAKB, Ariadne, aile de MIdos, 12. 

Alarbbs, Arabes, 68. 

Annk. (V. Saint* AHNB.) 

Aragok (le roi d'), Alphonse V, 36. 

ARCH1MBACD. (F. MOTE.) 

Ariwacias. (F. Joseph.) 

Arnaut, (F. Cadmont.) 
Arnact. (V, Saints Coulokkb.i 



Bafïomït, Mahomet, 48. 

Bbrtrak. (F, Chastel.) 

Bonellbs (Gonsalvo de}, écuyer du seigneur de Csumont; 
, accord qu'il fait arec lui pour l'accompagner dans son 
voyafie, 13. 

Doqlèhe, Dugeerb (Michel), patron du navire sur lequel le 
seigneur de Caumont s'embarqua à' Païenne pour Barce- 
lone, no, lie. 
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Caukont (Nom par II. seigneur de), de Castelnau, de Cbateau- 
Calllert et de Berblguleres ; fils de Guillaume Kalmond II, 
seigneur de Caumont et de Castelnau, et de Jeanne de 
Cardaillac; auteur des Dits et Enseignements, composés 
en 1416, 9; fait en 1411 un pèlerinage à Saint-Jacques de 
Compostelle, 141-150; entreprend en 1416 le voyage de 
Jérusalem; ordonnances qu'il laisse dans ses terres, 3; 
Il institue pour héritier Nompar de Caumont , son fils 
aîné, S ; laisse sa femme et ses enfants au gouvernement 
du comte de Fols, 9; et à son oncle Arnaud de Caumont, 
10; accord qu'il fait avec ses écuyers pour son voyage, 13; 
prologue dndit voyage, 17 ; départ de Caumont, 28; Use 
rend à Montserrat en traversant le Languedoc, le comté 
de, Folx, la Cerdagne et la Catalogne, 31 ; il s'embarque 
a Barcelone, 32; s'arrête à Majorque, 33; gagne la Sar- 
daigne, 36; passe en. Sicile, 37; de Syracuse franchit le 
golfe de Crète, 39 ; traverse l'Archipel et arrive à Itle de 
Candie, 41; touche à Rhodes, 13; longe la cote de la 
Turquie d'Asie et l'Ile de Chypre, et débarque k Jaffa, 40; 
visite Dama, 47; arrive a Jérusalem, 46; est reçu cheva- 
lier du Saint-Sépulcre, 50; serment qu'il prête, 51; il 
suspend sa bannière à côté de celle du roi d'Angleterre, 
62 ; 11 se rend à Bethléem, visite la sainte crèche et la 
maison de Zacbarle , 53 ; part pour le désert de Jéricho 
et le fleuve Jourdain , 55 ; de retour a Jérusalem il décrit 
les pèlerinages de la terre sainte . 58 ; savoir : de Jaffa A 
Jérusalem, 59; le pavé devant l'église du Saint- Sépulcre, 
60; le saint sépulcre, 61; la cité de Jérusalem, 63; là 
vallée de Josaphat, 65 ; le mont des Oliviers, 66 ; la mon- 
tagne de Sion, 68; Bethléem, 71; la montagne de Judée, 
72; Jéricho, 73; le Jourdain, 74; leseigneur de Caumont 
institue l'ordre de l'E char pe d'azur, 75; retour de la terre 
sainte par l'Ile de Chypre, 76; 11 va voir le roi à Nicosie, 
s'embarque à Famagouste, 77 ; revient à Rhodes , en lon- 
geant les côtes de l'Asie- Mineure, de Tarsous, Jusqu'à 
Satallie, 78: après deux mois passés à Rhodes, 11 traverse^ 
['archipel Grec et rejoint, au cap Saint-Ange, les cotes de' 
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Morée , 81 ; s'arrête à Modon et put pour Syracuse, 88; 
les vents contraires le ramèment à Hodon; balloté pu 
les tempêtes dans le golfe de Crète, 11 aborde enfin à 
Syracuse, 91; prière qij'll fait à la sainte Vierge, 87;- 
s 'embarque pour la Sardaigno ; dangers dont H est 
préservé par SaintEIme, 99; 11 est jeté pu le mauvais 
temps an cap de Porto di Palo, 101; 11 traverse la Sicile 
et se rend pu terre à Païenne, 103; 11 rencontre le sire 
Arnaud de Sainte-Colombe, ami jle sa famille , qui le mène 
dans son château, 108 ; séjour à. Païenne, 111; manière 
de faire le sucre, 117 ; il s'embarque pour Barcelone, se 
dirigeant sur Cagllarf , le mauvais temps le refoule à Pa- 
ïenne, 117; une tempête le rejette sur les cotes de Barba- 
rie, 121; enfin 11 court de nouveaux dangers dont la 
sainte Vierge le délivre, et arrive h CagMari, ob II accom- 
plit un voeu qu'il a fait, m ; il se rend sans difficulté! a 
Barcelone, 130; traverse la Catalogne, rentre en France 
par le val d'Andorre et revient au château de Caumont, 
137; état des joyaux qu'il rapporte de Jérusalem, 130. 

Caumont (N. de), femme du seigneur de Caumont, 5, 9, 10, 
109, 139. 

Caumont (Nompu de), fils aîné « héritier du seigneur de Gui- 
mont, 8. 

Caokoht (Guillaume Raimond II, seigneur de), père de Nom- 
par II, seigneur de Caumont, avait le désir d'aller à 
Jérusalem; son fils exécute ce voyage pour accomplir le 
vœu paternel, 3. 107. 

Caumoht Urnaud de) , oncle du seigneur de Caumont, lu. 

Causée {Gnasslon de le), Gassion de la Chaussée, écuyer de 
la terre de Caumont et témoin de l'accord fait pour le 
voyage de la terre sainte, 1S. 

Caïpiik, grand prêtre qui fit condamner à mort Jésus-Christ; 
sa maison , 69. 

Cbasiel (Bertrand), écuyer du seigneur de Caumont, accord 
qu'il fait avec lui, 13. 

Chaux (Sancho de), Sanctae d'Ecbaux, cheviller navarrois, 
rencontre le seigneur de Caumont à Rhodes et le suit à 
Jérusalem, 44: il le fait chevalier au saint sépulcre, 50. 

Chaux (Jehan de), Jean d'Ecbaux, vicomte du Vaiguier, frâredu 
précédent, 44. 
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Chip» {le roi de), Jeu II de Luslgnan, 77. 

Clément. (F. Saluhgkac.) 

Clkofhis, disciple de Jésus-Christ, sa sépulture, 60. 

Colossihsis , hahitants de la ville de Colosses, en Phrygie, es. 

CosTAittiK, Constantin I», empereur romain, obtient do pape 

des Indulgences pour les lieux saints, 68, 8t. 
Creissi, Crésusf, 61. 



David, roi de Judée, son château, 64-, son tombeau, 70. 
Didilus, Dédale , Athénien qui bâtit le labyrinthe, 48. 



Bdoart, Edouard III, roi d'Angleterre, 148. 

Egeu, Egée, roi d'Athènes, 43. 

Endhogeux, Audrogée, fils de Hlnos, tué par de jeunes Athé- 
niens Jaloux de ce qu'il avait gagné tous les prix aux 
Panathénées, 43. 

Enric, Henri de Transtaroare, fils naturel d'Alphonse II, roi 
de Castllle, vaincu à Najera par le Prince Noir, 143. 



Faraon, Pharaon, roi d'Egypte; figuier du temps de ce mo- 
narque i 48. 

Férus, Gaston III, dit Phœbus, à cau>e de sa beauté, 134. 

Fedric, Frédéric II, empereur d'Allemagne, roi des Deux- 
Slciles, 105. 

Ferre (Ramon), patron du navire sur lequel le seigneur de 
Caumont s'embarqua à Barcelone, 33. 
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PiRHiBR (François), autre patron du même navire, 32. 
Perriol (Jean) , scribe qui copia le voyage du seigneur de Cau- 

mont, 136. 
Fou, Jean de Crailly, comte de Folx : le seigneur de Caumont 
lui confie, en partant pour Jérusalem, sa femme, ses 
enfants et le gouvernement de ses terres pendant son 
absence, 9; il conseille au seigneur de Caumont des'em 
barquer plutôt à Barcelone qu'à Venise , 37. 



Galhardbt. (V. Toitw.) 

Galles (le prince de). Edouard, fils d'Edouard III, roi d'An- 
gleterre, vainquit Henri de Transtamare à Najera, 113. 

Gamaiirl, disciple de Jésus-Christ , sa sépulture, 69. 

Gaubert. (F. Naddohbt ) 

Guassioh. (7. Causée.) 

GiriJ.LEH I", roi de Sicile (1151-1166), sa sépulture, 113. 

Guillem II, Dis du précédent (1166-1189), son tombeau, 113. 
(F. Saint Locis.) 

GOHSALVO. (F. BOHELLBS.) 



Mechillks, Achille, fils de Thélis et de Pelée, 78. 
Ueleïne, Hblletne, Hélène, femme de Ménélas, 10. 
Helie, Elie, le prophète, lieu de sa naissance, 71. 
Helr. (F. Saiht-Elmb.) 
Hermine, Arménie, 79. 
Herhinis, Arméniens, 53. 
HÉrodbs, 53; sa maison, 61, 73. 
HÉiÉNÉaiEKS, Athéniens, 19. 
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Haïe, le prophète, lien de Bon supliee, «8. 

J 

Jehan. IV. Lauriolk et Tabis.) 

Juos, JaaoD, prend la Toison -d'Or, 79. 

Joachim. (F. Saint Jehachim.) 

Joseph d'arihacias, Joseph d'Arimathie descend te corps de 

Jésus-Christ de U croix, 60, 61; le met au tombeau, 8. 
Jcdas, 60. 

JUDIEHS, JUtfS, 54. 
JtJHO, 41. 

J0F1TBI,, 41. * 



Lacuole (Jehan de), témoin de l'accord du seigneur de Cau- 

mont avec ses écuyers, 16. 
Lazar, Lazare, frère de Marie et de Marthe; sa tombe. 5b. 
Lazare, pauvre de la parabole du mauvais riche, 63. 
T.otb, sa fuite, 7s; sa femme, 75. 
Lucifer, 23. 



Malcbds, serviteur de Caïpbe ; saint Pierre lui coupe l'oreille, M. 

Marie, la sainte Vierge, i ; ses sept joies, 7 ; 12, 29, 34; son 
corps, 49 ; 53 ; fait le Magnificat, 53 ; 60, 61 ; la maison où 
elle naquit, 64; sa présentation, 65; sa sépulture, sa 
ceinture, 66; reçoit de l'ange la palme, 67; vallée de 
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Sfloé, où elle lave les langes de l'enfant Jésus; les Juif* 
veulent ravir son corps, 68 ; lien de sa mort , 09 ; miracle» 
qu'elle fait, 88, 89,98, 95, 96; Sainte-Marie de Montréal, 
111; chaperon de Notre-Dame, 114; Sainte- M arie-Débon- 
nalre, 133; Salve, Hegina, 133, 134; 136, 137; Notre-Dame 
de Fini s terre, 141. 

Marie Magdalrkb. (F. Saints MagoiiAkb.) 

Mekblaus, 40. 

Mokoub, Maures, 48. 

Minus, le roi Minos, 43. 

Mots (Àrchambaud de le, pour de ta), témoin de l'accord fait par 
le seigneur de Canmont avec ses écuyers,' is. 

Mouros. (P. Hoaotrs.) 



NiDDOltrr Gaubert, témoin de l'accord du seigneur de Cau- 

mont avec ses écuyers, 15. 
Kicoduius porte au tombeau le corps de Jesus-Cbrist, 8, 61. 

Nomper. Noïbb; Nompar. {¥. Caumort.} 
Notre Dame. (F. Marie.) 



Paris, fils de Prlam, 40. 

Pibro, Pierre le Cruel, roi de Catulle, 143. 

Pilatb, 8; sa maison, 63, 64. 



Rachel , femme de Jacob ; sa sépulture , 73. 
Rimok. (F. Fiitni.) 

Rois, les trois rois ou mages, Gaspard , Melcnlor et Balthszar, 
qui vinrent adorer Jésus-Christ, 71. 
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Saint Andrikf, saint André , sa maison , 47. 

Saint Anthoni, vocable d'une église de Rhodes, B3. 

Saint Barnabe, reliques de ses os, 138. 

Suri Rlmi , patron des marins; apaise la tempête, 100. 

Saint Estassi, Jésus se montre à lui crucifié, 40. 

Saint Estiknnb, le lieu où 11 (ut lapidé, 65; sa sépulture, 69- 

Saint Ceorgb, 4, 13,34, 38; né à Rama, martyrisé à Lydie, 
47, 50, 59; son bras, 77; le fer de sa lance, 78. 

Saint-Gui lh aies nu Désert, ermitage de ce saint, 147. 

Saint Jacques, 3, 60; Heu où il fut décolé, 70. 

Saint Jacques le Mineur, 67; évêqne de Jérusalem, 69. 

Saint Jehan, apôtre et évangéliste; pilier où il fut flagellé, 39; 
60,66. 

Saint Jbhan-Babtiste , maison où il naquit, 53; baptise Noire- 
Seigneur, 57, 60, 73, 74; sa tête, 82. 

Saint Jbeoniie, saint Jérôme ; son école, 73. 

Saint Jerachim, 57; sa maison, 64. 

Saint Lion, sa légende, SO. 

Saint Lots, sa sépulture dans la cathédrale de Montréal, 113; 
son corps renvoyé en France à l'exception de ses entrail- 
les, 114. 

Tout ce que, relidiement a saint Louis, on Attribue ici aui rois Guil- 
laume I" et Guillaume II de la dynastie normande, est une fable 4et 
moines de Montréal. Les deux Guillaume régnèrent do (ISA à USA, pu 
conséquent près d'un siècle avant la mort de sain! Louis. Charles d'Anjou, 
alors roi de Sicile, qni avait accompagné ce prince au siège de Tunis, 
rapporta son corps A Montréal, et U maison d'Aragon, qui s'empara peu 
après du trône de Sicile, à Peidusion delà maison d'Anjou, n'a produit 
aucun roi du nom de Guillaume. 

Saint Màrssal, saint Martial, né à Rama, 47. 

Saint Matthias, saint Mathieu, apôtre, remplace Judas, 69. 

Saint Nicolas, 43, 45. 

Saint Paul, sa maison, 47; ses épi très aux Colossiens, 83- 
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Saint Priu ,46,(0; soupe l'oreille à Malchus, 66. 

s»int Silvkstrh I", pape, accorde du Indulgences à U terre 

sainte, 59. 
Saint Thomas, reçoit la ceinture de la Vierge, 60; Jésus-Christ 

lui apparaît, 70. 
Saint Anne, sa maison, 64; sa tête, 77. 
Saints Cathellmb, sainte Catherine, son bras, 84; reliques de 

son tombeau , 138. 
Sainte Colloke ou Coulomm, Arnaud de Sainte-Colombe, che- 
valier béarnais, reçoit en Sicile le seigneur de Caumont, 

106; Arnaud (Gulllem), flls du précédent, 116. 
Sainte Hblisaukt, cache saint Jean dans la maison de Zacharie, 

08,78. 
Saintk Hellenb, mère de l'empereur Constantin, obtient du 

pape Sylvestre des indulgences pour la terre sainte, 69, 

63, 81. 
Sainte Hxufteiib, son corps en Chypre, 78. 
Sainte Lucii, maison où elle naquit, 39; sa grotte, son martyre 

et sa sépulture, 36. 
Sainte Màghelène, 13, 61, 63. 
Salungnac {Clément de), témoin de l'accord du seigneur de 

Caumont avec ses écuyers, 15. 
Salomoit, sa sépulture, 70. 
Samuel, le prophète, 60. 

Samuziks, 36, 46 ; se moquent de la piété des fidèles, 47, 48. 
Sathanas , Satan , 56, 67. 
Saternbs, Saturne, roi de Crète, 41. 

Siméon, saint vieillard, reçoit l'entant Jésus entre ses bras, 66. 
Shéon le Sirenen, Simon le Cyrenéen, aide Jésus-Christ a 

porter sa croix, 64. 

T 

Tabità, servante des apôtres, ressuscites par saint Pierre, 47, 

M. 
Taris (Jehan de), témoin de l'accord fait entre le seigneur de 

Caumont et ses écuyers , 16. 
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Thzku, Thésée, *!. 

Toibk ou Tonui (Galhardet de), écuyer du seigneur de Cao- 
mont, chargé de gouverner- ses terres en son absence ei 
de veiller sur sa femme et sur ses enfante, 10; témoin de 
l'accord avec ses écuyera , 15. 



Ynmsnra, Vénitiens, il, 88. 
Venus, «on temple, I0;'n, 45. 



Zachatiie, on des douze petits prophètes; si sépulture, ffï. 
Zachirie, mari de sainte Elisabeth et père de saint Jetn- 
Baptlste; sa maison, 53, 73; 73. 
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Agen, capitale de i'ÂRenois. 

Jgatoië , petit paya appartenant h la Guyenne. 

iguoêta, Agosta, château et ville de Sicile. 

Alchedemae, Haeeldama, ehamp d% gang, paru qu'on l'acheta 

des trente déniera reçue par Judas pour avoir vendu 

Jésus Christ. 
Alcudie, Âleudia, petite ville de l'Ile de Majorque. 
Alexandrie, grande cité d'Egypte. 
Allem. (Y. Notre Dame d'.) 
Allemagne. (V. Notre-Dame d'.j 
Aniioeht (la grande}, ancienne capitale de la Syrie. 
Antioche {la petite;, ville maritime de la Turquie d'Asie, en faee 

de la côte occidentale de Chypre. 
Aquaram ou Caram, lie déserte entre Falconaire et la côte de 
' la Morée. 

As, roc désert, situé dans l'Archipel, près de Cérigo. 
Arabe, Arabie. 

Aragooe, Kaguae, bourg de Sicile, voisin de Modifia. 
Arcos, los Arcos, petit bourg de Navarre. 
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Arctpeike, àreepeUee, Archipel, grand golfe de la Méditerranée 
parsemé d'îles nombreuses. 

Alfa en Fora, Aria, dans la Cerdagne espagnole, sur les limites 
du val d'Andorre. 

Avwhoiwt, Avignonet, petite viUe du département de la Hante- 
Garonne. 

Ax en Savartu , chef-lieu de canton , arrondissement de Foii , 
(Ariége)- 



Babyloyne, Babylone. 

Baffa, ancienne Paphos, petite ville sur la côte occidentale de 

Chypre. 
Baga, Bagua, bourg de la Cerdagne espagnole. 
Baietran, Baleerein, Valserany, village de Catalogne, snr le 

Liobregat. 
Barberie, Barbarie. 

Battida, la Bastide de Céron , chef-lieu de canton (àriége). 
Boitille, château voisin d'Andorre, Cerdagne espagnole. 
Baxadii, Bazadals , contrée de la Guyenne. 
Benâique, tour située en Sicile, sur la côte, entre le cap Passant 

et Syracuse. 
Berbeguières, Berbfguieres, château près de Sarlat (Dordogne). 
Berga, Bergna, bourg de Catalogne. 
Bttante, Bethanle, bourg de Judée. 

B étante (la seconde), lien où saint Jean a baptisé Jésus-Christ. 
Bellem, Bethléem. 
Biçhorre, Bigorre, contrée confinant a r Aragon, au Béarn et à 

l'Armagnac. 
Borine.Uo, Brunello, village sur l'Eisa, province de Léon. 
Borguet, Burgarle en Navarre , entre Pampelune et Saint-Jean- 

Pied-de-Port. 
Bonque-Deffar, Boca de Faro , bouche du Phare ou détroit de 

■aulne. 
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Bonté», Porto-BoU, port et villa sur la cote méridionale de Sor- 
ti a igné. 
Buffatvmt oa Buffaemt. (V. Leonde.) 



Cabre, Caurea ou Centrera, petite île dépendante de la Morée, 

entre Venetlco et Sapience. 
Caeanelhos, yillago de la province de Léon. 
Cacomo, lie déserte près des côtes de l'Asle-Mlneure. 
Caille, Cagllarl, capitale de la Sardalgne. 
Caille», Porto-Quaglie, port de la Horée, situe près du cap Ma- 
ta pan. 
Calabrie, Calibre. 
CalastiHte, Calatasstbeta, petite ville de Sicile, dans la vallée 

de Noto. 
Calatagirorme, bourg de Sicile, vallée de Boto. 
Calemes, château fort, arrondissement de Poix (Ariége), 
Caioqwirane, île déserte de l'Archipel, entre Statu pâlie et 

Mitzere. 
Calus, Cas] us, cbftteau en Catalogne entre Terruella et Suria. 
CambriU, château du comté de Cardone, en Catalogne. 
Candera,, Candara, Cantara, château sur la côte septentrionale 

de Chypre. 
Canelle», château de la vicomte de Castelbo, en Catalogne. 
Caw.Uo, village de la vallée d'Andorre. 

Capeyron Roge, village situé sur les confins des doux Nav&rres. 
Capha/rnewn, Capharnaûm, village maritime de Syrie, célèbre 

par la guérlson du centurion Corneille. 
Capou Pattar, cap Paasaro, à la pointe méridionale de la 

Sicile. 



Car ara. (T. Aquaram.) 
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CorkowMMn. (V. Sainte Jlarie.) 

Canton», villo de Catalogne entre Solsona et Maures* 

t'oroJ, cbatean, Cerdagne espagnole. 

Carpas, Carpasla, petite Tille sur la côte septentrionale de 
Chypre. 

Carqni. (V. Suint Nicolas de CareM.) 

Carrion, petite ville de la province de Léon. 

Canin, Carsim, Quercy, province de France, en Guyenne. 

Catèret, Casera, arrondissement de Nont-de-Marsan (Laudes). 

Casterra», village de Catalogne entre Yallserani et Berga, 

Castro Johan, Castro Giovanni, ancienne Enna, vallée de Hoto, 
en Sicile. 

Castronri», Castroxerls, bourg de la province de Burgos. 

Cattroy. localité antique prés Calatassibette, en Sicile. 

Catala Boutoro, Cala ta vu tare , château entre Pollxai et Ter- 
mini, en Sicile. 

Catanie, Catane, en Sicile. 

Cawnont , cbatean et ville sur la Garonne , arrondissement de 
M amande. 

Cawnont, château et village, arrondissement de Saint-Girons 
(Ariége). 

Cédron, torrent de Judée qui se jette dans la mer Morte. 

Cerdagne, Cerdeigne, l'Ile de Sardaigne. 

Cervelion , village de Catalogne entre Barcelone et Moliu de) 
Rey. 

Cettiie, Sicile. 

Chaque, Sclacca, ville sur la côte de Sicile. 

Chasteau Cullier, Castelculler, arrondissement d'igen (Lot-et- 
Garonne). 

Cliatteau de la fondera. (T. Coudera.) 

Chasteau de Fer et d'iu , situé sur la côte d'Asie , vis-à-vis de 
Rhodes. 

Chatteau Franc, cbatean du roi de Chypre, près de Nicosie. 

Chatteau Gallin, Castel Gallf. village de la Catalogne, entre 
Montserrat et Manresa. 

Chasteau Geieux, Castel-Jaloux (Lot-et-Garonne). 
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Cbufcutt a«maiu, Emmaiis, bourg de Judée, où se fit la Cène. 
Clmteau Navarres, Savarin, en Morée, situé sur une montagne 

près du pdrt de Joux. 
Chastelbon, Castelbo, vicomte en Catalogne. 
Chastelneuf, Chastelnuef, Castelnau des Hlrandes, près de 

Sarlat (Dordogne). 
Chastelnuef, Casielnaudurban, canton de Saint-Girons [Arlége). 
Chastelnuef d'Arri, Castelnaudary. 
Chatee ou Chatte, ville entre Calatagirone et Calatavuture , en 

Sicile. 
Che lfallonie , Cépbalonie, l'une des lies Ioniennes. 
Cheremont, Cbiaramonte, bourg de la vallée de Hoto, en Sicile. 
Chérines, Cêrlnes, château et port su nord de llle de Chypre. 
Chicïe, château de Sicile, entre Ressequaram et Poussalilo. 



Coffres, deux lies rocheuses et désertes de l'Archipel, entre 
Stampalia et Piscopia. 

Collbaton, Colbeton, Collbeto, village et château sur la route de 
Montserrat, en Catalogne. 

Cvll de Jau, montagne confinant à la Cerdagne et à la Cata- 
logne. 

Colquos, île située en face de Tarses, sur la côte de l'Asie- 
Mineure. 



Cret, Ile de Crète, aujourd'hui Candie. 
Crieu , Crio , cap de l'Anatolle. 

Ciudat , Ciutat, château et bourg sur les frontières de la Cata- 
logne. 
Cviile, petite ville à la pointe orientale de la Sicile. 
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Dax. (V. Âx.) 

Dos, bourgage de la Cerdagne espagnole. 
Dont Casa», en Galllce, entre Mellid et Santiago. 
Durffort, Dursffort, Duliort, village, arrondissement de S 
Sever (Landes). 



Endorre, Andorre, vallée des Pyrénées, Cerdagne espagnole. 
Entioche. (V. Antioche.) 

Enqtitmt, Encamp, village de la vallée d'Andorre. 
Escampon, Estampon, petite rivière qui se jette dans la Douze 



Escandeleur, Candeloro, ville de la cote de la Turquie d'Asie, à 

l'est du golfe de Satalie. 
Escandeye, Standla, petite lie de l'Archipel, près de la ville de 

Candie. 
Eichalette, Soaletla, château de la cote orientale de Sicile, 1 

l'entrée du détroit de Messine. 
Esclafena, Sclafani, château près de Termini, en Sicile. . 
Escuelh de Saint Paul, flots de l'Archipel sur les cotes de la 

Turquie d'Asie. 
Escuells ou Esqwllz provenssal , Echelle provençale, île dé- 
serte sor la cote de la Turquie d'Asie, en face de Chypre. 
Esmarmcs, Merens, sur l'Arlége. 
Etpacaforno , Spaeaforno, château situé entre Porto dl Palo et 

Modiea, en Sicile. 
Egpareçuiens , Esparaguera , village , en Catalogue. 
Eipitai Sainte Suzanne, l'Hospitalet , village aux confina delà 

France et de la Catalogne. 
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Ettampatg, quartier de Cagliarl. 
Eatampaleye, Stampalie, lie de l'Archipel. 
Etna. (V. Solqtuun.) 



Falconayre, lie de l' Archipel, entre Milo et le golfe de Napoli 

de H orée. 
Famagoutte, l'une des principales villes de l'Ile de Chypre. 
Pave {la) , Lafaba , province de Léon. 
Fer et d'An. (V. Chastew de.) 
Ferfhie, Serptaino, l'une des lies Cyclades. 
Finiimtterrt , Notre-Dame du Finisterre, bourg situé en Galice 

sur le cap le plus avancé dans l'Océan occidental. 
Foie, ville et comté de Foix. 

Formelhot, Hormlllos, village de la vieille Castille, près Burgos. 
Fouhana-, Favognana, île de la côte occidentale de la Sicile. 
Fromesta, Fromista, bourg de la province de Palencla. 



Genevois, Génois. 

Génois , Agenois. 

Ger, bourg de l'arrondissement de Pan (Basses-Pyrénées). 

Gergent, Glrgentl, l'ancienne Agrigente, sur la côte méridionale 

de la Sicile. 
Gerico, Jérlcbo. 
Gresse, Grèce. 
Gritolle», chef-lien de canton, arrondissement de Castel-Sar- 

rasln (Tarn-et-Garonne). 
Grvnh, Logrono, ville de la Vieille-Castille. 
Guoêeoigne, Guateonhe, Gascogne. 
Guatz, monastère situé en Chypre. 
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Guavata, Gavata, cap surit cote méridionale de Chypre. 
Guolizano , Golisano , bourg et château dans la vallée de Do 
mona, en Sicile. 



H 



Hattilimurre, château et ville de la Turquie d'Asie, entre 
Sacblm et Antiocbe (la petite). 

Ragetman, Hagetmau, chef-lieu de canton, arrondissement de 
Salnt-Sever (Landes). 

Sortis, Orthès (Basses-Pyrénées). 

Hottonaeh, Ostabat, arrondissament de MauléoD (Basses-Pyré- 
nées). 



Intimil , fie déserte de l'Archipel , entre Serphlno et Ormouyl. 



Japhe, Jaffa. 

Janenton, Zante, l'une des lies lonnlennes. 
Jordeyn, Jordain, Jourdain. 

Jous, jtrax, port de Navarin, sur la cote occidentale de la 
Horée. 



J.ae.-Lacq, village, arrondissement d'Orthès (Basses-Pyrénées). 
Lane de Hoc, Languedoc. 

Lanemesan, cbeMleu de canton de l' arrondissement de Bagnéres- 
de-Blgorre (Hautes-Pyrénées). 
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La/hgva, Lango, tla dépendante de Rhodes, près du ctp Cria. 

Laptane. (V. Plane.) 

Lawegue*, Lauragais, petit pays qui tire son nom da château 
de Laurac, près de Castelnaudary. 

Lazenello, château et bourg près de Golisano, en Sicile. 

lescar, ville éplscopale, arrondissement de Pan. 

Lestelle, Estella, petite Tille de Navarre. 

Leoitde, Laonda, petit port sur la cote septentrionale de 
Chypre, 

letcwre», bourg, canton de Saint-Girons (Arlége). 

Icvenqve. golfe de Morte situa entre les caps Hatapan et Saint- 
Auge. 

lutte, Lldda, ancienne ville de Judée, entre Jaffa et Jérusalem. 

Lieugvatt, Allcata, ville de Sicile, à l'embouchure du Salzo. 

Limotges, Limoges. 

Livian, château du comté de Cardone, eu Catalogne. 

Lobregat, Llobregat , rivière de Catalogne. 

Lodoxe, la Douze, rivière (Landes). 

tombœn [le château des), près Calatassibeta, en Sicile. 

Loparto, abbaye près de Montréal, en Sicile. , 

Lnrdat, château fort près Taraseon (Ariége). 

lou, lie rocheuse de l'Archipel. 



Maine, Maleye. (V. Matapan.) 

Malhorque, Mallorqw, Majorque, la plus grande des lies 
Baléares. 

Malvoysin, Mauvezin, canton de Lannetnezan (Hautes-Pyré- 
nées). 

Manrexa , petite ville de Catalogne. 

Manselhe, Mancilla, village de la province de Léon. 

Marcée (tour de la) , Marza, près du cap Passaro, en Sicile. 

Martmjmt, Marepne, Maretlmo, île a la pointe occidentale de 
Sicile. 
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Margnon, Ainorgo ou Morgo, petite île de l'Archipel, entre 

Haxia et Stampalia. 
Martsme. (Y. Marempne.) 
Maronhas, village de Galllce. 
Marquet, château près de Syracnse. 
Mar saille, ManaUe, Marala, fille sur li cote occidentale de 

Sicile. 
Maman, vicomte dont le siège était Mont de-Marsan. 
Matières, Mazères, arrondissement de Pamiers (Ariége). 
Matapan, cap le plus méridional de la Morée. 
Hatzarc, Haraara. ville sur la cote occidentale de la Sicile. 
Maynts, Mania , cap a l'entrée du golfe de Coron , en Morée. 
Melid, petite ville de Galilée , province de Santiago. 
Mtnorque, Hlnorque. 
Mertorell, Martorel, bourg de Catalogne, au confluent de U Noya 

et du Llobregat. 
Metapam. (T. Matapun.) 
Meyane, échelle; groupe des îles de l'Archipel, entre l'échelle do 

Nord et celle du Midi. 
Htqve, la Mecque. 

Mijowr, échelle du Midi ; îles méridionales de 1" Archipel. 
Miramont, bourg, arrondissement de Salnt-Gaudens (Haute 

Garonne). 
Mirrëe, Mira, ville antique, en Turquie d'Asie. 
Modique, Modica, château et ville, vallée de Noto , en Sicile. 
Molin de Rech, petite ville prés de Barcelone. 
Moite, le Môle, château fort au détroit de Messine, en Sicile. 
Monserrat, pèlerinage célèbre à la Vierge, en Catalogne. 
Montdetsion, mont Deition, mont de Slon. 
MontguMwrd, bourg, arrondissement de Fois (Ariége). 
Montjoye, village près de Saint-Girons (Ariége). 
Montréal , ville et château, près de Païenne. 
Mores, village de Chypre, entre Famagouste et Nicosie. 
Mowée, Moureye, Morée. 
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Nager», Najera, ville de la Vieille- Caatllle. 

Namphi, lie de l'Archipel, dans la mer de Candie. 

Napoli, Haples. 

Hapolle, nom d'un quartier de Cagllari. 

Narago, Piargo, château de la vicomte de Cbastelbon, en Cata- 
logne. 

Navarret, bourg de la Vieille Castllle, entre Najera et Logrono. 

Nieossie, Nicosie, capitale de Chypre. 

Nitttre, île dépendante de Rhodes. 

Nicie, duché et ville, ancienne Piaxos, dans l'Archipel, possédée 
alors par les Ganuls, nobles vénitiens. 

Notre Dame d'Âllem, dépendance de Cas tel- Sarrasin. 

Notre Dame de Fmtintsterre. (Y. Fini 6ms terre.! 

flfotre Dame de Monterrat. (V. Monserrat.) 

Nwye, île déserte de l'Archipel, près de la Horée. 

Nyett , Nio, petite île de l'Archipel, située entre Naiie et San 

Nyi (v. VF.rrata), Hilo, île de l'Archipel. 



Orguenhe, Organya, petite ville de Catalogne. 
Ormouyl, fie déserte de l'Archipel , entre Intlmil et Nuye. 
Oepital de Sainte Suzanne, l'Hospitalet , petit village , canton 
d'As (Ariége). 



Palays de Roy, village de Galilée, 
Palermo, Païenne. 
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PakneSolx, Palma dl Soin, île située près du golfe de Palmi, 
en face de Porto-Bota, cote méridionale de la Sardaigne. 



Pamiee, PanilersîAriége). 

Pampelona, capitale de la Navarre espagnole. 

Panaye, lie déserte de l'Archipel, entre Hilo et Serpbino. 

PaatanatUe, PauUleone, petite île sur la cote occidentale ds fa 
Sicile. 

Perles, Perlas, village sur les limites du comté de Cardone, en 
Catalogne. 

Philermo (V. Puy.} 

Pierregore, Férlgord. 

Pimormt , Fimorens , passage des Pyrénées , sur les frontières 
de France et d'Espagne, entre l'Hospitalet et le château 
de Carol. 

Pintodatol, château fort en Calibre, au détroit de Messine. 

Pipi , petite lie dépendante du duché de Haxie. 

PUeopeie, Piseopia, lie de la mer de Scarpento. 

Plane, Piano, Ile de l'Archipel, entre Standla et Scarpento. 

Pointu , bourg , arrondissement de Saint Gaudens (Haute-Ga- 
ronne). 

Polene , place forte , prés de Lazanello, en Sicile. 

Poticandron, petite île de l'Archipel, voisine de Hllo. 

PolisH, ville de Sicile, au midi oriental de Termina. 



Pont de VAygua, bourg situé entre Astorga et Léon. 

Pont Ferrado , Ponterrada, province de Léon. 
Pont la Reine, Puente la Reina, petite ville de Navarre. 
Porto Marin, village de Gallice, province de Logo. 
Port Sainte Marie, petite ville de l'Agenols. 
Poussaillo, château de la cote méridionale de Sicile, 
Cbvcle et le cap Passaro. 
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Fritz, Prat Bon-repaiis, bourg, arrondissement da Saint-Girons 
(àriége)^ 

Prêtent, Ile déserte à l'entrée du golfe de Crète. 

Provençale. (T. Eecvell*.) 

Fuich Sardain , Puicerda, capitale delà Cerdagne espagnole. 

PajoU, Flgols, château de la vicomte de Cbaitelbon, en Cata- 
logne. 

Puyon, Pujo-le-plan, arrondissement de Mont-de-Harsan. 



Quirane, île. (V. Coloqutrane.) 
Quorron , Coron , en Horée. 

(tare, Curco, ville maritime de la Turquie d'Asie, 
Chypre. 



Rames, Rama, ville de Judée, entre Samarle et Jérusalem. 

Rampa, Château et Golfe, Cas tel Rampano, en Horée, sur le 
golfe Rampano, aujourd'hui golfe de Colochina. 

Ravaneilo, village de Gallice, entre Astorga et Ponterrada. 

RejoU, Hheggio, ville de Calabre , an détroit de Messine. 

Reetequaram, cap de la côte méridionale de Sicile, entre Terra- 
nova et Cbycle. 

fitttmo»*, Rimont, petite ville, canton de Saint-Girons (Artége). 

Rodées, Rodez, Rbodcs, Ile de la Méditerranée. 

Rog, Cbâtean Ronge, situé sur là cote de la Turquie d'Asie. 
entre les Sept-Caps et Saint-Nicolas de Horrée. 

Roneevaux, village célèbre par le mort de Rolland, en Navarre. 

Roqttaffort, Roquefort, chef-lieu de canton (Landes). 

Roquet (te), château de la vicomte de CbastelboD, en Catalogne. 

Bo&ohne {la) , Larrassana, village de Navarre. 
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SaeMm ou Saekin, ville de la Turquie d'Asie, près d'Haitili- 

marre. 
Sadarcet, Cadarcet, village du canton de Labastide-de-Seron 

(Ariége). 
Safîagon, Sahagnn , village de la provlneo de Léon. 
Saint Ândrieu ou Andrief, cap à l'extrémité orientale de 

Chypre. 
Saint Angel, cap Saint-Ange, en Horée. 
Saint Gauzens, Saint-Gaudans (Haute-Garonne). 
Saint Hetlie, église sur un cap de Sicile, prés de Cagllari. 
Saint Eillarion, culte au en Chypre. 
Saint Jacques de Compostelle , Santiago , capitale de la Gallice ; 

fameux pèlerinage. 
Saint JehacMm, monastère au désert de Judée. 
Saint Jehan de ta CatteUe, hameau de la commune de Duiiort 

(Landes]. 
Saint Jehan Pedes Portz, Saint-Jean-Pied-de-Port. 
Saint Jolfftm, bourg, Cerdagne espagnole. 
Saint Leur, Saint-Lizler, chef-lieu de canton, arrondissement 

de Saint-Girons (Ariége). 
Saint Martin, village (Aude). 
Saint Nicholat du Carqui, Carcbl, lie voisine et dépendante de 

Rhodes. 
Saint Kicolat de Morrée, château près de la ville de Hlrrée, 

dans la Turquie d'Asie. 
Saint Palays, chef-lieu de canton (Basses- Pyrénées). 
Saint Paul. (V. Biouellt.) 
Saint Pierre, l'une des fies Chélidonies , a l'entrée du golfe de 

Satalie. 
Saint Pierre, San Pietro, lie- située sur la côte méridionale de 

la Sardalgne. 
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Sont Pierre de Breie, San Pietro d'Abrera, Tillage de Catalogne 
près de Martorel. 

Saint Pierre d'Our, San Pador, village de CaUlogne sur le 
Llobrégat. 

Saint Piphcmi. cap à la pointe occidentale de l'Ile de Chypre. 

Sainte Marie de Carbonaire, Carbonaro, cap avec nn port et 
une église célèbre , à l'entrée du golfe de Cagliarl , en 
Sardaigne. 

Santo Domingo de la CaUada, ville de la Viellle-C asti lie. 

Salhemane, village de Galilée. 

Santo Mauro, petite place près de Laianello, en Sicile. 

Saptence, île dépendante de la Horée, en face de Modon. 

SaragoBte, Saregosse, Syracuse, ancienne capitale de la Sicile. 

Sardaigne, Cerdagne, petit pays partie dans la Catalogne et 
partie dans le département des Basses- Pyrénées. 

Sardeigne, Sardaigne. 

Sarrie, Surrfa, village de Gallice. 

Satallie, ville et golfe de l'Anatolle, cote de Caramanie. 

Saut deNoahlat, Sault-de-Navallles , canton d'Ortbec (Basses- 
Pyrénées). 

Samvaterre, Sanveterre (Basses-Pyrénées). 

Searptnto. île de l'Archipel entre Candie et Rhodes. 

Segor, ville située au midi de la mer Morte , où Loth se retira 
en fuyant de Sodome, et qui fut préservée de ta destruc- 
tion. 

SvgiiiUo, Cérlgotto, île située entre Cérlgo et Candie. 

e du même nom, près 

Semy, lisez Servi. (T. Seroo.) 

Senturùm, Santorin, île de l'Archipel. 

Seridoine, cap et île de Cbélldonle, cote de la Turquie d'Asie. 

Seroo, Servi, lie située a l'entrée du golfe de Colocnlna, en 

Seticape, les Sopt-Caps, cote de l'Anatolie, a l'ouest de Rhodes. 
Setvill, Cérigo, ancienne Cythère, l'une des sept lies Ioniennes. 
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Sw itUrgel , petite forteresse en Catalogne, préa des frontières 

de France. 
Sieandron , petite île de l'Archipel , voisine de Polieandro. 
Siloe, vallée et fontaine célèbre de la Judée. 

Sitharée, Cythère, aujourd'hui Cérigo. 

Sollento, cbiteau près de Païenne. 

Soltona, Tille de Catalogne , snr la rivière da même nom. 

Suria, village de Catalogne. 



Tabermynts, Taormlnes, ville et château, snr la côte orientale 
de Sicile. * 

Tamphaintê , Tamphanies, îles Strivali, appelées aussi Slam- 
tanes, mer Ionienne. 

Taraacon, ville sur l'Ariége, arrondissement de Poix. 

Torbtt, Tarbes (Hautes-Pyrénées). 

Touiat, cap Teulada, à l'extrémité méridionale de la Sardafgae. 

Tawrinhac, Taurignan-Castel , canton de Salnt-Lurier (Ariége). 

Terminiaig, cbateau près de Syracuse. 

Termes, Terminl, petite ville de Sicile à l'embouchure du 
Terminl, non loin de Païenne. 

Terre Hove, Terra Nuova, vlllg^e Sicile, vallée de Noto. 

Tersson , Tarsous on Tarses, ville située près du golfe dn même 
nom, sur la cote de la Garamanie. 

Totonee, Toulouse. 

Tony», Tunis. '" ■ 

Toro , lie rocheuse , cote méridionale de la SardaigHe. 

Torroelle, Tarruella, village de Catalogne. 

Tornay, Tmmiay, cbef-lieu de canton, arrondissement de Tar- 
bes (Hautes-Pyrénées). 

Trapena, Trapanl, ville et port, côte occidentale de Sicile. 

Trasm on tanes ou Tresmontanes , échelle composant le groupe 
septentrional de l'Archipel. 
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Travadello, Travadelos, province de Léon. 

Triquestelle , Trascaltela, village de la province de Lugo, en 

(Jalliee. 



Urgons, village, canton de Gaunes, arrondissement de Saint - 
Sever (Landes). 



Valentin, Valenline, arrondissement de Salnt-Gaudens (Hante- 
Garonne) . 

Vaqua, Vaca, montagne de Sardaigne, voisine de l'Ile de Palma 
di Soltz. 

Ye&el (le), roche an milieu de la mer. 

Venttiquo, Venetico, île située a l'extrémité occidentale du golfe 
de Coron. 

YiLeforut, bourg situé entre Villafranca et Sanlo Domingo de la 
Calzada. 

Vilefrànque, Villafranca, bourg de ta province de Burgos. 

Villenavttt , Villeneuve, arrondissement de Saint-Gaudens 
(Hante-Garonne). 

Villeneuve, Villenove, Villa Nova, quartier do la ville de Cagliari. 

Viro , île déserte sur la côte d'fsie , non loin du cap Crio. 

Volquam {montagne de), Etna, en Sicile. 



Ybos, arrondissement de Tarbes (Hautes- Pyrénées). 
fuisse, ïuissie. Ile de la côte occidentale de Sicile, près l'îi 
Favognana. 
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GLOSSAIRE. 



A, a, a, j », il y a. 


Affùat, a fond. 


i, en, avec, contre, près, auprès. 


Âfforcé, h force, par forée. 


Abandanntmcnt , don, largesse. 


Ahenri, ahouri, honoré, adoré. 


JoeranAtr, afctjnigmr, avoir affaire 


Ahurttr, heurter. 


à, combattra. 


Aignil, agneau. 


iMIItr, habiller, préparer. 


Aillera, ailleurs, alors. 


Abillarumt, préparations. 


Ainoyi , oinnsj , avant , jusqu'à 


Abandon!, abondant. 




i&rs, arbre, mit. 


Ain; mais. 


JIuDiJb, alunite, absolve. 


Aint gue, avant que. 


Acsllt, œlle. 


Aimti, ainsi, ainsi. 


^cftoltr, acheter, procurer. 


Ajotattr, rancir, rassembler, ap- 


Acomnil, commis. 


procher. 


A contre , en contre. 


Ajude, aide. 


Aeort, acourl, accord. 


AjutUr, sa prépare!, réunir. 


Adtmondtr, demander. 


Al, an. 


Adhunc, adono, alors 


AUgrer (»'), H réjouir. 


^dofc<r, radouber, réparer. 


Altvont, à l'avant, en avant. 


i dormir, s'en dormir. 


Altmgnir, éloigner. 


Aivoca&i, avocat. 


AlMgtr, loger. 


Aftrmtr, affirmer. 


Ally, a lui. 


Afficcion, appréhension. 


Almirail, amiral. 


âffictuoiamtnt, affectueueeraent. 


Aluigntr, s'éloigner, a'ecarter. 


Affèrt, a fin, à faire. 


Ambtdiuic, tous le» doux. 


Affiner, à )tti<r, a finir. 


AmbU, enlevé, volé. 
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ÂmbeiU, flola. Ara, arche. 

Amtndtir, amtndtr, changer, amé- Ai**, tne. 



ordonner, rtgir. 


Âuauvaeion, à iwuvacion. 


Amodéré, modéré, prudent. 


iMO««n«al, à «auvement. 


Ampli, large. 


Auatoir, a savoir. 


Jntfirli, «pré». 


iMayi, «taré. 




Atttrtmnét, oertaina, aaiuré». 


J"otl, ange. 


Jaitw, en sûreté. 


Jmty, d iwy, pendant la Doit. 


Anigii, aaii». 






Jpoftr, payer. 


AiMmrrr on axourtr, adorer. 


ipwdi, perdu. 


Attt (haite) , brocha , boia de 


Apoinlmum, convention», trmiW. 




Apourlrr, enlever. 


Atmplé, attente. 


Appartint, préparée. 


Aubrt, arbre, mftt. 


Appartr, «ppariltre. 


Aucun , nul , us , quelqu'un , 


Appoiiimét, appelais, 




Aproufittr, profiter. 


Audtr, oaar. 


Aqui, ici, alon, voici. 




AquitU, délivré, affranchi. 


iml, août. 


Arbalutn, arballte. 


iufcr, autel. 






Aritr, brBlar. 




Jrj*#r, »uivre le courant , longer 


J»fa«i*, descentes. 


la rive. 


inM, a, reuir, plutôt. 




Jeantatjoât, av&ntageiufl. 






Arrauiin, rai lin. 


Au, a. 


irraVr, préparer, équiper. 




Arqut, coffra, aioba. 


^jiwi, ici. 



Bob/fur, baptleer. fljiKnn, beatianx. 

Bonditr», bannière, pavillon. Soignas», voloan, Vulcain, l'Etaa. 

Borol, tromperie, dol, fraude. Bonilii, bon no Un, petite» voile». 

Barchi, barque. Bargadt, bourg, bourgade. 

BariMe (Il ; labyrinthe. Bouqiu ou boqiu, bonche. 

Sari, bière. Sauter, i 



«nW, voûte. 
Benoit, béni, eaint. flroe», braaie. 

Bcrgt, verge. Srtinfu, brancha. 
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Cairf, carré. 


CftMcwi , chacun. 


Cràxttte. cassette. 


Chtitivèct, malheur, misère. 


Caiaan, caisse. 


Cheutniirt, chènevière. 


Calangtr, demander, assigner, dis- 


Cheviram, clievrom. 




C/wroir. finir, recevoir. 


Cahgèrtt, caloigrtt, moines greoe. 


Chty, (V. Chtir.) 


Camoix, chamois. 


Chiir, cher. 


Camp, champ. 


Chîertment, chèrement. 


Campant, cloche. 


Chi/f, cher, tête, sommet, chapi- 


Caranteynt, Carmltint, quaran- 


teau, cap, bout, extrémité. 




Chière , tête, face, figure, ohèrs, 


Carraqat, barque, caravelle. 


chierc f chière, face à faue, 


CarutU , carrelé , assorti , disposé 






Chili. (V. Chtir.) 


Cas, événement. 


Chitutm, chèvrea. 


Caitiioint, Calcédoine, agate d'un 


Chittltitr, chivtlltrie , chevalier. 


blanc laiteux. 


chevalerie. 


Ce, se, ai, si ce n'est. 


Chivauchtr, chevaucher. 


Canon, sinon. 


CAoum, chose, cause. 




ChMi, ceinte. 


Ciilay, a'îl lui. 


Cintet, ceinture, banda. 


Ctllon, aelon. 


Cipli, cité. 


Ce nul, ai ce n'est, excepté. 


Clavtrt, cloître, courent. 


('«m 1rs, senestre. 


Ctcr, clair, rare, illustre. 


Centura, ceinture. 


CfoBcatr, clocher. 


Centurion, centurion, centenier. 


Cogiter, penaer, réfléchir. 


Ct pvl turc, sépulture. 


Cùgntirent, de cognoittn, connaî- 


Cmiij, cerft. 


tre. 


Cm, te*. 


Coinfar, l'éprendre. 


Cuti, ceci. 


Co(f, coq, volaille. 


Ceit, ce, cet, ces. 


Collaient, de coter (colère), servir, 






Chargitr, charger. 


Cnlampnt, colonne. 


Chaittau, chasttl, château, gale- 


Comtiaitmtnt, combat. 




Comme, que. 


Chout, de chaloir, importer, se 


Camffri , confessé. 


soucier, se mettre an peine. 


Cotaylaint, phuntei. 


Chayttoe, malheureux, mitérable. 


Complit, remplie. 


Chsilli. (V. Chtir.) 


Compter, conter. 


Chtir, tomber. 


C omvinl , il Alt convenable , né- 
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Miller. 

Ko ne Juifs, conclura, « 
Caneluti foutu ehtaa, toute» cho- 
se» oonoluea, tout bieu exa- 

Condaptur, condamner. 

Confirmés, infirmée. 

Conjoint, réuni; adv. joint que, 

•joute» que. 
Conqmittr, conquérir. 
ConquitUt, conquise. 
Cnnrégir, diriger. 
Cmuolj, consuls, conseiller», offi- 

Conttn, contre, près de. 

Ccmttr, dompter. 
Conljlaonl, confiant. 
Cordai), corde. 
Comgir, corriger. 
Comtid, oonrroucé. 



Cort, t 



blindée. 

Coulpa, coulpe, coupe, faute. 

Connu, cornas, tus de terre. 

Coati, ainsi. 

Coiuiaigi, trais, dépens». 

Coati». côté. 

Coutiirrt, comI(, cfite, rivage. 



i (•»), 



Cou. 



CranalU, crénelé. 
Croufter, croître. 
Cuir, cœur, choeur 
Clignait, de aligne 

CalMtr, cueillir. 

Cure, souci, soin». 

Cwlode, le ciboire et son couvercle. 

Cuuiiir, croire. 






Cf.» 



Bord», dard. 

Davaler, dévaler, 

Dosant, devant. 

DtabU, diable. 

Dibriti, brisé, miné. 

Dtchéant, décroissant, diminuant. 

Déclarer, signifier, prononcer. 

Décaler, décapiter. 

Dtcottacit , fête de la Décollation 

de saint Jean-Baptiste. 
Dcffallimsni , fautas. 
De/far, da fart, de fer. 
Dtjfauti, défaut, fante. 
Diffère, défaite. 
hilit, délices. 



Mils, delà, de là. 

le tempe que, pendant que. 
Demwtrar, damoMlrar, démontrer, 

montrer. 

Dimourie, demeure, séjour. 

Dentmciar, dénoncer, désigner pu- 
bliquement, appliquer. 

Dana, dans, dedans. 

Département, daparlïnwnt, départ. 

Biparti, partagé, divisé. 

Orner, derrenrar, dernier. 

Daaoiia, peine. 

Ducafnt, éteint. 

DaacAorrieT, décharger, tomber. 

Dtiçkauw , sans ouaustuM, dé- 

Déteomfourtî, découragé, abattu. 
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Dmonctilli, prive de couieilEs. 
D*icontoiU, déai-lé, nrHigé. 
Itotduyt, récréation, plaiair. 
Ditcmpartr, abandonner. 
Deifirt, défaite. 
Dejftordsnns', désordonné. 
Beiobiauinct, dewbéiaeano*. 
Dêtpaiti, débâti, démoli. 
LleipUi, déployée. 
flupufisf , dépouiller. 
Vu», de eà, ici-has, 
Dn», de sa. 
Dutm, descend. 
DeMenporlir, séparer. 
Deninlirir, déterrer. 

Dtniavant, dorénavant. 

Diuiprtê (de aiprea), de cypre». 

Deim, de ce. 

fit Htm, de non, 

Deuoy, de soi. 

Dtifouporlir, «éparar, dégager. 

Dntrt, dexln, droit, droite. 



DiaaVi, dndit. 

Dmfta, déviai, emblème. 

Dey t ml, dé dinar, devoir. 

(Ht, dira. 

Diintr, dinar. 

Dtepotaf, diipoaait. 

Diêplsiêonci , déplaisir, peins. 

Wiitnyj, désunit. 

Dixtipé, épars, dispené, ruine. 

Dufrtnl, dirent. 

Ain», devise. 

Dil, jours. 

Dotloncs , douitmw* , double, 

crainte, appréhenaion. 
ftoslursr. (V. DroyluritT.) 
Doinl, dont, de donner, donne. 
Domain», dommage. 

DrapfHlai, langaa. 

Droyluricr, juste , équitable , 

légitima. 
Duel, chagrin, affliction. 
Du (ouf, tant » fait. 



Ella, elle la. 

Embler, voler. 

EnwTLdenvflt, amendement, chan- 



Knefinrlrer, emprisonner. 
£nchatu>, chaîne, poursuite. 
KnconUnant, incontinent. 
Jïnconirrr, choquer. 



Encontre, tnamtrti, choc, ren 

Enclouatrjs, enfermée. 
Encluge, enclume. 
Endtmain, lendemain. 
■Endritsë, adreasé, instruit, dirigé. 
Enfuit», enfanta. 
Enferment, infirmerie. 
Enfourne', informé. - 
Enpoice, mgoy***i angoiaae. 
Enluminer, rendre la vue. 
Emprand, d'enprendV», entrepren- 
dre. 
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Emia (eu ça), jusqu'ici ; de lu ont 


Eifargnitr, épargner. 


«uns, depuii 60 m». 


Eipavant, épouvante, effroi. 




Eipavtnté, épouvanté. 


firuuire, poiinmirae, terminer. 


Etptcial, spécial, particulier. 


Eniuilé, d'cmuiri. 


Eiptrit, eiprit. 


Enltnlion, intention. 


Etpei, épais, 


£»tm'»ir, parfaire, accomplir. 


Ëipetitmtrtl , dru, avec, épaisseur 


EnlUgrtmtnl, entièrement- 


Etpit, esprit. 


En tour ;, autour. 


Eifital, hôpital. 


Enirt férir, l'entrechoquer. 


Eipir itutllf, spirituelle. - 


Bntrii/uadt , inMquadf , d'intri- 




qutr, embrouiller. 


EtqviU, lesquels. 


Knfroistu, en tri ou». 


Bita, est. 


Epiiloltê, épltrai. 


Eitancher, retenir, abaorber. 


Eqva, oavale, jument. 


Eitaltu, statue. 


Ergull, orgueil. 


Ettiompt, étions. 


Et, ou, dans. 


Ettoritr, exécuter. 


Etbayi, ébahis. 


fitlre, ciltr, ae maintenir, perei- 


fitoalotu, eicfcnloni, escaliers, de- 




grés. 


Etfoyj, et aie. 


Fichamptr , échapper , oonler , 


Eiinma, à'ealrtmar, quitter («api 




gnol). 


Eichantmeni , nehutfmtnt , a 


fti.jW 


peine, tant soit pou. 


Eut, eau. 


Eicatlei, nctMli, échelles, groupe! 


Eu lie, huile. 


dlb*. 


Eure, henri'. 


t'jchirpi, écharpe, poche auapen- 


Evangtlii, évangile». 




Ectnmm, arrivent. 


Ejcondre, cacher. 


Erayr, ivoire. 


E«o«flre, défaire, déconfira. 


Exidmt, accident. 


Etcovty, secoué. 


Emplicit , mot latin pour marquer 


Eicuitrit, réuni ou d'écuyeri.. 


la fin d'un livre , c'eat-k-diro 


Etcttre, ob so lire. 


ci fait. 


Bifrtir, refroidir. 


Eaploitr, employer. 


£fni<HTifnanf, agitation, trouble. 


Ewpouté, exposé. 


Etpandre, répandre. 


Eyda, aide. 



Faiuei, faussa, subjonctif du Verbe Forotr, forger, 

faire. Forait, ferait. 

Fama, famt, femme. Faud», robe, tablier, giron. 

Farm, ferea. Fmuit, fauuit, fallut. 

FtHàldroit, de faillir, manquerait. Fout, manque. 
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Flirt, faire. 

FmietfW, de fMr, finir, i 

fart, faiio, 

F«Wr, frapper, toucher. 

Finit, ferme. 

Fsrui, de firir , frappa. 

F«, /eite, fuit, faite. 

Fmrrfrr, février. 

ni, fia. 

Fïm, fidèle. 

ft-j), fi-gt, fie-ja, diaje. 

F lama, flamme. 

fou, fréta. 

Foie, foi». 

Fondit, do/ondr*, rauvarw 



FotImm, orage, tempête. 

Fort, excepté, bon, teulemei 

For», forte. 

Fort aima, fbrtaneaat. 

Fou*-, fuir. 

Fourmi, forme. 

Foyalt, féauli. 

Francolin, oiseau pan différai 

Frnqtnl, frai*. 
Fv, fut. 

Fulgrt, futgar, foudre, 
FtHfttiuy, fut-ce lui. 
Fuiiotg), boiserie, mâture. 
Fuitcë, baie, mât, vaisseau. 
Fuy, fut. 



Oit, jet, 

Sonm, gouvernail, guide. 

Gré, d.gré. 

Orns/iuttr, plue grand. 

Oreppu, gripit, crèche. 

Grtjn, graine. 



QrUf, grave, __„...„.. 

(Mo, grain, chapelet. 

Gwwcon, Gascon. 

Uuolï, gati, citais. 

Gttnjinw, gagner. 

Ouay/o, oueyl, guet, eentuielle. 

CuarNlon, récumpenae. 

Gwraioniui, récompensé, 

Guîun», gaina, fourreau. 

Guièret, puisrri», guère. 

Irvfira, guerre. 

fiimal, guise, manière. 

thwlf, golfe. 

GujJt », de (rosier, sentir, goûter. 



Ha, a , a, il v a 
ffouilSM, hauteur. 
»•», il J a. 
JfoyHsi, gai, joyeux. 



Hediffianuat, édifice». 
fl.Hs, elle. 
Héritier, héritier. 
Jtrrofn, ftirmimi, Arménien 
Hermiten, ermite, 
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H«u, m», d'uToïr. 

JTMl, ent. 

Ht, ky, y. 

Ho, ou. BtMlli, ftwlli, œil. 

Dont, homme. Rurt, choc. 

HotuiuU, oetende, imperMif i'ot- Buy, aujourd'hui. 



/attjtiwj, jongleur». 
Jatioil que , jaçoil qui , 

bien que. 
UffWf, je fa.. 



JotHlt, près. 
/oyf, objet precien 

JuHij/, jnillet. 



quoique, /uner, jeu 



Laiaiiitr, laimei. 
Landitr, espèce ds chenet. 
Latun, là l'en. 

Lattiir, laisser. 

LtêiUt, ladite. 
L'tn, on, l'on, lui, en. 
tstiffori , douleurs. 
ItfMttra, l'apfitre. 
£*{«*{(, UqutlU, laquelle. 



Ltuui, là «tu, là haut. 
Ltvatim, plane» Uvaditi 

Lever, prendre, porter. 
Ltvtngû, l'aveugle. 
Ltynt, laine. 
Li, y, lui. 
Lient, ceint, là. 
lisoo, 1er*. 
Xinporl, léopard. 
Lrti, content, joyem. 
Linaigt, lignage. 
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Lie, lits. Longiain, lointain. 

Lonbai, louveUaui. Lolgemeni, lolgii, logement. 

I.'mc, long. Ly, loi, h Itti, a. elle. 

Long, loin. tyn, lin. 
Longée, longues. 



HochacoUit, avec des mâchicoulis. Mettre, malt™. 

Jfajj, plus. Meuchief, malheur, accident. 

tfajoriroitnl , princi paiement, a Meuix, inieui. 

plus forte raison. Meyn, main, 

.«ajour, majeur. Mimcolie, mélancolie. 

Main, mauvaise». Miguu, miettes, 

Maligne, malin. Mitèrent, mittrent, mirent. 

Mallccienic, malioieui. Moitié, moiiii, femme. 

Malvaim, mauvais, Molit , moulins, 

Malvutie, malvtilie, méchanceté. Notent, moulent. 

Manche, aac conique pour filtrer. Molu, moulu. 

Maquanit, méoanioîen, architecte. Jftmcoysnl, moquaient. 

Marcha, régions, rivages. Mandein, mondain. 

Marturixi, martyrisa. Moneitir, mtmntirs, monastère 

Marvttii, Malvoisie, vin deCandie. Mnnget, moine*. 



Maugri, à maugri, malgré. 
Sfaul, mauvais, mal. 


Montance , valeur, distan 


Jfefn, main. 


Jforoui, M aurai, Maures 




Manier, moutiet. 


Veilleur, mieux. 


Moitrtr, montrer. 


Meieon, meion, frisson, maison. 


Vol. (T. Molt.) 


Meledi, mtllaie, malade. 


Mo Ion, mouton. 


Mtmbrtr, se ressouvenir. 


»>, mi. 


Mondre, moindre, inférieur. 


Muera)/, de mur, change 


Meneur, mineur. 


Jfosrl, meurt. 


MtrcM, remerciai. 


.«unis, monte. 


MerfoiHi, émerveillé. 


Mur et te, muraille. 


Mtryne, marine, rivage. 
Mes, mais, malgré, avant. 
Metchanrei , mauvaises chances 


Muta, cacha, de musiar. 
Jfuiier, moitié, milieu. 
Mutiqae, mosaïque. 


malheur. 
Mttcter, mêler. 


My, milieu, moitié. 


Meiùllt, moelle. 


My», jamais, pas. 


Mettongiere , messagers. 
Meitier, emploi, charge, besoin. 


My,, amie. 

Myret, médecins. 
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OLOWAW. 



Nmbarinlt, labyrinthe*. 




Norri, nourri. 

Nntti fique, notifie. 



Ii*êf, neuf. 
Nulle, quelque. 
««■«, nuit. 



Obcurti, obscurité. 




Orjjuli, orgueil. 






OrMin*, jardinier. 


ObUer, oublier. 




Oit*, os, ossements. 


Obril, travaillé». 




Qttirt f onit, occire, occit. 


Obrir-, ouvrir. 




Oilit, hôtel, maison. 


Olirit, olivier. 




Oitfoïw, octroyer. 


Omaing, humain. 




Ouninn**, ordonné, mis en ordre 


On», homme. 




rédigé. 


On, od, avec, où, à, on 




OunJrs, ordre. 


Ondrancti, honneur*. 






OitcfVSf , oïaqî, jamais. 




Owsr, ouifi', oser. 






Ouiii, aussi. 


Orrfnut, ordonne. 




Otuiif, occit, d'occirs. 


Ordonna, ordonné. 




«•Mis, uSte. 


Ordti, ordres. 




Ou*»*!, maison. 


Oreitrm, oraison, priera 




Outttr, Bter. 


Ormdroil (or -en-droit), Jés a pré- 


Otulotit-, autour, faucon. 


sent, dorénavant, 


i prêtent, 


Oulroyir, octroyer. 








Ont, maintenant. 




Ouvra', travaillé. 


OroufnM, orgues. 




Oyii. ouïes, entendues, 
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Paiir, payer. 

Poli, paya. 

l'ai; paix. 

Patène- , pnlanrjuo , palii , palïss: 



Palmt, palme. 

Puoii', fanittr, penwr, 

Paneii, penuou, flamme. 

Papa, pape. 

Par, part. 

Par, pour, par. 

Parbouilli, entièrement bouil 

Pardiin, perdrix. 

Pnrdu, perdu. 

Pareil, par»(, paire, couple. 

Parfin, parfaire. 

Porflin, fin. 

Poroy, paroi. 

Pari toy, à part soi. 

Pari ligua, par deçà. 



Pautn-, poser. 




Pnw, psnns, éminence. 


Ptr, en, par. 


Psr, père. 


Per, égal, pareil. 


Ptrdonnanct, pardou. 


PtrinrabU, éternel, continu. 


Psrprin, dornînatioii étendue 


Perr», pierre. 


Psre, ptrut, bien foncé tirar 


l-i noir. 


Pnchié, pécha. 


Pignoillti, rayé, bariole 



Piiucls, sommet. 
Pin», peint. 
Planée, plancbe. 
- Fltyt, lien où l'on juge les procès. 
PobU, peuplé, multiplié. 

Poiuant, puissant. 
Porfedo, par /Mo, porphyre. 
Porgt, porche. 

Parrti, pourrez. 
Port, col, passage. 
Pottrt (is), l'apOtM. 
. Poiwnf, pusnf, peuvent. 
Poarr. pouvoir. 

Poureoy, pourquoi. 

Powlrew, représentation, ligure. 

Poil rirai'™, peindre, représenter. 

Poiusr, poser. 

Fournit», pauvreté. 

Poy, peu. 

Poytion, poisson. 

Pengrinacian, pèlerinage. 

Prepuitre, prière. 

Premier, premièrement, aupara 

Prit, après. 
Principe*, principauté». 

PHnt, prit. 
Primeum, printemps. 
Prionf, profondément, loin. 
ProcsdïM), sort. 
Prodomit , prudence, sagesse, 
Promit! ion, promesse. 
Projwuas, pTopos, dessein. 
t Propris, propre. 

Pronsdii , s'approvisionne. 
Promomoyenl, présumaient. 
Prou*, prenx. 
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Prufft, profit. Puirmi, purent. 

Piupl*, peuple. Puy, collioe, éminence. 

PihI, pu. Payent, ponriona. 



0»orl, gnorlt, quatrième, 
Qutrre, quérir, chercher. 



Baehattr, racheter. - Bipova, repos, 

floinju, roots, rameaux. flwcanu*r, n retirer, M reposer. 

Ruloumer, retourner. Hucotutit, cacha. 
fisismui, racheté, 
Aereilir, résister. 

rent. AMi'drnfmsnt, sur le* lieu». 

Ascomt , de recourir, préserver, Riflmdtm, resplendissant. 

sauver, retirer. Rii tenir, retenir, mettra à profit. 

Aserotivo, recourra. Asfsur, recteur, curé. 

Redempt, racheter. Rt traire, te retirer, s'éloigner. 

Redoublé, -redouté, à qui l'on doit Rtviller, réveiller. 

du respect. Rtcitunni, environné. 

Reffreleur, réfectoire. Rient, choses. 

Refrcequer, rafraîchir. fin, ruisseau. 



»., rfgU" 



gouvernement. 
Asgnss, royaumes. 
BtgraiiitT, rendre gifice. 



roérnoire, sonvenlr. Aoys, rouge. 

Kmc, rang. Aofuisans, reluisants. 

ftsnpuM, rangs, rangée». Bornons, histoire, livre, 

flanompmfa, renommée. Aou&srts, vol, pillage. 

Bina, rangs. Aoyalmt, royaume. 

Rsond, rond. BoW, roseau. 
Report, rapport*. 
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Sa, ça. 


Styns, saine. 


Sabalitr, sabotier 


Si kiwbu, autant que. 


Sain, saint. 


Sul, ciel. 




Si nu, en ceci. 


Soin!*', santé. 


Sien, cire. 


Sainturt, ceinture. 


Situ, litl, est situé. 


Soi, Ml. 


Sietgt, siège. 


Saut, nnutu. jaiUit. 




Sauuacion, salut. 




Sautfmml , sain et Mof , Bans 


Sino, Cinq. 


danger. 


Siont, soyons. 


Saurai litut, animaux sauvages. 


Siprit, cyprès. 


So paner*, connaissances. 


SipU, cité. 


Savait, de »awr, savoir, sut. 


Siri, cierge. 


Saralgg, sauvage. • 


Soirs, sor. 


Seorioi», ecarbUe. 


So/fla, souffla. 


Si, ai, ce, col. 


Solo», consolation, plaisir. 




Soteinfinianmtnl, solennellement 


Sul, sel. 


Salis, sol. 


Sur, acier. 


Sollitl, soleil. 


San, «lie. 


Sonar, fixer, régler. 


Stignol, preuve, témoignage. 


SopfMr, souper. 


Segutmt, suivant, selon. 


Soriiit-snl, sourdirent, sortirait. 


3*1, ce. 


Sorrenir, survenir. 


SeUuw, celai. 


Soubdaynitiunt, soudainement 


S«n 6 lunes, ressemblance. 


SottMs, soudain. 


Stmpmsnt, semaine. 


Soudain, Soudan. 


Senacai, cénacle. 


Sougtiaru, suffisant, capable. 




Soumis™, bêtes da somme. 


SspsiJis, ensevelie. 


Souparé, séparé. 


Sfrclur, ssrefttjr, obercher. 


Sourdoil, sordait, de touraVs. 


Stremmt, serment. 


Soutil, adroit, habile. 


Serf, cerf. 


Soydsyn, Soudan. 


Ssrinun, certain. 


SUU, Mlle, étoile. 




Stit, il est, il demeure. 


Stlmaini, semaine. 


Sua, sa. 




Suél, seul. 


Seul, seuil. 


Susr, sœur. 


Strcli, enseveli. 


Su s ont, suivant. 


Sivsit, sauvage. 


Sniait-s, suaire. 
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Tobin, tables, planche». 

Taillant , /allant , dispoeil 

faction, déiir. 
TatU, taillé. 
Tant, tanli, à. 



Tatdit , loudil , fou 

foui, du tant. 
Toyt, tienne. 
TVocton, trahison. 
Trocl», traité. 



Tth, (>JJa, toile. 

Tinuy, [srainiit, isnit(. de tenir, 

Ttrct, tierce. 

Ttrrfin, terrestre. 

Tnt, ttittt, tSte. 

n<F, tel ; par tiel, pour que. 

Titra, troisième. 

Titre, terre. 

ligneux, teigneux. 

Tint!, salle commune, veatihnle. 

Tiriagui, toériaque. 

Torchon, torche. 

Torntjtmt, touruoyanl. 

Ternir, tourner, retourner. 



Trii, à trtt, tellement. 

Truque, jusque. 

Trtuntalye, tribut, péage. 
Tnmil, travail, labeur. 
Triboilloit , de tribouitter, agiter, 
tourmenter. 

ïriballeye, tribulations. affliction t. 

Triel, trait. 

Treuill, treuil. 

Tvrpt, taupe. 

Itymon, timon , barre de gouvernail. 



Vaitl, vallée. 
Vont, yaat. 

Faujijf, valut. 
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Fftiili -il. i, :i.r!i;;. 

Venrtt, «tnrro, viendra. 
ViRrrcdi, vendredi. 
Venir-:;- entraillei 
VtoiT, voir. 

VtrmntUr, vermeil, ronge. 
Fftf, vers. 
Foprs, teille, soir. 
Vcsiiw.t. ■■ • :u i.t 

F«ni« (le), l'aveugle, 

Fiîîir.1. >•..->. 
Fini, bieu. 



CiO"«. vienne- 

CioIW, violet. 

Vitailte.*, vitres, aliments. 

Pw, vrai. 

Folau, voulu. 

Valûit, voulait. 

Foulante, volonté. 

Youllir, voler (terme de fai 

rie), chasser an vol 
Fouior, vonloir. 
Foulait, voulut. 
Vovxittt, voulusse. 
Yop, eojw, je vais, je 7«i 
Vuyt , vide, privé de. 



Yfiuitnt, y lu 
Yffvi, j fus. 
Yila, ull««, t 
Yui, loi. 



Yitoritr, eiécutel. 
YVfofÏM, histoires. 
ÏW, hiver. 

Voarnaa, saison d'hiver. 
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Ce présent Livre fut achevé d'imprimer 

le Ilf MARS M DCCC LTIII, 

h Brreux, par a. hérissct, 

pour a. adbkt, libraire 

à Paris. 
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